
Après quatre jours de vol circumterrestre
Soyouz-3 est rentré hier matin au bercail

Comme on le prévoyait depuis 24
heures déjà, Soyouz-3 est revenu hier

Le colonel Beregovoi
lors de sa conférence de presse

sur terre au bout de quatre jours
à peine de vol circumterrestre. C'est
à 8 h. 25, heure de Paris, que le co-
lonel Georgy Beregovoi a atterri,
posant, selon l'agence Tass, son vais-
seau dans la zone prévue, non loin
du cosmodrome de Baikonour, dans
le Kazakhstan, et utilisant une tech-
nique à peu près identique à celle
des atterrissages en douceur sur la

• LIRE NOS AUTRES INFORMATIONS EN DERNIERE PAGE

lune. Selon les précisions données
par l'agence Tass, Beregovoi a fait
fonctionner les rétro-fusées pendant
145 secondes puis, une fois rentré
dans l'atmosphère, il a largué la
cabine où il dormait et le compar-
timent contenant les instruments de
vol. Sanglé sur sa couchette, il a ef-
fectué la descente à bord du module
de commandement.

...et pendant son vol circumterrestre. (bélinos AP)

Bratislava: la signature de la loi sur la fédéralisation du pays
a fait oublier un instant au peuple slovaque l'occupation russe

Malgré la présence des troupe s so-
viétiques, la journée d'hier f u t  un
jou r de victoire pour le peuple slo-
vaque dont la longue aspiration à
l'autonomie nationale a été couron-
née par la signature de la loi sur
la fédéralisation de la Tchécoslova-
quie en deux entités nationales :
l'Etat tchèque et l'Etat slovaque , qui

entrera en vigueur le 1er janvier
prochain . La cérémonie s'est dérou-
lée dans une salle du vieux château
des anciens rois de Hongrie. La po-
pulation slovaque, accourue à Bratis-
lava pour la circonstance, avait ac-

Accueil enthousiaste pour les dirigeants tchécoslovaques, (bélino AP)

cueilli chaleureusement les diri
géants de Prague hier à leur arri
vée.

• Lire la suite en
dernière page

Nouvelles déceptions hier à Paris
Les pourparlers américano-nord-vietnamiens

Le suspense continue à propos de
l'arrêt des bombardements sur le
Nord-Vietnam. On l'attendait pour
hier à l'issue de la 28e séance des
pourparlers américano - nord-viet-
namiens , il n'en a rien été.

La réunion n'a pas été longue.
Elle a même été entrecoupée d'une
assez longue pause café : 20 minu-
tes au cours de laquelle il ne s'est
rien passé de spécial.

Toutefois, si officiellement rien
n'a changé, certains observateurs
persistent à espérer en d'éventuels
contacts secrets entre Washington
et Hanoi, (upi)

• D'autres détails sont
en dernière page

L'arrivée de M.  Averell Harriman,
délégué américain à la conférence

de Paris , (bélino AP)

ALERTE EN MÉDITERRANÉE
Cela pourrait être un excellent
titre de f i lm  ou de roman d'espion-
nage...

C'est hélas ! beaucoup plus réel ,
étendu et sérieux.

Jusqu 'en 1964 , l'URSS ne possé-
dait pas un bateau en Méditerra-
née. Elle avait déjà esquissé un
geste , il est vrai , enl956 , lors de
l'attaque manques contre Nasser.
Mais c'est durant ce mois-ci sur-
tout que ses navires de guerre
(plus de cinquante au total , dont
un croiseur antimissiles et un sous-
marin atomique) se sont mis à tra-
verser le Bosphore en direction des
bases concédées par les pays arabes
et qui sont au nombre de cinq. A
savoir: Lattaquié (Syrie) , Port Saïd
et Alexandrie (Egypte) ,  La Calle

et Mers-el-Kebir (Algérie) .  Du
coup, celle que Mussolini appelait
« mare nostrum » est devenue une

, mer chaude. La Vie f l o t t e  améri-
caine s'est trouvée brusquement en

face  d'une escadre dont la puis-
sance de f e u  est sensiblemeiit égale
à la sienne et dont l'apparition
bouleverse complètement les plans
de l'OTAN , déjà a f fa ib l i  par la
diversion française. Aussi le Quar-
tier général de Naples fait- i l  ac-
tuellement tout ce qu'il f au t  soit
pour surveiller de près les dépla-
cements des navires russes, soit
pour renforcer sa garde. Les An-
glais de leur côté ont décidé.d' ac-
croître le potentiel militaire
d 'Akrotis (Chypre) et de réactiver
le port de Malte. Le branle-bas
pour l'instant s'arrête là. Mais il
f au t  reconnaître qu 'en surgissant
brusquement de la mer Noire ,
et en rompant avec la tactique de
prudence qui avait caractérisé leur
politique depuis l'échec de Krouch-
tchev à Cuba, les Soviets ont créé
une sensation peu ordinaire.
Compte tenu des nouveaux accro-
chages sur les rives du canal de
Suez , où ce sont , selon Tel Aviv,

les techniciens russes qui ont mon-
té l'attaque , l'émoi créé n'est pas
sur le point de s'apaiser. Au con-
traire. Il est %incontestable que
Moscou joue actuellement avec le
f eu  et que soit ses concentrations
aux frontières de la Yougoslavie ,
soit son irruption dans une mer
qu'elle convoite , il est vrai, depuis
longtemps , tendent à rompre
l'équilibre existant.

Or on sait for t  bien que toute
tentative semblable appelle aussi-
tôt une riposte. Et celle-ci n'a pas
manqué puisque les Etats-Unis ont
immédiatement réagi soit en con-
cédant la vente d' une cinquantaine
de chasseurs-bombardiers « Phan-
tom > à Israël ; soit en livrant des
armes lourdes au gouvernement
des colonels à Athènes ; soit en
créant un commandement unifié
des forces navales américaines , an-
glaises et italiennes en Méditer-
ranée...

Paul BOURQUIN.

Fin en page 2.

Verdict dans l'affaire
du préfet Picard

La Cour de sûreté de l'Etat a con-
damné, hier soir, l'ancien préfet du dé-
partement du Haut Rhin, Maurice Pi-
card, à sept ans de réclusion. Picard,
âgé de SI ans, a dû répondre de l'accu-
sation d'avoir entretenu des relations
avec des agents de pays de l'Est et de
l'Ouest, à qui il a toansmis des rensei-
gnements économiques et militaires» por-
tant ainsi préjudice à la France, (dpa).
.'initiiiimiiiit!!iinimmmMimilinmit!nimiuiHmniM!lt±

Au passage du carrosse royal, (bélino AP)

La reine Elisabeth II a procédé
hier à l'ouverture du Parlement , et
prononcé le traditionnel discours du
trône. Les principaux sujets qu'elle
a abordés concernent notamment
l'intention de la Grande-Bretagne
de ratifier le traité international

contre la prolifération des armes
atomiques ; l'abaissement de la ma-
jorité légale, y compris pour le droit
de vote, à 18 ans, et la création d'un
Tribunal d'appel sur les problèmes
de l'immigration.

(upi)

LA REINE ELISABETH PROCÈDE
À L'OUVERTURE DU PARLEMENT

/ P̂ASSANT
Ainsi les Jeux sont terminés. .
On ne peut pas dire que l'or et

l'argent aient ruisselé — en tant que
médailles — sur les sportifs helvètes
qui se sont rendus à Mexico...

Ce n'était , certes, pas le principal,
puisqu'il s'agissait avant tout de « fai-
re avec » et non de gagner.

Mais le beau voyage mis à part on
se demande ce que quantité d'athlè-
tes ou concurrents ed seconde zone
sont allés faire chez les descendants
des Aztèques. Bien sûr, on peut tour
jours espérer un miracle. Mais pas en
face de la concurrence - des grands
pays, qui disposent d'effectifs ou de
moyens si considérables que les petits
sont écrasés ou éliminés d'avance.
Heureusement il reste parfois à l'un
ou à l'autre une spécialité où il peut
espérer glaner l'argent ou le bronze.
Mais à part ça...

Quant au Comité International
olympique, qui est composé en ma-
jeure partie de vieux gâteux titrés
ou millionnaires, il est bien dommage
qu'on ne lui fasse pas disputer le ma-
rathon. Cela établirait — du moins
on peut l'espérer — une sélection to-
tale et définitive, par civières, dès le
troisième kilomètre. Et l'on pourrait
remplacer par de jeunes forces capa-
bles les ancêtres qui s'accrochent.

Quoi qu'il en soit il est heureux
que cette universelle fête du sport et
de l'amateurisme (?) mondial ne se re-
nouvelle que tous les quatre ans. Sir
non l'humanité passerait son temps à
construire des stades, les athlètes à
s'entraîner et les abonnés de la TV
à ne plus dormir. Sans parler des
contribuables, mexicains aujourd'hui,
allemands demain, qui , eux aussi, la
sentiront passer.

Les Jeux sont morts.
Vivent les Jeux !
Pour un temps le monde ne respi-

rera plus à 2247 mètres d'altitude et
au centième de seconde...

Le père Piquerez.
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TOURISME AU LIECHTENSTEINLe Liechtenstein est venu dans
le Jura neuchâtelois. Arrive-t-il aux
Chaux-de-Fonniers et aux Loclois
de se rendre aussi au Liechten-
stein ? C'est probable. Ce sera sur-
tout le cas, pensons-nous , après
avoir fai t  si bonne connaissance
avec cette petite Principauté au
cours des manifestations de M o-
dhac.

De toute manière, cette question
îious a incité à voir de plus pr ès,
au cours d' un bref séjour au Liech-
tenstein, ce qu'est le tourisme en
ces lieux.

Les statistiques officielles don-
nent à ce sujet des résultats ex-
trêmement positifs :

Années Nuitées Hôtes
1930 12.773 3.753
1938 30.759 6.618
1952 41.031 13.533
1955 59.213 21.759
1960 98.687 41.616
1964 139.119 52.241

Ces chi f fres  prouvent éloquem-
ment que le Liechtenstein profite
largement des déplacements de
plus en pl us fréquents qui sont en-
trepris par toutes les classes de la
population du monde entier. Mais
il faut  reconnaître , en même temps,
que l'on a su y attirer les touristes
par une propagande bien conçue,
par un appareil hôtelier de valeur,
par un réseau routier moderne, par
un sens de l'accueil remarquable.
Tout cela complétant heureusement
l'attrait d'un pays pittoresque à
souhait.

Mais il y a plusieurs
genres de tourisme

Des entretiens avec des person-
nes particulièrement compétentes en

la matière nous ont appris qu'une
part importante de ce tourisme était
en somme une conséquence directe
du développement de l'industrie au
Liechtenstein. En e f f e t , les hommes
d'affaires , financiers , industriels, re-
présentants , commerçants y font , de
fréquents passag es. La Principauté
étant située à l'écart des grandes
voies de transit , on s 'y attarde vo-
lontiers une fois  que l'on s'y trouve ;
d'autant plus que le pays incite à
y passer quelques j ours de repos.
Un nombre important des hôtes et
des nuitées est donc assuré direc-
tement par l'industrie.

Quant aux touristes proprement
dits , ils so?it également très nom-
breux. Nous en avons eu la preuve
en voyant toutes les voitures et cars
à plaque étrangère qui passaient ou
stationnaient à Vaduz. Toutefois , on
ne peut s'empêcher de formuler un
regret à ce sujet . Les étrangers arri-
vent — en foule parfois — et enva-
hissent le centre de la ville. Ils pren-
nent d'assaut les magasins , les kios-
ques, les boutiques , les bars , les res-
taurants, les confiseries. Chacun
veut emporter avec soi une preuve
qu'il a passé dans le quatrième pays

d'Europe par ordre de grandeur, a
partir du plus petit. On achète donc
fanions , cartes postales , brochures ,
diapos , souvenirs de tous genres, et
surtout, naturellement , les magni-
fiques timbres-poste du Liechten-
stein sortis des presses d'Hélio-Cour -
voisier, à La Chaux-de-Fonds.

Mais ce trafic intense se limite
généralement au centre de Vaduz.
Il ne déborde même pas dans les
quartiers extérieurs de la ville et
ne touche que peu les villages envi-
ronnants.

Ceci dit en exceptant le Val Mal-
bun, qui est en voie de devenir
une station de montagne extrême-
ment intéressante avec ses hôtels
modernes , ses téléskis et son télé-
siège Malbun-Sareis (2000 m.) . De
nombreux chalets de plaisance s'y
construisent actuellement aux en-
virons de la ravissante chapelle
blottie entre les pâtura ges, les fo -
rêts de mélèzes et les parois de ro-
chers.

Tourisme pédestre
C'est probablement le genre de

tourisme qui pourrait se développer

énormément au Liechtenste in. Les
villages y sont assez proches pour
que l'on puisse se rendre par étapes
normales de l'un à l'autre. D' excel-
lents sentiers permettent de gravir
les sommets ou se promener à f lanc
de montagne. Châteaux, églises et
chapelles jalonnent les parcours
d'une architecture originale , en
parfait  accord avec la nature en-
vironnante. Quant aux hôtels et
restaurants de villages , ils mérite-
raient d'être mieux connus et ap-
préciés.

L'erreur , pour beaucoup de tou-
ristes, est de limiter le Liechten-
stein à Vaduz. En réali té ce petit
pays est étonnamment divers , en-
tre les bords du Rhin et les arêtes,
les sommets fermant la frontière
avec l'Autriche. Entre le grand f leu-
ve et ces vallées alpestres , on trouve
des villages fleuris , accueillants , des
fermes cossues, de beaux trou-
peaux , le tout relié par des routes
de montagne parfaitement entrete-
nues et réservant des points de vue
de toute beauté. C'est-à-dire une
succession de sites pittoresques et
un ensemble d'éléments intéressants
qui devraient attirer un plus grand

nombre d'amateurs — amateurs de
repos, de vie paisible , de nature, de
longues marches à travers la cam-
pagne et la montagne. Peu d'en-
droits , dans nos régions , se prêtent
à cela de manière aussi heureuse
qu'au Liechtenstein.

-H-

Durant deux jours passés là-bas ,
nous avons 'vu une quantité de voi-
tures suisses-alémaniques , autri-
chiennes, allemandes. Mais aucune
voiture de Suisse romande , aucune
voiture française, belge , italienne ,
anglaise. En tenant compte , bien
entendu , que la pleine saison tou-
ristique était passée.

C'est probablement que les habi-
tants de ces derniers pays n'ont pas
encore su découvrir le charme de
cette petite Principauté. Ils au-
raient pourtant raison de s'y rendre
— ils ne regretteraient jamais leur
voyage ni les vacances passées en
ces lieux !

Robert PORRET.

Cours du 29 30

NEUCHATEL
Créd. Fonc. Nch. 750 d 765
La Neuch. Ass. 1630 d 1630 d
Gardy act. 252 250 d
Gardy b. de jce 700 d 700 d
Câbles Cortaill. 8800 d 8800 d
Chaux, Ciments 515 d 515 d
E. Dubied & Cie 1825 d 1900 o
Suchard » A »  1425 d 1425 d
Suchard « B » 7850 d 8000 o

BALE

Cim. Portland 4150 —
Hoff.-Rocheb.j. 142000 142300
Laurens Holding 2100 d —

GENÈVE

Grand Passage 415 410
Charmilles 1200 1200 d
Physique port . 1365 1360
Physique nom. 1050 1045
Sécheron port. 350 360
Sécheron nom. 300 d 305
Am. Eur. Secur. 172% 172
Bque Paris P-B 175 172 d
Astra 2.50 2.45
MontecatinI — 6.85

HORS - BOURSE
Juvena Holding 2300ex 2220
Naville SA 1390 1395

LAUSANNE

Créd. F. Vaudois 935 935
Cie Vd. Electr. 530 d 540
Sté Rde Electr. 400 d 400 d
Suchard « A » 1475 1400 d
Suchard « B » — 7900 d
At. Méc. Vevey 620 d 620 d
Câbl. Cossonay 2900 2925
Innovation 370 360
ZymaS.A. 5300 5325 c

Cours du 29 30

ZURICH
(Actions suisses^
Swissair port. 865 865
Swissair nom. 751 751
Banque lieu 3125 3145
U B S 4985 4970
S.B. S. 3225 3215
Créddit Suisse 3640 3645
Bque Nationale 540 d 540 d
Bque Populaire 2525 2525
Bally 1300 1300
Bque Corn. Bâle 340 d 340 d
Conti Linoléum 860 d 865
Electrowatt 1770 1770
Holderbk port. 435 440
Holderbk nom. 400 406
Indelec 1320 1320
Motor Columb. 1300 1300
Metallwerte 730 d 750
Italo-Suisse 207 207
Helvetia Incend. 555 555
Nationale Ass. 4700 d 4700 d
Réassurances 2240 2250
Winterth . Ace. 1055 1090
Zurich Ace. 5550 5575
Aar-Tessin 880 860
Brown Bov. «A» 2675 2670
Saurer 1410 1405 d
Ciba port. 8640 8610
Ciba nom. 6630 6610
Fischer port. 1270 1270
Fischer nom. 222 d 225
Geigy port. 15100 15200
Geigy nom. 7350 7395
Jelmoli 955 950
Hero Conserves 4900 d 4900 d
Landis & Gyr 1450 1450
Lonza 1690 1690
Globus port. 3700 d 3750
Nestlé port. 3185 3190
Nestlé nom. 1970 1970
Sandoz 7920 7920
Aluminium port. 7000 6925
Aluminium nom. 3250 3240
Suchard « B » 7950 7900
Sulzer nom. 4400 4420

¦ Oursina 6750 6750

Cours du 29 30

ZURICH
(Actions étrangères)

Aluminium Ltd. 114 113
Amer. Tel., Tel. 235% 233'i-
Canadian Pacif. 279^ 276^
Chrysler Corp. 289 % 291%
Cons. Nat. Gas. 132 131%d
Dow Chemical 353 350 d
E. I. Du Pont 749 756
Eastman Kodak 343 340
Ford Motor 252', à 256
Gen. Electric 403 402
General Foods 370 d 366
General Motors 367 375
Gen. Tel. & Elec. 180 180%
Goodyear 257 ̂ d 257 d
I. B. M. 1354 1353
Internat. Nickel 163 165%
Internat. Paper 163 161
Int. Tel. & Tel. 247 250
Kennecott 203% 203
Litton Industries 341 345
Montgomerv 189 185%
Nat . Distillers 167 168
Penn Cent. Cy lSO^d 151
Pac. Gas. Elec. 285 285
Stand Oil N.J. 342 350
Union Carbide .97Uex 194
U.S. Steel 187% 187%
Woolworth 136 134
Anglo American 298 300
Cia It.-Arg. El. 34 33-;t
Machines Bull 76 U 78
Ofsit 69 % 67% O
Kuya.i UuUT i 244% 243
N.V. Philips 192% 181%
UnileverN. V. 165% 167
West Rand Inv. 72 72
A.E. G. 598 598
Badische Anilin 264 265^
Degussa 772 d 771 d
Demag 361 d 363 d
Farben Bayer 230 230%
Farbw. Hoechst 297 J,2 300
Mannesmann 173 175
Siemens AG 335 337
Thyssen-Hutte 218 218%

I ND I P F  29 oct. 28 oct. 30 sept.
DrU DOlCD industrie 344.5 343.9 336.3
b U U K o l t K  Finance et assurances 246.5 246.3 241.1
DE LA SBS INDICE GÉNÉRAL 307.6 307.1 300.8

Cours du 29 i

NEW YORK

Abbott Laborat . 66%
Addressograph 83
Air Réduction 30">/ s
Allied Chemical 37:7»
Alum.ofAmer. 72 %
Amerada Petr. 88] 2
Amer. Cyanam. 30',i
Am. Elec. Pow. 36%
American Expr. 78b
Am. Hom.Prod. 591/»
Amer. Hosp. Sup 29 %
Americ. Smelt. 69
Amer. Tel. Tel. 541/,
Amer. Tobacco 34%
Ampex Corp. , 35v«
Anaconda Co. 52V»
ArmourCo. 541,2
Armstrong Cork. 76
Atchison Topek. 34.-./1
Automatic Ret. 112
Avon Products 130'/«
Beckman Inst. 431/»
Bell & Howell 68%
Bethlehem St. 32^
Boeing 55 i 2
Bristol-Myers eS'V»
Burrough 's Corp 21T/s
Campbell Soup. 29
Canadian Pacif. 77i 2
Carrier Corp. 751/8
Carter Wallace 19-./,
Caterpillar 70
Celanese Corp. 47:/,
Cerro Corp. 4034
Cha. Manhat. B. 91 i .t
Chrysler Corp. 66%
CIT Financial 547/,
Cities Service 64V«
Coca-Cola 71%
Colgate-Palmol. 51
Columbia Broad 52%
Commonw. Ed. 451/,
Consol Edison 331/,
Continental Can 61V»
Continental Oil 75
Control Data 138
Corn Products 42 * i
Corning Glass 283 %
Créole Petrol. 4114
Deere 591i
Dow Chemical si'/i
Du Pont 174
Eastman Kodak 78v«
Fairch. Caméra 83'/,»
Fédérât. Dpt. St. 36y2
Florida Power 66V«
Ford Motors 5914
Freeport Sulph. 42 > ;
Gen. Dynamics 45 \l
Gen. Electric. 93

10 Cours du 29 30

NEW YORK

General Foods 84 34
General Motors 86%
General Tel. 41'V»
Gen. Tire , Rub. 32V»
Gillette Co. 50%
Goodrich Co. 41%
Goodyear 60

| Gulf Oil Corp. 41V»
Heinz 65 %
Hewl.-Packard 82v«
Homest. Mining 35%
Honeywell Inc. 1177/,
Howard Johnson 55
I.B. M. 309%

, Intern. Flav. 52V»
Intern. Harvest. 36>,i
Internat. Nickel 371/»
Internat. Paper 37V»

- Internat. Tel. 57%
Johns-Manville 73'/ 9
Jon. & Laughl. 72
Kaiser Alumin. 39%
Kennec. Copp. 47%
Kerr Mc GeeOil 122%
Lilly (Eli) 146b
Litton Industr. 791/,
Lockheed Aircr. 55^1 Lorillard 70
Louisiana Land 69%
Magma Copper 731/,
Magnavox 57s/»
McDonnel-Doug 50%
McGraw Hill 39%
Mead Johnson _
Merk & Co. 88V»
Minnesota Min. 109;/,
Mobil Oil 567/,
Monsanto Co. 56V»
Montgomery 43
Motorola Inc. ' 133%
National Bise. 44 1;,
National Cash 119
National Dairy 43%
National Distill. 38v,
National Lead 711/,
North Am. Avia. 4014
Olin Mathieson 38 %
Pac. Gas & El. 350/,
Pan Am. W. Air. 24V»
Parke Davis 27
Penn Cent. Cy 65'/»
Pfizer & Co. 66%
Phelps Dodge 83
Philip Morris 57./,
Phillips Petrol. 63',a
Polaroid Corp. 111'/»
Proct. & Gamble 877.
Rad. Corp. Am. 4514
Republic Steel 44^
Revlon Inc. 82' ,'s I

Cours du 29 30

NEW YORK

Reynolds Met. 37Vi
Reynolds Tobac. 40V»
Rich.-Merrell 10114
Rohm-Haas Co. 112%
Royal Dutch 57V»
Schlumbergér 116%
Searle fG.D.) 41%
Sears, Roebuck 681 2
Shell Oil Co. 70%
Sinclair Oil 96:,i
Smith Kl. Fr. 49'/»
South. Pac. 42%
Spartans Ind. 23
Sperry Rand 42
Stand. Oil Cal. 70 U
Stand. Oil of I. 61 Vi
Stand. Oil N. J. 80'/»
Sterling Drug. 53 U
Syntex Corp. 69 U
Texaco 88V»
Texas Gulf Sul. 32%
Texas Instrum. 103'/»
Texas Utilities 53 %
Trans World Air 43V.
Union Carbide 44V»
Union Oil Cal. 65
Union Pacif. 54'.i
Uniroyal Inc. 62 %
United Aircraft 63
United Airlines 42V»
U. S. Gypsum 827/»
U. S. Steel 43%
Upjohn Co. 52
Wamer-Lamb. 52%
Westing Elec. 73%
Weyerhaeuser 71:/,
Woolworth 31'/»
Xerox Corp. 270%
Youngst. Sheet 41%
Zenith Radio 55%

Cours du 29 30

NEW YORK

Ind. Dow Jones

Industries 951.08
Chemins de fer 267.06
Services publics 130.82
Vol. (milliers) 12340
Moody's 359.50
Stand & Poors 112.79

Billets de banque  étrangers

* Dem. Offre
Francs français 85.— 88.—
Livres Sterling 10.10 10.40
Dollars U. S. A. 4.27 4.32
Francs belges 8.30 8.60
Florins holland. 117.— 120.—
Lires italiennes -.68 70 Vi
Marks allem. 106.50 109.50
Pesetas 6.— 6.30
Schillings autr. 16.50 16.80

Prix de l'or
Lingot (kg. fin) 5400.- 5450.-
Vreneli 50.- 53.—
Napoléon 51.— 54.50
Souverain 44.50 49.—
Double Eagle 240. 260.—

* Les cours des billets s'en-
tendent pour les petits mon-
tants fixés par la convention
locale.

/T\ripe
Communiqué par : l^fi0/VG /̂

UNION DE BANQUES SUISSES
Fonds de Placement Cours hors bourse

Dem. en Fr. s. Offre en Fr. s.
AMCA Pr. s. 400.— 405 —
CANAC Fr. s. 745.— 755.—
DENAC Fr. s. ' 94.— 96.—
ESPAC Fr. s. 152.— 154.—
EURIT Fr. s. 163.— 165 —
FONSA Fr. s. 535.— 540.—
FRANCIT Fr. s. 89.50 91.50
GERMAC Fr. s. 131.50 133.50
GLOBINVEST Fr. s. 101.50 103.50 '
ITAC Fr. s. 185.50 187.50
SAFIT Fr. s. 227.50 229.50
SIMA Fr. S. U4.50 146.50

BUL LETIN DE BOURSE

Alerte en Méditerranée
Soit , finalement , en envoyant à

Belgrade le sous-secrétaire d'Etat
Nicholas Katzenbach qui a longue-
ment discuté de la situation avec
le maréchal Tito.

Réactions qui ne sont pas sans
accroître la tension et les menaces
de conflit sur ce point du globe. Il
est incontestable que le face-à-face
ou double déploiement russo-amé-
ricain en Méditerranée , même s'il
reste au degré purement démons-
tratif ,  présente de sérieux dangers .

Mais alors dans quel but , et pour
quelles raisons, Moscou, qui cannait
les risques , s'est-il décid é soudaine-
ment à les assumer ?

C'est ce que nous verrons au cours
d'un prochain article.

Paul BOURQUIN.

\ Eduquer les yeux \
\ ouverts \
V y4 Les Editions Payot viennent de 4
6 réimprimer l'ouvrage du Dr G. t
4 Richard «ÊDUQUER LES YEUX 4
i OUVERTS ». 4
y y4 Cette réédition intéressera les 4f ,  éducateurs et les parents , car %4 cette initiation à l'éducation, ou- 4
v, tre qu'elle correspond particuliè- y
4 rement à la mentalité de la Suis - 4
4 se romande, insiste for t  heureu- 4
4 sèment sur les problèmes psycho- 4,
% logiques qui se posent à l'éduca- $
4 teur lui-même. En e f f e t , outre 4
if ,  éducateurs et éduqués, il n'y a 4
4 pas de subordination, mais 4
4 échange. D'où il suit que l'éduca- 4
4 teur ne peut accomplir sa tâche 4
4 sans résoudre certains conflits 4
4 personnels, dont l'auteur l'aide à 4
4 percer le sens en abordant suc- 4
$ cessivement tous les stades de 4
4 l'éducation. 4
4 Un livre humain, bien fa i t , très 4
% accessible, grâce auquel parents f ,
4 et éducateurs éviteront de f î m es- 4
4 tes erreurs. 4
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Agence générale pour la Suisse : Pierre Fred NAVAZZA, Genève

H Pour mieux acheter une chaîne HI-FI, m,
w écoutez d'abord en studio ™
if L -Robert 76, tél . (039) 3 12 11 B'fPlf T̂STB

S/, par hasard,
vous avez besoin

d'argent
...cela ne signifie pas

encore que vous devez
entamer vos économies,
tant s'en faut!
Un bon conseil:
Votre réserve doit être préservée. Mais réalisez
votre projet quand même Le Prêt Rohner est là
pour cela. Ainsi vous pourrez profiter des bonnes
occasions en temps opportun et votre fortune
restera intacte. Ecrivez ou téléphonez-nous
encore aujourd'hui!

Banque Rohner+Cie S.A.
8021 Zurich, Strehlgasse 33. tél. 051 230330
9001 St-Gall, Neugasse 26, tél. 071 233922

Profitez de notre Service du soir,
récemment introduit pour vous. Télé-
phonez sous No 071 233922 entre 19 h.
et 21 h. et nous vous donnons tous /es
renseignements désirés sur nos prêts.

Depuis p/us de 30 ans, la Banque Rohner
accorde des prêts rapides, discrets et
favorables.

Nom: 

Rue: 

Localité: W«

Visitez le choix grandiose des MEUBLES MEYER
NEUCHATEL Faubourg de l'Hôpital Tél. (038) 5 75 05

Dans <L'Impartial», vous assurez le succès de votre publicité

ECHANGE DE NOS ANCIENS LIVRETS

Ë

Nous informons notre clientèle que nous
procédons à l'échange de nos anciens

iSK*,̂  
livrets reproduits ci-dessous, par suite

M . "C\. de l'introduction du système électronique"
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Lundi et vendredi , de 8 h..à 12 H. - de 14 h. à 18 h. 30 \&S
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' UNION DE BANQUES SUISSES
:-W''A- 50, av. Léopoid-Robert, La Chaux-de-Fonds
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ENCHÈRES PUBLIQUES A
Caisse Neuchâteloise Ê̂mÊm
de prêts sur gages S.A. ^^̂ ^

Les nantissements non renouvelés, du No 12488 au
No 12733, date du 31 mai 1968, plus le No 12760, ainsi
que tous les numéros antérieurs en souffrance à la
Caisse, seront vendus par voie d'enchères publiques ,
le mardi 5 novembre 1968, dès 14 heures, au siège
de la Caisse, 4, rue des Granges (derrière l'Hôtel de
Ville) , à La Chaux-de-Fonds.
Sauf retrait : bijouterie , orfèvrerie, montres, ivoires ,
tableaux, machine à coudre, cireuse, 1 appareil à café,
machine à écrire, machine à multicopier, caméras,
projecteurs, appareil photo , enregistreurs, radios, tour-
ne-disques, jumelles, 1 boule à laver, 1 scieuse-perceuse
électrique, 1 radiateur , 1 clarinette si b, etc.

Vente au comptant contre espèces exclusivement.

Le service de la Caisse sera suspendu le mardi 5 no-
vembre.

Greffe du Tribunal , La Chaux-de-Fonds

Importante entreprise commerciale cherche une

arcade
80 à 120 m.2. Nous serions également preneurs de tous
genres de commerces à remettre. Discrétion assurée.

Baehler , teinturier , Langallerle 4, Lausanne.
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i 14, rue C.-E.-Guillaume

H (angle nord-ouest de la
| place du Marché)

confection
messieurs
Notre vêtement sur mesure
depuis Fr. 250.-
riche collection de tissus Suisses
et Anglais

¦ 

Bracelet Collier

#»§¦ 
ĵwfCl^dJP '̂^ct. 

jaune 

41 gr.
.'#1 Wr .̂ 365.-

VOUS AUSSI BÉNÉFICIEZ DE LA
VENTE DIRECTE AUX PARTICULIERS

Vente et fabrication: Numa-Droz 141, tél. 2 22 25
La Chaux-de-Fonds i

PIANO
Famille d'ouvrier
(vallée de La Sagne)
achèterait en bon
état piano brun
pour les enfants. —
Faire offres avec in-
dication de prix el
marque sous chiffre
MN 21503, au bureau
de L'Impartial.

COCHONS
de lait à vendre,
prêts pour la broche
Tél. (039) 6 76 80.

Garage - Carrosserie - Bar

FRANCO-SUI SSE 1
A. Currit ¦ Les Verrières
Tél. 9 33 55 mm
La sécurité M /^r k̂ ''¦
dans rachat mL/^ J I 'des voitures ^pas ŷ |
d'occasion ^u»^
OPEL Record 4 places 38 000 km. 1967 I
OPEL Record 4 places luxe 51 000 km. 1966 I
OPEL Record 4 places luxe 66 600 km. 1965 I
OPEL Record 4 places 39 700 km. 1962 I !
OPEL Record 2 places 144 000 km. 1958 I
OPEL Kadett Caravan 63 000 km. 1964 I
OPEL Kadett 2 places 75 000 km. 1964 I
OPEL Kadett 4 places luxe 38 000 km. 1967 I
OPEL Kadett 2 places luxe 52 000 km. 1965 I
CITROËN ID 9.73 jaune 82 000 km. 1962 I
DKW Junior 4,05 jaune 94 000 km. 1962 I
SIMCA 1000 blanche 64 500 km. 1963 I
VW 1200 6,07 beige 123000 km. 1959 I

; VW Bus 9 places gris ' 34 000 km. 1967 I
; VW Plexibus 9 placés 6,07 jaune 125000 km. 1954 I

¦ Tous les samedis et dimanches, exposition permanente I
! de voitures d'occasion garanties et expertisées.

Service d'essence et de dépannage assurés.
i ;

A LOUER chambre
chauffée, douche, à
monsieur. Tél. (039)

. 2 65 69.
'. A LOUER chambre '

à 2 lits , part à la '
cuisine et salle de
bain. — Tél. (039)
3 68 48 dès 19 h .

LES RASSES
STE-CROIX
Station d'été et
d'hiver.
Piscine couverte.

Le plus grandiose
panorama de la
Suisse.
Vue sur 3 lacs.
1200 m. d'altitude.

TERRAIN
À BÂTIR
dans lotissement.
Tout sur place.
Hypothèque éven-
tuelle.

Ecrire sous chiffre
100, Poste Les Ras-
ses - Sainte-Croix.

A vendre

FIAT
1100
expertisée, assu-
rances payées. Prix
à discuter.

Tél. (0391 3 84 41.

VW
1300
modèle 1968, 11 000
km., en parfait état ,
est à vendre , pour
cause de départ à
l'étranger.
Fr . 5500.—.
S'adresser au bureau
de L'Impartial. 22091

! A VENDRE en bois
i de teak 1 buffet  bas ,
i 2 fauteuils et 1 table

basse. — Tél . (039)
- 2 04 05, dès 18 h. 30

- A VENDRE télévi-
5 seur, état de neuf. -
5 Tél. (039) 3 84 41.
i mm , 

j  J'ACHÈTERAIS
' 1 boilier électrique
? de 100 litres, en bon
^ état. — Tél. (039)
i 2 14 64.

1 Lisez L'Impartial

A LOUER chambn
indépendante, deu:
lits , cuisine. oa\
chaude. E. Hoferer
Puits 16, tél. (039
2 24 45.

APPARTEMENT
Dame seule, retrai-
tée , demande appar-
tement chauffé , :
ou 3 chambres, ai
centre. — Tél. (039:
2 28 55.

APPARTEMENT
2 % - 3 pièces cher-
ché par couple san:
enfant. Ecrire sou:
chiffre LS 22124 , ai
bureau de L'Impar-
tial.

CHAPEAUX
Transformations,
fourrures et feutres
Modes Dolly, Ba-
lance 16, La Chaux-
de-Fonds.

S.O.S.
Je cherche toujours
un petit apparte-
ment non meublé,
2 pièces environ. —
Tél. (039) 2 25 13, s
pas de réponse l£
communication sers
enregistrée automa-
tiquement sur ur
Sentaphon.

BÉBÉ
serait pris en pen-
sion. Soins mater-
nels assurés. - Tél
(039) 2 90 48.

BjlflfflÉhS TJW Httjk V?H BH&.. w K ^vW  m

$:'j . S? fl B̂ k.'* M,

W  ̂dm ; \

- Le Service Culturel-Migros présente

THE MUDDY WATERS
BLUES BAND

Rhythm and Blues Blues Soûl Music USA
avec

MUDDY WATERS (guitare/chant)
OTIS SPANN (piano/chant)

et
LUTHER JOHNSON (guitare - chant) - SAMMY
LAWHORN (guitare) - LAWRENCE WIMBERLY
(basse) - PAUL OSCHER (harmonica) - S.P. LEARY

(batterie)

La Chaux-de-Fonds - Salle de Musique
Vendredi 8 novembre 1968 à 20 h. 30

Prix des places : Fr. 6-, 8.-, 10.-

Location : Tabatière du Théâtre, dès le vendredi
1er novembre 1968

! Bons de réduction de Fr. 2- sur présentation de
la carte de coopérateur Migros, d'étudiant ou
d'apprenti au département photo du Marché
Migros et à l'Ecole-Club, 23, Daniel-JeanRichard.

Hôtel du Cerf
LES BREULEUX

Tél. (039) 4 71 03

NOS
SPECIALITES

Friture de carpes
Truites

Entrecôte Argentine
Jambon campagne
Bons « 4 heures »

P. Juillerat

A vendre

TAUNUS
17 M
modèle 1964, 47 000
km. Etat impecca-
ble, avec taxe, pla-
ques et assurances.
Er: 3900.—.
S'adresser au Gara-
ge du Jura , W. Gei-
ser , La Ferrlère, tél.
(039) 8 12 14.

AVIS
M. Carlo Carcani

avise sa fidèle clientèle qu 'il a remis dès le 1er novem-
bre 1968, le

BUFFET DE LA GARE DE CHAMBRELIEN
à

M. et Mme Jean Perret
A cette occasion , il remercie ses amis et fidèles clients
et les prie de bien vouloir reporter la confiance témoi-
gnée à ses successeurs.
M. et Mme Perret , par un service de restauration
soigné et des vins de qualité, espèrent mériter la con-
fiance sollicitée.
L'apéritif sera offert le jour de l'ouverture.

On cherche

garçon ou fille
de cuisine
et sommelière
ou sommelier
RESTAURANT DE LA CORBATIÈRE ,
tél. (039) 3 72 00.

A vendre

VW 1200
modèle 1960, 58 000
km. , état impeccable .
Livrée expertisée.
Pr. 2300.—.
S'adresser au Gara-
ge du Jura , W. Gei-
ser , La Perrière , tél.
(039) 8 12 14.

Situation intéressante est
offerte à

horloger
complet

Paire offres à
SCHILD S.A.
Parc 137, tél. (039) 2 19 31.

A vendre pour cau-
se de départ impré-
vu un magnifique
COSTUME NEUF
EN FOURRURE
Lacodat avec ocelot.
Grandeur 38-40. Le
chapeau assorti éga-
lement en fourrure
sera offert gratui-
tement. Prix très
intéressant.
UNE VESTE
EN CUIR BEIGE
très peu portée , état
de neuf.
Pour renseignements
tél. (038) 6 71 53.

Nous cherchons une i

employée
de commerce

pour notre service des paies et des
comptabilités clients et fournisseurs.

Jeune fille intelligente, ayant du goût
pour les chiffres , recevrait une excel-
lente formation.

Prière d'adresser offres ou se présen-
ter chez
JEAN SINGER & CIE S.A.
Crêtets 32, La Chaux-de-Fonds
Téléphone (039) 3 42 06

UNIVERSITÉ POPULAIRE
NEUCHÂTELOISE
Vendredi 8 novembre, à 20 heures

MUSÉE D'ETHNOGRAPHIE DE NEUCHATEL

Trésors d'Art Roumain
Introduction et visite commentées par

M. JEAN GABUS, conservateur

Service de car au départ :

du Locle :
place du Marché 19 h. précises

de La Chaux-de-Fonds :
place de la Gare 19 h. 15 précises

Finance d'inscription :
Fr. 9.— (voyage et entrée compris)

Inscription : jusqu 'au mercredi 6 novembre
à la Cité du Livre

Buffet de la Gare
Chambrelien

Maria vous offre
Du jeudi au. dimanche : i...., ,  -,

• TRIPES A LA NEUCHATELOISE
' iri . ET A LA MODE DE CAEN

•*g0î  » • - r.sÇShaque vendredi et samedi ".1 BUSECCA "
Sur cohimandfe c lov U ¦

CHASSE - ESCARGOTS - FONDUE
TRUITES AU BLEU

Restauration jusqu 'à 23 heures iTél. (038) 6 51 09



L'Ecole romande: espoirs et réalités
Important problème soulevé par un conseiller d'Etat genevois

L'école romande, c'est-à-dire une seule école, est souhaitée par chacun.
Tout le monde s'accorde à dire qu'elle serait un bien, qui mieux est, une
nécessité. Le conseiller national Chavanne, qui est également, et surtout,
chef du Département de l'instruction publique du canton de Genève, est
le premier à le reconnaître. C'est du moins ce qu'il ressort de l'exposé
qu'a fait ce magistrat, mardi soir, au Plaza, devant une assistance

ridiculement petite.

SI un conseiller d'Etat aborde ce
problème il n 'en faut pas pour au-
tant déduire que cette question
trouvera sa solution par les voies
politiques . C'est hélas bien plus
compliqué que cela. Qu'est-ce qui
fait qu 'un enfant commence l'école
à 7 ans dans un canton et à 5 ans
dans un autre ? Pour quelle raison,
l'étude du latin se fait-elle à partir
de 12 ans dans le canton de Genè-
ve et à 10 ans dans celui de Vaud ?
En fait et c'est ce qui est alarmant,
on n'en sait trop rien. C'est ainsi
depuis toujours. Parfois, cela tient
à des conceptions confessionnelles,
souvent à une mentalité différente.
Il s'agit d'un problème typiquement
suisse, inhérent au principe de la
Confédération , qui possède somme
toute 25 Etats administrés diffé-
remment. D'ailleurs, en poussant
l'enquête plus loin, on s'aperçoit
aussi que dans un même canton
l'enseignement n 'est pas partout
pareil.

COMPLIQUE

Voilà donc comment se présente
aujourd'hui la situation. Comment
y remédier ? On ne le sait encore
guère car dans la pratique il est
très dur d'appliquer les théories. Et
ne serait-ce que dans le cas fort
simple apparemment du change-
ment de la date des rentrées scolai-
res. M. Clottu , dernièrement, a ain-
si annoncé aux instituteurs que le
canton de Neuchâtel , en 1972, com-
mencerait l'année scolaire en sep-
tembre, comme Genève. Parfait ,
mais M. Clottu n'a pas dit com-
ment il s'y prendrait et ce qu 'il
adviendrait de la période creuse.
Par ailleurs, ce qui est bien plus
compliqué, de par leurs réformes
scolaires, ' il apparaît que les can-
tons de Neuchâtel et de Genève
sont en avance sur les autres. :' le
jour où il faudra unifier , comment
ces cantons rattraperont-ils le temps
perdu ? N'aura-t-on pas tendance
à égaliser par le bas ? Souhaitons
bien que non. Mais des précédents ,
sur la loi du travail notamment et
la formation professionnelle en par-
ticulier, peuvent le laisser craindre.

Dans la pratique , si 1 on peut ad-
mettre aisément que pour le degré
primaire les branches principales ,
le français et le calcul , seront en-

seignées partout de la même ma-
nière , il faut bien se rendre compte
que des difficultés essentielles exis-
tent par la suite et. ce qui est plus
grave, que le fossé tend toujours
à s'élargir.

GRAVE PROBLEME
Même si M. Chavanne n 'a pas

voulu peindre le diable en noir sur
la muraille, il ne faut pas se leur-
rer : l'école romande n'est pas pour
demain. Toutefois, il ne faut pas
méconnaître le profond mouvement
qui s'organise en faveur précisé-
ment de cette union des écoles ro-
mandes. Mouvement animé à la ba-
se par les syndicats d'enseignants,
mais aussi , et M. Chavanne se plut
à le relever , par les syndicats pa-
tronaux, qui exercent , de leur côté

une pression très forte dans le sens
d'une coordination plus poussée. On
comprend d'ailleurs la préoccupa-
tion du patronat qui, soucieux de
concentration, se heurte de plus en
plus au personnel qui ne veut pas
être déplacé en raison du fait pré-
cisément que leurs enfants per-
draient selon les lieux, de un à
deux ans dans leur scolarité.

Le problème est donc grave. Peut-
être arrivera -t-on sous la poussée
européenne à hâter le mouvement,
comme cela se dessine pour les
études techniques. Quoi qu 'il en
soit cela ira long, les instruments
nécessaires à l'étude de cette uni-
fication se mettant seulement en
place. Mais l'union se fera parce
qu 'elle doit se faire.

La Confédération , et ce fut la
conclusion du débat , devrait aussi
se préoccuper du problème. Se con-
tenter d'inscrire dans la Constitu-
tion que l'instruction est obligatoire
est insuffisant. Il s'agit-là d'une
grave lacune.

N'y aura-t-il donc jamais , en
Suisse, que l'armée à être unifiée ?

D. E.

Examens de maîtrise fédérale au Technicum

Dix-huit cadidats proven ant du canton, du Jura bernois et de Bienne, |passent cette semaine, au Technicum, leurs examens de maîtrisé Ifédérale  de mécanicien sur automobile. Leur âge varie de 24 à 44 g
ans. Rappelons que cet examen exige des candidats une connais- jsance approfondie dans des matières aussi diverses que le droit com- |
mercial , les calculs d' exploitation ou les travaux pratique s. M. A. iWagner, président de la commission des examens, et expert depuis j1943, dirige cette session, (photos Impartial)
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des Planchettes, en amont de la
route cantonale florissait une pe-
tite décharge ; une merveille de
petite décharge abritée par un mur

« L'intellectuel de la décharge

de pierres taillées. Elle était , à
l'origine une carrière naturelle. Les
passants, connus ou inconnus en
firent leur dépotoire , les fouilleurs
de cassons leur paradis.

Cependant , les promeneurs avisés
durent remarquer , que depuis quel-
ques années la décharge regorgeait
de papiers et d'immondices. Alors
se posa un urgent problème de sa-
lubrité.

Cette décharge n 'ayant jamais été
autorisée, les responsables de la
commune et le propriétaire décidè-
rent de la combler proprement et
de la mettre à ban. Ainsi fut fait ,
et bien fait.

MAIS
Mais personne n'avait pensé aux

innombrables quidams qui ne peu-
vent se promener aux environs sans
venir y déposer quelques souve-
nirs : « Charly, en allant aux Plan-
chettes, tu n 'oublieras pas de jeter
le lit de la grand'mère et ton stock
de vieux pneus ! »

Personne n 'avait prévu qu'en sup-
primant une décharge on frustrait
d'assez nombreux individus sans
scrupules mais pleins de vieilleries
à débarrasser.

Si la place comblée est restée
propre , on commence de rencon-
trer , en bordure des chemins fores-
tiers de petites et lamentables dé-
charges personnelles.

CHANGEMENT DE TON
Aujourd'hui la pollution de la na-

ture et de l'eau en particulier est
un fléau reconnu. Commençons par
respecter la nature.

Les habitants des Planchettes , ai-
dés des autorités communales et
cantonales sont décidés à montrer
les dents. Ils poursuivront tout in-
dividu ne sachant pas se soumettre
aux plus simples lois de probité et
de savoir-vivre .

Les Planchettes et la pollution de la nature...

Douze condamnations au Tribunal de police
Le Tribunal de police de La

Chaux-de-Fonds a siégé hier sous
la présidence de M. Daniel Blaser ,
suppléant , Mme Lucienne Voirol
fonctionnant comme greffier. Il a
prononcé les condamnations sui-
vantes :

P.-A. B., 1949, manœuvre, Le Lo-
cle , à 100 fr. d'amende et 15 fr. de
frais pour infraction à l'interdic-
tion des débits de boissons.

G. dl., 1947, apprenti , La Chaux-
de-Fonds , à 5 jours d'arrêts avec
sursis pendant un an et 25 fr. de
frais, pour vol d'usage.

M. d'I., 1948, apprenti , La Chaux-
de-Fonds, à 100 fr. d'amende mais
avec radiation après un délai d'é-
preuve d'un an, et; 25 .fr. de frais,,
pour vol d'usage. »

W. F., 1918, coiffeur , Les Ponts- '
de-Martel , à 450 fr. d'amende et
135 fr. de frais, pour ivresse au vo-
lant et infraction à la LCR.

G. A., 1941, ouvrière de fabrique ,
La Chaux-de-Fonds, à 15 jours de
prison avec sursis et 20 fr. de frais ,
par défaut , pour détournement d'ob-
jets mis sous main de justice.

J. B., 1926 , agriculteur, La Chaux-
de-Fonds, à 15 jours de prison avec

sursis pendant 2 ans et 25 fr. de
frais , pour faux dans les titres et
dans les certificats , obtention frau-
duleuse d'une constatation fausse ,
infraction à l'ordonnance concer-
nant l'élevage du bétail.

G. C, 1944, tôlier , La Chaux-de-
Fonds, à 50 fr. d'amende et 130 fr.
de frais , pour infraction à la LCR
et à l'ACF sur la forme des permis.

R. P.. 1949. étudiant , La Chaux-
de-Fonds, à 40 fr. d'amende et 20
fr. de frais, pour infraction à la
LCR.

G. C, 1944 , électricien , La Chaux-
de-Fonds, à 10 fr. d'amende et 10
fr. de "frais , pour infraction à la
LCR.

J.-M. K., 1938, livreur 1,' La Chaux-
de-Fonds, à 5 ' ,lqivs/ '- de pi'ison, 30
fr. d'amepde ]e,tj f (16q'0 .f( r,.. .de .frais,
pour ivresse au volantiiet infraction
à la LCR. i î< • ¦ i

P. J., 1918, chef d'exportation , La
Chaux-de-Fonds, à 30 fr. d'amende
et 25 fr. de frais , pour infraction
à la LCR.

R. G, 1912, maître de pension ,
La Chaux-de-Fonds, à 5 jours de
prison , 50 fr. d'amende et 160 fr.
de frais , pour ivresse au volant et
infraction à la LCR.
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SEMAINE DU 31 OCTOBRE
AU 7 NOVEMBRE

SFG Ancienne. — Actifs : mardi -
vendredi , 20 h. â 22 h., ancienne
halle. Pupilles : mercredi , 18 h. à
20 h., nouvelle halle. Pupillettes :
lundi , 18 h. à 20 h. 30, nouvelle
halle. Dames : lundi, 20 h. 30 à 22 h.,
nouvelle halle. Handball : lundi, ac-
tifs, 18 h. à 22 h. Pavillon des
sports Seniors: mardi , 20 h à 22 h.,
Bellevue Actifs , 18 h à 22 h., jeudi ,
Pavillon des sports Juniors : vendre-
di,. 18 h à 20 h., Bellevue.

La Cécilienne. — Jeudi , répétition 20
heures 30 ; 2e ténors 19 h. 30.

Club d'accordéonistes « La Ruche ». —
Local : Calé de la Paix, Paix 74 Ré-
pétitions, tous les lundis Club 20 h.
Groupe 21 h Comité : le 2e Jeudi de
chaque mois

Ecole de ski. — Cours de gymnas-
tique préparatoire au ski (dames et
messieurs ) pendant 6 semaines. Tous
les mardis dès le 22 octobre , Halle
ouest du Collège Bellevue , à 20 h. ;
tous les mercredis dès le 23 octo-
bre, Halle du Gymnase (ancienne),
à 20 h. Vestiaires et douches à dis-
position. Inscriptions sur place. Ren-
seignements tél. (039) 3.33.08.

F. C. Floria Olympic. - Entraîne-
ments : junior s C, mercredi 16-18 h.;
Juniors B : mercredi 18 - 20 h . ; se-
niors : mardi et Jeudi 18-20 h ; Ju-niors A : mardi et jeudi , 18 - 20 h.

SEP L'OIympic — Athlétisme , entraî -nements Centre sportif mardi et Jeu-di, dès 18 h. Pémina, nouvelle balle,mardi de 20-22 h. Vétérans, halle des
Crétëts, Jeudi 18 h. 30 - 20 h. Basket,

hommes Pavillon des sports, mardi ,
20-22 h., dames, jeudi , 20-22 h.

Société de chant «La Pensée» (Choeur
d'hommes). — Vendredi, 20 h. 15,
répétition générale, Café de la Paix
(Paix 74).

UNION CHORALE. — Mardi 5 novem-
bre , 19 h. 30, partielle pour les pre-
miers ténors ; 20 h . 15, répétition
d'ensemble.

La Chaux-de-Fonds
JEUDI 31 OCTOBRE

Tréteaux d'Arlequin : 20 h. 45, Specta -
cle de divertissement.

Galerie du Manoir : 17 h. à 19 h., Expo-
sition Claudine Houriet .

Musée d'histoire naturelle : 14 h. à 16
heures 30.

Musée d'horlogerie : 14 h. à 17 h.
Pharmacie d' o f f i ce  : jusqu 'à 22 heures,Bourquin , Léopoid-Rober t in.

Ensuite , cas urgents , tél. au No 11.
Service d'urgence médicale et dentaire :Tél. No 210 17 renseignera. (N 'ap-pelez qu'en cas d'absence du méde-

cin de famill e.)
Feu : Tél. No 18.

\ M E M E NT O
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: COMM UNIQ UÉS
'••• ^ (tL j '

A l'Ancien Stand.
Jeudi dès 20 h. 15, grand loto duSki-club.

Suf f rage  f éminin
1 La section des Montagnes neu-
| chàteloises réunie en assemblée
| générale a eu le privilège de
| recevoir la présidente centrale
| de l'Association suisse pour le
j  suffrage féminin.
| Mme G. Girard a fait un bril-
| lant exposé sur la Convention
| européenne des droits de l'hom-
I me. Elle a fait remarquer avec
| pertinence que la Suisse ne peut
| se permettre de signer une telle
| convention alors que sa Consti-
1 tution n 'est pas en accord avec
I des points importants, en parti-
! culier :1e droit de vote sans dis-
| tinction de race ni de sexe. No-
| tre pays, en effet, n'est encore
| qu 'une demi-démocratie puisque
| les femmes qui forment plus de
\ 50 pour cent de la population
| n'ont pas le droit de vote sur le
| plan fédéral.
| Au cours de l'assemblée, la pré-
1 sidente de la section des Mon-
f tagnes neuchâteloises, Mme Reist,

a donné des informations sur
le centre psycho-social. Elle rap-
pelle les votations cantonales des
2 et 3 novembre prochain et re-
commande aux femmes d'accom-
plir leur devoir de citoyennes.

Auto contre moto
Hier , à 17 h. 20, M. C. K., cir-

culait en voiture à la rue du
Sentier avec l'intention d'em-
prunter la rue du Collège. Arri-
vé à la hauteur de cette der-
nière rue, il s'est arrêté au stop,
mais en est reparti prématuré-
ment. Il a donc coupé la route
à une motocyclette conduite par
M. Jean-Pierre Wittmer, de La
Chaux-de-Fonds, lequel roulait
normalement à la rue du Collè-
ge en direction ouest. Au cours
de la collision, l'avant de la mo-
to a heurté le flanc gauche de
l'auto. Blessés, le motocycliste et
son passager, M. Walter Luthi ,
furent conduite à l'hôpital pour
un contrôle. Celui-ci révéla qu 'ils
ne souffraient que de blessures
superficielles. Ils ont pu regagner
leur domicile.

Un piéton renversé
Un ouvrier d'usine habitant La

Chaux-de-Fonds, M. E. Tuller ,
né en 1890, a été renversé, hier,
à 11 h. 20, par un véhicule neu-
châtelois conduit par M. C. M.,
à la rue Dr-Coullery. Transporté
à l'hôpital, il souffre de fractu-
res au tibia et au péroné.
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UNE PENDULE
règle la vie

de toute la famille

i Sr IL

Pendules neuchâteloises

ZENITH
PENDULES A POSER
PENDULES DE STUDIO
PENDULES DE CUISINE

ISELY & BAILLOD
Rue Daniel-JeanRichard 1

1 ' LE LOCLE

Chez

W. DUBOIS & FILS
CIVET :

lièvre - chevreuil - cerf
Selles et gigots de chevreuil

Nos saucisses et saucissons
de campagne

Nos saucisses au foie
paysannes

La choucroute d'Alsace
Les filets de perches du lac
Les grenouilles et escargots

des Charbonnières
Toujours

que de la volaille fraîche
Les lapins frais de la région

Nous ne tuons que des
génisses

chez W. Dubois & fils

| Ê fflaSI M.Chs.Chuard-Bosset ,

-LS! _ftl.!B_fJj gérant de la succursale
i KSâi fg du Locle, se t ient avec

AU BÛCHERON plaisir à votre entière

 ̂ disposition pour
Rue H. Grandjean 7

tout ce qui concerne
LES MEUBLES TAPIS
RIDEAUX

____—————_—_____^_____________

POSTE DE
SOUDURE
PORTABLE

Fr. 633.-

comprenant :

- 2 bouteilles (oxygène-acétylè-
ne) de 3,3 litres (de 5 à 10
heures de service, selon buse
utilisée)

- 2 détendeurs
- 3 mètres de tuyaux
- 1 poignée-robinet
- 3 lances
- 1 découpeur-compas (jusqu 'à

20 mm. épaisseur)
(accessoires sur tableau)

- Qualité Mùller-Horgen !
- Poids environ 20 kg.
- Appareil en stock.

CHAPUIS
LE LOCLE

Girardet 45 Tél. (039) 5 14 62

^fW-D(  ̂D ggg
0

- Comment gagneras-tu ta vie lorsque tu
seras grand ?

-Je remplirai un tas de carnets
d'escompte SENJ, car ça paie !

Egg
Réveils électriques

en vente chez

ISELY & BAILLOD
Daniel-JeanRichard 1

Le Locle

ÉTAINS
DES POSTAINIERS

HUTOIS

Beau choix de

MANTEAUX MOUSSE, MANTEAUX LODEN,
CAPES LODEN ->- • --

B O U T IQ U E

l̂y fl 11 ffiXSw M B Er^X^W Mï \ n vA w. I f & M

D.-JeanRichard 16 Le Locle

NfîlIVFAII 1 Grand choix de
llwU w CHU • sacs de dame en

? VISTRAM
/mh7„ la nouvelle matière

vIMfa* EXTRA LÉGÈRE ET R éSISTANTE
""̂ Ihgv tous coloris mode

_f _Q. ^ïïDnbois
g ^^Pfl^̂ |f Le Locle La Chaux-de-Fonds
f ~"*=«̂ J|T/ Place du Marché av. Léopoid-Robert 27

Votre prochain costume
ne s'achète pas sur catalogue
ni par un envoi à choix.
C'est l'affaire du spécialiste.
Une visite sans engagement
s'impose

chez Jr/ tVv /̂ VC
TAILLEUR - CHEMISIER

PLACE DU MARCHÉ
LE LOCLE

Un choix varié et avantageux
pour toutes les tailles.

' tn"i .I/uVi
. . . . ¦ .-.[ i; I.-,î-I 1fnM • . ji- .y.w .. ii -

LE BON MAGASIN DE L'HOMME

PLACE DU MARCHÉ

I

Quinzaine de la

PIPE
Grand choix

J_yB_s_n_f__ï_K____i__tfB

I CURIT PRIMEURS
Toujours

de bonne humeur
Gd-Rue 26 - Le Locle

GIRARD-ALIMENTATION
France 6 Le Locle Marais 34
Tél. 516 51 Tél. 518 63

toutes les grandes marques de

WHISKY
Fr. 24." la bouteille net

au lieu de Fr. 29.50

. , *&&;.¦ ! Les sous-vêtements MEDIMA en angora véritable met-
||| 1 j lent votre corps à l' abri des changements brusques de

température. Le poil angora active la circulation du

 ̂ S_* '^È^>~. '\' --Mm sang et agit tel un climatiseur. Vous éviterez ainsi,
|y * * |P flk •' M \ refroidissements, bronchites, maux de reins, rhuma-
f- f" ;" 4|̂ Hk ^Ê |% tismes et sciatiques.

§jUË| ¦ / fl H_ ' m̂ i Ceintures pour les reins ANGORA + LYCRA depuis
HP ' "~ ^̂ H Fr. 21.80 déjà. Choix comp let de sous-vêtements , échar-

' pes, genouillières, etc., chez notre dépositaire

m _tf J DROGUERIE CENTRALE
W i m < M.VAUDR0Z Le Locle

mi LE LOCLE "7 jj— n . flflfc1 WA commerce Indépendant de L^étail LI WJ



Dès le 1er novembre

NOUVEL HORAIRE ~PIA~
GENî^E:̂ ^: 

'
- TEHERAN - KARACHI

Départ chaque MERCREDI à 14 h. 10
et chaque DIMANCHE à 22 h. 10

Correspondances pour : DACCA - CANTON - SHANGHAI -
BANGKOK

GENÈVE - LONDRES
Départ chaque VENDREDI à 16 h. 40

et chaque DIMANCHE à 16 h. 40
Consultez votre agence de voyages ou

PAKISTAN INTERNATIONAL AIRLINES
Genève : 1, rue de Cornavin, tél. (022) 32 09 50-59

Aéroport de Cointrin, tél. (022) 34 72 55 - 33 94 11
—— Zurich : 71, Loewenstrasse , tél. (051 27 21 97 2i9o:>_ 

e8.10M.Mf

un
placementsûr
Les obligations
de caisse
du Crédit Suisse
le Crédit Suisse-

le conseiller qu'il vous faut

Certains se rendent à Mexico pour participer aux Olympiades dans la dis-
cipline du tir , d'autres n'ont nul besoin d'aller si loin. Aussi les tireurs des
Carabiniers et de la Défense se sont retrouvés au stand des Jeanneret ,
pour disputer la Ire Olympiade locloise, comprenant 10 coups dans chaque
position , à savoir : couché, à genoux, debout, toutes positions. Ce sont
donc 6 équipes de 3 tireurs + 3 tireurs individuels, qui ont obtenu les

résultats suivants :

Par équipe
POSITION COUCHEE

1. Défense I (269) médaille d'or ; 2.
Carabinier I (265 ) médaille d'argent ;
3. Défense III (251) médaille de bron-
ze ; 4. Défense II <240 ) ; 5. Carabi-
nier II (195) ; 6. Carabinier III (154) .

POSITION A GENOUX
1. Carabinier I (236 ) médaille or ;

2. Défense I (233 ) médaille argent ; 3.
Défense III (227 ) médaille bronze ; 4.
Défense II (214) ; 5. Carabinier II
(190) ; 6. Carabinier III (161).

POSITION DEBOUT
1. Carabinier II (209) médaille or :

2. Défense I (197) médaille argent ; 3.
Carabinier I (191) médaille bronze ; 4.
Défense II (165) ; 5. Carabinier III
(150) ; 6. Défense III (115).

Individuels
POSITION COUCHEE

1. Dubied Paul (93) médaille or ; 2.
Perrin Eric (92) médaille argent ; 3.
Berner Marcel , Boichat Jean-Louis,
Jeanneret Michel (91) médaille bron-
ze ; 6. Duperrex Adrien (89) ; 7. Tiè-
che Jean-Daniel et Lengacher Hans
(88) ; 9. Bouchât Michel et Perrinja-

quet André (87) ; 11. Berner Pierre
(86) ; tous ces tireurs obtiennent la
médaille souvenir.

POSITION A GENOUX
1. Cattin William (87) , médaille o r ;

2. Duperrex Adrien (83) médaille ar-
gent ; 3. Berner Pierre (81) médaille
bronze ; 4. Berner Marcel (79) ; Boi-
chat Jean-Louis (79) ; 6. Dubois Jean ,
Jeanneret Michel , Perrinjaquet André
(78) ; 9. Boichat Bernard et Graber
Emile (77) ; 11. Dubied Paul (76) ;
ils obtiennent la médaille souvenir.

POSITION DEBOUT
1. Strham Alain (80) médaille or ;

2. Berner Marcel , Bernard Pierre et
Duperrex Adrien (70) médaille argent ;
obtiennent tous la médaille souvenir ,
5. Boichat Jean-Louis (68) médaille
bronze

TOUTES POSITIONS
1. Duperrex Adrien (242) médaille

or ; 2. Berner Marcel (240) médaille
argent ; obtiennent la distinction, 3.
Boichat J.-L. (238) médaille bronze.
— Pour l'an prochain ,nous prévoyons
ce championnat en plusieurs man-
ches. La saison de tir 1968 est close,
nous vous souhaitons un bon hiver-
nage.

Première olympiade de tir

On en parle
¦XXXNXNXXV LA U M - ^J \ J \ î %Z y sx^<ss \
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4 Le match au loto des dames pay-
4 sonnes a connu, la semaine der-
4, nière, son traditionnel succès. Une
4, salle archi-comble, une chaleur
4, étouf fante ,, une bonne odeur de
4, viande fumée , beaucoup de bruit
4 comme dans tous les lotos, caracîé-
4 risaient l'ambiance de cette réu-
4 nion, au sein de laquelle fra terni-
4 saient les «environniers» et ceux de
4 la ville. Venus d'un peu partout,
4/ dans une form e extraordinaire, les
$ agriculteurs et leurs amis n'étaient
4 pas tous à la tâche. Diable non !
4 Comme au service militaire, cer-
4 tains étaient détachés et d' autres
4 en congé. Ils passèrent un bon bout
4 de la soirée au bistrot du dessous.
f Ils nous en ont appris des choses
$ et raconté des histoires ! Le temps
4 n'est plus où les dernières nouvel-
4 les et les «ivitz» à la mode étaient
4 l'apanage des citadins. Les gars de
4 la campagne en connaissent de tou-
4 tes fraîche s (hum !) et leur façon
4 de les raconter est à elle seule un
4 plaisir. En tout cas, il y eut autant
4 d'éclats de rires que de «trinquéess
4 à la santé de ces dames !
4 Et , quand le match f u t  terminé,
4 pendant qu 'au dessus on faisai t  les
4 comptes, en mangeant un petit
4 casse-croûte, en bas c'était la f ê -
$ te ! Quand on vit arriver Untel avec
4 un quart de cochon au moins et
4 dame Blanche avec deux mètres et
4 demi de saucisses, quand on enten-
4 dit les perdants râler sur la mal-
4 chance et les vernis vanter la gen-
4 te paysanne et son organisation, le
4 brouhaha devint tel , les orateurs et
4 ^ les farceur s si nombreux, qu'on se
4 serait cru en plein jour de foire .
4 La caisse aux tickets marchait à
4 plein rendement , les plongeurs re-
4 doublaient d'ardeur, le tire-bou-
4 chons mural gémissait sous l' e f fo r t
4 répété !
4
4 Une belle soirée , ma fo i , opti-
4 miste et détendue, avec bénéfice
% en haut et en bas. Comme ça, pas
4 de jaloux ! A la prochaine, amis,
4 chez vous ou chez nous, mais avec
4 la même ambiance et le même plai-
4 sir 1
4 Ae.

Rallye du Ski-Club des Ponts-de-Martel
Les brumes envahissaient encore le

fond de la vallée lorsque le départ fut
donné aux participants du rallye du
Ski-club. Coupé de maints points d'in-
terrogation, d'énigmes à résoudre, 11
conduisit les quelques 20 participants
dans le Bas, sous le brouillard, pour
remonter à Enges, passer par le Val-
de-Ruz sans oublier Chaumont avant
de se rendre sur le chemin du retour
par les Vieux-Prés, les Convers et
Boinod , la Sagne et les Entre-deux-
Monts. L'heure du diner était large-
ment dépassée lorsque les clubistes se
retrouvèrent à la Maltournée; leur cha-
let sur la Boche des Ponts pour une

bienfaisante soupe aux pois. Voici les
résultats du rallye :

1. Montandon Charles-Henri ; 2.
Amey Henri ; 3. Roulet Pierre - Al-
fred ; 4. Guye Roger ; 5. Perrin Ber-
nard ; 6. Bonard Michel ; 7. Vieille
Georges ; 8. Jeanmairet Charles ; 9.
Ruprecht Roger ; 10. Perrin Jean-Pier-
re ; 11. Dumont Serge ; 12. Perrin
Jean-Claude ; 13. Montandon Miche-
line ; 14. Banderet Roger ; 15. Bolle
César ; 16. Perrin Maurice ; 17. Ni-
colet Gabriel.

COMMUN IQ UÉS
: _ . . .  ;:
Au Cinéma Casino : « Mademoiselle ».

Un sujet terrible... Un personnage
démoniaque... Un film extraordinaire.
La vie secrète et les penchants ina-
vouables d'une jeune femme que tout
le village respectait parce qu 'il ne la
connaissait vraiment pas ! Jeanne Mo-
reau est, 'dans ce film , une dangereu-
se « Mademoiselle ». Jeanne Moreau et
Ettore Manni sont les principaux ac-
teurs de cette audacieuse réalisation
dont Tony Richardson est l'auteur.
Ce soir et vendredi à 20 h. 30. Dès
18 ans.

Hymne à la lumière
Exposition du peintre Albert Enz

Le peintre Albert Enz n'est
pas un inconnu au Locle puis-
que, il y a deux ans, il exposait
une septantaine de toiles au
Musée des Beaux-Arts, et qu'en
févr ier  prochain, il y accroche-
ra à nouveau un ensemble de
ses œuvres en compagnie de
Mmes Lisette Guinand et Gil-
berte Robert. Mais actuelle-
ment, du 30 octobre au 7 no-
vembre, c'est à son domicile
qu'il a mis en place un for t  bel
ensemble de toiles, daris le ca-
dre même où il a réalisé quel-
ques intérieurs, dans son ate-
lier, et même si on voit ses
huiles avec moins de recul que
dans mie grande salle de musée,
chacune y est cependant à sa
place idéale.

Né en Suisse alémanique,
Albert Enz partit très jeune à
Paris, où il eut la chance de
trouver des amis, les f rères
Prost , l'un sculpteur animalier
de haute renommée, et l'autre
graveur-peintre, qui l'initièrent
aux lois de l'art pictural. Cet
enseignement, qui correspon-
dait à un 'désir profond d'ex-
pression et qui s'adressait à un
talent prêt à l'essor, a poussé
Albert Enz à consacrer tous ses
loisirs à travailler toujours
pour acquérir le métier qui est
maintenant le sien.

PEINTURE ET POESIE
En dehors de ses occupations

professionnelle, la peinture lui

est essentielle comme une res-
piration, une soif à étancher,
un rêve à réaliser, recherche
constante qu'il accomplit avec
une joie visible.

Qu 'il plant e son chevalet dans
de hautes futaies de France,
dans un petit village tessinois
ou à VAugémont ; qu'il s'atta-
che à peindre une coupe de
frui ts  ou un coin de son atelier,
on le sent attiré toujours par la
poursuite de la lumière et de
ses variations. Hymne à la lu-
mière et reconnaissance à la
nature d'être si belle. La pein-
ture, ainsi pensée et réalisée ,
devient poésie.

Bien que séduit par le. mi-
rage de la couleur, l' artiste
souhaite cependant laisser une
large place au dessin qui ex-
prime les couleurs simplement
par des intensités variables de
gris et de noirs.

Là, comme dans un autopor-
trait , apparaît son talent de
dessinateur au trait précis , aux
structures fouillées et équili-
brées. - . . . . . .

Résolument et sereinement
f igura t i f ,  Albert Enz réussit à
fa i re  plaisir à ceux qui admi-
rent ses toiles. Et quand il exa-
mine une de ses œuvres d'un
œil critique et qu'il décide « Il
f a u t  la r échau f f e r  un peu »,
c'est là tout un programme.

M. C.

Le Locle
JEUDI 31 OCTOBRE

Musée des Beaux-Arts : 14 h. à 18 h.,
Exposition Albert Fahrny.

Ciné Casino : 20 h. 30, Mademoiselle.
Ciné Lux : 20 h. 30 . Le miracle de l'a-

mour.
Pharmacie d' o f f i c e  : Moderne ,

jusqu 'à 21 h., ensuite le tél. No 17
renseignera.

Permanence médicale et dentaire : Tél .
No 17 renseignera. (N' appelez qu 'en
cas d'urgence et en l'absence du
médecin de famille.)

| M E M E N T O  f
y y

Rue du Pont 8

| m««« |
Etat civil

MERCREDI 30 OCTOBRE
Naissances

Giusa Angelo, fils de Angelo , aide
cuisinier , et de Lorenza née Roma-
no. — Ayuso Nadia , fille de Eulogio ,
serrurier , et de Amparo née Iglesias.
— Corso Antonino, fils de Filippo,
maçon, et de Rosa née Russo.

Promesses de mariage
Piepoli Antonio, mécanicien, et

Chardet Chantai Camille-Pierrette. —
Augsburger Alain-Henri , horloger-fhar
billeur. et Bernard! Martine^Yvonne^
Bernadette.

3 «
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A 
Monsieur et Madame

Georges - Henri
ARNABOLDI - DUBOIS

ont le plaisir d'annoncer la
la naissance de leur petite fille

Valérie
le 30 octobre 1968

Maternité Rue des
Le Locle Cardamines 9

Dernière séance
du Conseil général

Dans notre compte rendu de la
dernière séance du Conseil général,
pour une raison indépendante de
notre volonté, la demande de cré-
dits pour l'agrandissement du trem-
plin de saut de la Combe-Girard
n'a pas figuré dans notre édition
de mardi. Voici donc quelques pré-
cisions à ce sujet :

En réponse à une demande du Ski-
club, à l'appui de laquelle un ex-
posé technique a été déposé par les
requérants, le Conseil communal pro-
pose d'acorder un subside de 20.000
francs, sur un total de dépenses en-
visagé de 132.000 francs. Les autori-
tés confirment ainsi leur intention de
développer et d'améliorer les installa-
tions sportives de la ville. Le CC re-
lève l'effort des dirigeants du Ski-club ,
l'importance pour notre ville de l'or-
ganisation régulière de la finale de
la Semaine internationale de saut , la
valeur pour les Montagnes neuchâte-
loises de disposer d'un tremplin con-
cernant aux normes internationales de
saut et qui permettrait d'organiser
au Locle des cours régionaux pour les
skieurs nordiques. Ces cours ont ac-
tuellement lieu à St-Moritz.

Tout en étant reconnaissant au
Ski-club de son activité, le Conseil gé-
néral a laissé entendre, à gauche et
à droite, que l'amélioration envisagée
n'apportera que peu de résultat par
rapport au coût prévu des travaux.

La subvention demandée a pourtant
été accordée sans opposition.

La Musique scolaire
en course

C'est par un magnifique temps d'au-
tomne que la Musique scolaire fit sa
sortie annuelle. A Chasserai , elle fut
en présence d'une mer de brouillard
qui fut une merveille pour chacun.
Une aubade devant la gare de Bien-
ne fut très appréciée par de nombreu-
ses personnes. A Studen , chacun et
chacune rôtit sa côtelette et visita le
zoo de l'endroit. Le retour se fit par
Erlach où une halte permit de jouir
des bords du lac.

Chacun gardera un souvenir lumi-
neux de cette journée , comme cela fut
le cas de la Fête des vendanges de
Neuchâtel où les musiciens furent in-
vités au cortège des enfants du sa-
medi après-midi ; ils y furent très
remarqués.

Quant au Comité il a été renouvelé
récemment. U est composé dès lors
comme suit :

Président : M. Reymond, instituteur ;
vice-président : MM. Landry et Tin-
guely ; caissière : Mme Héritier ; se-
crétaire des verbaux : M. Dubois ; ma-
tériel : M. Zuïcher. 

^
Autres membres :

MM. Butikofer et TStuder , directeurs
des Ecoles ; délégation des corps de
musique. Directeur , M. Marcel Schalk ,
professeur.

On a sauté
le tremplin !

Toutes les sociétés locales ont besoin
d'argent aussi organisent-elles selon
une tradition , certaines manifestations.
Le Hockey-club a ouvert la saison d'hi-
ver. L'après-midi les enfants du vil-
lage ont été conviés au collège pour
jeux et concours. Peu avant l'ouver-
ture de ces concours, un joyeux cor-
tège parcourut les rues du village. Il
était composé d'un vieux tracteur et
de vieilles voitures tous enrubannés et
décorés vivement et portant des pan-
neaux-réclames pour la manifestation.
Le bal du soir a connu une grande
animation sous la conduite de l'or-
chestre «Ninoss Ploridas» . (sr)

CULTE D'ENGAGEMENT. — Le
culte de dimanche , présidé par le pas-
teur Perret a réuni les jeunes res-
ponsables de la jeunesse paroissiale
qui chaque année renouvellent l'en-
gagement de servir Jésus-Christ au
sein des différents groupes de jeu-
nesse, (sr)

Bot du Hockey-Club

Journée des responsables
Les responsables de l'Ecole du di-

manche et de l'Union cadette ont été
remerciés de leur travail accompli au
sein de la paroisse. Ce fut l'occasion
aussi de donner les noms des nou-
veaux catéchumènes. <m y )

LA CHAUX-DU-MILIEU
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19 octobre au 3 novembre ^& BEAUX-ARTS - MUSIQUE - THÉÂTRE MUSÉE DES BEAUX-ARTS

^̂  DU LOCLE
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I SOCIéTé DES I ALBERT FAHRNY ^^^**^^*-
BEAUX-ARTS -̂e dimanche de 10 à 12 h.

j GXDOS© Le mercredi et le dimancher de 20 à 22 h.
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r Ce soir et vendredi à 20 h. 30

l I N F M A  La P'US audacieuse réalisation du brillant cinéaste TONI RICHARDSON

CASINO M A D E M O I S E L L E
___ ^^ Un film extraordinaire avec l'incomparable actrice JEANNE MOREAU

_ 
A

_ ETTORE MANNI, UMBERTO ORSINI Admis dès 18 ans
il r" _vJi^L t Location à l'avance au magasin de tabacs Simone Favre, D.-JeanRichard 33, tél. 532 66.
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AU CINÉMA LUX LE LOCLE
Ce soir à 20 h.- 30

LE MIRACLE DE L'AMOUR
B 

Prix des places habituels: Fr. 3-, 3.50 18 ans
_> 
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Dès ce jour... El

EXPOSITION
P E R M A N E N T E

A LA MAISON DES CADEAUX

M. MATTHEY CHES!
Rue Daniel-JeanRichard 21 LE LOCLE

NOUS RÉSERVONS
% 7

On cherche pour le samedi et le
dimanche nîatln une

personne
pour aider au magasin.

S'adresser à la Boulangerie-Pâtis-
serie LA SOCIALE, M. Sierra ,
2610 SAINT-IMIER, tél. (039)
4 16 80.

RESTAURANT DE L'AÉROGARE
cherche pour tout de suite ou à
convenir

jeune
cuisinier
Téléphoner au (039) 2 32 97.

Cours de couture

BERN1NA
« i

DANS NOTRE MAGASIN
Crêt-Vaillant 7
Le Locle

Prière de s'inscrire

La Chaux-de-Fonds
tél. (039) 2 22 54

Le Locle
tél. (039) 51806

M. Thiébaut

KgMk n m

Prenez garde!...
de ne pas manquer la

Vente de la Diligente
au CERCLE OUVRIER, SAMEDI 2 NOVEMBRE, de 8 h. à 18 h.

Docteur

M0UN0UD

absent
jusqu'au

11 novembre

?
A découper ou à réaliser soi-même

^
en bienMej nmieux j " V*» °

^== . 

[ Pourquoi, obligatoirement, manger la même chose ))
lt tous les vendredis ? Nous voudrions quitter \ 

^1 ce chemin battu. Vous j oignez-vous à'nous .2 Ç̂
j Nous vous proposons une

i F0HDUE DU VENDREDI h-
i Commençons tout de suite vendredi prochain, j
\te  j à heures chez nous. I
\ NouS nous réjou issons. Vos .JJ

D'autres invitations à choix, vous en trouverez sur la PACABOVI (Page du
Caquelon Bon Vivant). Et cella-ci, vous la recevez gratuitement chez votre
marchand de fromage, offerte par le Mouvement suisse de la fondue
«Soyez accueillants» sous le patronage de l'Union suisse du commerça

»G* defromageSA. àBeme.

Prêts comptant I
? 

Veuillez découper Centrale Cr. p., BPS HSBBBBBH fADidCSet envoyer l'annonce Case postale Hl& BU -. * *à la 3000 Berne 23 j  % B | tilSC!"et$
quelle succursale 1 SY43lll *i5I^CllX
de la BBBBSnHHaH

Banque Populaire Suisse
Nom je m'intéresse

à un prêt comptant
Adressa imp et désire recevoir

la documentation I . ¦ ¦

AVIS

L'Office Social du Locle

sera fermé au public

le vendredi 1er novembre

pour cause de déménagement.

Nouvelle adresse : MARAIS 36.

On cherche

sommelière
suisse, bon gain, congés réguliers.

RESTAURANT DU JURA, Gare 16,
LE LOCLE, tél. (039) 5 18 88.

.„ . . . . .. .  ,
X .. > ', sea u Uù

cherche
i louer tout de suite
m à convenir une
j etite maison ou un
ogement de 7-8 piè-
:es. Eventuellement
! logements au rez-
ie-chaussée.) Dans
juartier du centre
3U est. Avec jar-
iin d'agrément.
ïcrire sous chiffre
US 32187, au bureau
le L'Impartial.

DAME
garderait enfant dès
le premier âge.
Tél. (039) 5 69 46,
Le Locle.

A LOUER au Locle
appartement 3 %
pièces sans confort ,
au centre de la vil-
le. — Ecrire sous
chiffre YV 32185, au
bureau de. L'Impar-
tial.

Ĵ T^D OBOAHISATION ET EXPLOITATION rM
¦ B>»1r» DE RESTAUBANTS DE COLLECTIVITÉS Qj|

.iïïBtt y
On cherche tout de suite"

2 jeunes filles
comme employées de mal-
son, j
Semaine de 5 jours. Bons
salaires.

Paire offres au FOYER
TISSOT, 2400 LE LOCLE,
tél. (039) 518 43.

N
E N T R E P R I S E

BATTISTOLO
¦ r . «n. r CHAUFFAGE - VENTILATION
LE L O C L E  Téléphone (039) 514 37; entre

les heures de travail : 5 48 36
L )

I 

TOURTES FORËT-NOIRE
de la CONFISERIE ANGEHRN, Le Locle

... c'est si bon !

On cherche à louer
pour tout de suite
ou époque à conve-
nir

appartement ,
de 4 pièces, avec i
confort et ascenseur.

Eventuellement j
échange avec 4 piè- (
ces, confort, sans j
ascenseur mais avec i
garage. c
Quartier Jaluse. ;
Ecrire sous chiffre (
GL 22095, au bureau (
de L'Impartial. ,

c

En vacances ]
Lisez L'Impartial i

A louer au Locle,
pour le 1er décem-
bre

appartement
3 % pièces. Quartier
Cardamines.

Tél. (039) 5 24 88.

Urgent
Je cherche à louer
au Locle local, ate-
lier ou salle, 40-50
m2, si possible avec
commodités.

Ecrire sous chiffre
LS 32184, au bureau
de L'Impartial.

A échanger au Lo-
cle

logement
de 3 pièces tout con-
fort;, quartier tran-
quille, contre un de
3 ou'; 4 pièces mi-
confort , au centre.
Tél. (039) 5 55 40,
dès 18 h.

Dame
active ferait travaux
divers trois heures le
matin et l'après-mi-
di.

Ecrire sous chiffre
GP 32173, au bureau
de L'Impartial.

On cherche au Lo-
cle

appartement
4 pièces.

Tél. (039) 6 51 36,
le soir, 5 28 87 pen-
dant les heures de
bureau.

A
enlever
RENAULT
GORDINI 1960

DKW JUNIOR
1962

CITROËN 2 CV
1961

Prix intéressants.

Garage du Stand
Le Locle
TéL (039) 5 29 41



BULLETIN
DE SOUSCRIPTION
Je m'abonne o c L'IMPARTIAL -
Feuille d'Avis des Montagnes »
pour une période de

* 3 mois à Fr. 13.25
* 6 mois à Fr. 26.25

« • 12 mois à Fr. 52.—
* Soulignez ce qui convient.

Nom: 

P'ênom ;

Rue et N»; 

Locolilè. 

N" post. i 

Signature:

Prière d'adresse, ce bulletin
comme imprima, sous enveloppe
affranchie de 10 centimes, o
« l' IMPARTIAi Feuille d' Avis des
Montagnes, 2301 La Chaux-de-
Fonds

Le Collège secondaire du Mail est en bonne voie

Le Syndicat intercommunal ACES
(Association des Communes intéressées
par l'Ecole secondaire régionale) a te-
nu, comme nous l'avons brièvement
annoncé, son assemblée générale à
l'ancien collège d'Hauterive. En cette
fin de la première période adminis-
trative, M. Marc Jaquet, doyen d'âge,
était appelé à présider les débats.

Bureau de l'ACES
Président : M. Hubert Donner, 1er i
vire-président : M. Willy Zwah- '1 X en, 2e vice-président : M. Olivier j
Oit, secrétaire : M. Georges Cerf ,  ,

, secrétaire-adjoint : M . Henri So- •
• guel , questeur : M. Pierre Ingold , ' ',

M.  Gérard Irschy. !
; \

Comité de direction
i1 Mme Ruth Schaerer-Robert, MM.  ,

\ Lucien Allemand, Rémy Allemann, \ \¦ Biaise Junier et Henri Verdon, de i
1 ' Neuchâtel ; MM. Georges Kalten- '
] [ rieder et Jacques Ruedin, des [
, communes Est ; MM. Olivier Bé- , >
i guin et Willy Sieber, des < <

communes Ouest. ' ',

C'est à l'élection du bureau et du
Comité directeur du Syndicat que se
consacre tout d'atprd l'assemblée.

Telles qu'elles apparaissent actuelle ment : les pyramides du Mail .

L'ancien président , M. Hubert Donner ,
est réélu à l'unanimité des suffrages.
Il ouvre alors une discussion sur le
rapport du comité et le projet de
budget pour 1968.

VINGT MILLIONS
C'est à 20 millions 260 mille francs

que sont devises les travaux de cons-
truction des deux étapes du collège du
Mail, l'aménagement extérieur, l'achat
du terrain, du mobilier et du matériel
d'enseignement nécessaire. Bien que
n'ayant pas encore été présentés, les
décomptes s'annoncent sous un jour
favorable et les devis établis ne se-
ront en tout cas pas dépassés. On
peut estimer à près de 11 millions le
montant des paiements au 31 décem-
bre 1968, et le budget pour 1969 pré-
voit le paiement de 4,77 millions.

Quant aux travaux, après une pé-
riode apparemment calme consacrée à
la pose des installations intérieures
dans la partie centrale, ils ont repris
à un rythme accéléré. En effet, la
deuxième étape, commencée à mi-
janvier, a permis de voir s'ériger la
deuxième pyramide. Alors que la pre-
mière fondation était coulée le 9 fé-
vrier, les abris étaient terminés le 23
avril et le 5 octobre la dernière dalle
était bétonnée, permettant la pose du
traditionnel sapin avec un mois d'a-
vance sur le programme établi.

Le bâtiment central, seconde partie
de la première étape, sera terminé
pour Noël et les locaux en seront pro-

bablement remis à la direction de
l'école à cette occasion. Le réfectoire
qu 'il abritera sera à même de servir
des repas aux élèves dès le début de
l'année prochaine. C'est la Société
coopérative de consommation qui sera
appelée à le gérer. Il est à noter que
c'est l'une des toutes premières fois en
Suisse qu'une école secondaire offre à
ses élèves la possibilité de manger sur
place, et un système d'abonnements
de repas permettra aux parents d'a-
voir un contrôle sur les dépenses de
leurs enfants.

En ce qui concerne la décoration
artistique, un second concours sera
probablement ouvert aux artistes neu-
châtelois. Des contacts ont déjà été
établis dans ce sens avec les différen-
tes associations d'artistes et un règle-
ment est en voie d'élaboration. Rap-
pelons à cette occasion qu'une somme
de 250 mille francs a été inscrite au
budget pour les aménagements exté-
rieurs, les canalisations et la décora-
tion, dont la part n'a pas encore été
déterminée.

Actuellement la première pyramide
du Mail, habitée depuis plus d'une
année, contient 455 élèves. La seconde,
en construction, pourra en abriter
beaucoup plus encore. Mais les 22
communes, de Bevaix à Lignières et
de Noiraigue à Penin-Villars-Saules,
qui sont intéressés par FACES ont à
faire face à de lourds sacrifices et le
montant de la location par élève pour
l'année en cours, de 1132 francs, en
est un exemple éloquent.

(texte et photo 11)

M. f̂ f f îoWl f̂
hôte du Rotary

M. Paul Robert, auteur du « Diction-
naire alphabétique et analogique de la
langue française », était, comme nous
l'avons annoncé, à Neuchâtel l'hôte à
dîner du Rotary Club. En fin d'après-
midi, M. René Dupuis a présenté l'écri-
vain à un groupe d'intellectuels neu-
châtelois avec lequel il s'est entretenu
de son œuvre , couronnée par l'Académie
française.

Algérois d'origine, M. Robert s'est pas-
sionné pour la lexicologie en préparant
une thèse. Au cours de ses travaux de
recherche, il avait constaté qu'il man-
quait un dictionnaire analogique. U
s'attacha donc à en rédiger le premier
fascicule puis entreprit la rédaction des
suivants. U lui fallut vingt années de
travail pour mener à bien l'œuvre
commencée et aboutir à la publication
du « Robert », cet important dictionnaire
en six volumes que l'on connaît. (11)

Retour triomphal
de Denis Oswald et

Jean-Pierré Wessner
C'est cet après-midi à 17 heures

55 que les deux sélectionnés olym-
pique s de Neuchâtel , Denis Os-
wald (médaille de bronze) et Jean-
Pierre Wessner (remplaçant), de
retour de Mexico, arriveront en
gare du chef-lieu où ils seront re-
çus par les autorités, la Musique
Militaire en grande tenue, les
membres de la Société nautique et
des représentants des sociétés de
la ville .

De là, un cortège sera formé et
se dirigera, musique en tête, par
l'Avenue de la Gare, les Terreaux,
la rue de l'Hôtel-de-Ville et le fau-
bourg du Lac, jusqu 'à la Rotonde.
Dans la grande salle , dont la gale-
rie sera ouverte au public qui ne
manquera pas d'être nombreux
alors que le parterre sera réservé
aux invités, une cérémonie of f i -
cielle permettra au représentant du
Conseil communal de féliciter les
deux jeunes gens .

Par la même occasion , les musi-
ciens de la Musique Militaire , fan -
far e officielle de la ville, seront
eux aussi félicités comme il se doit
pou r le magnifique succès qu'ils ont
remporté en septembre dernier aux
X X I I I e  Fêtes de la Vigne de Di-
jon , où ils ont obtenu un premier
prix et le Collier d'argent. (I l )

Boveresse : vers l'ouverture de la Pénétrante
[ DANS LE VAL-DE-TRAVERS

Les travaux de construction de la
Pénétrante entre Fleurier et Couvet
avancent à grands pas. La route a été
goudronnée sur toute sa longueur et
le mur de soutènement de la partie
nord du village de Boveresse où ont
été construites plusieurs villas est ter-
miné, n ne reste plus qu'à mettre la
dernière main au tunnel (photo) qui
permettra le passage des automobilis-

tes circulant de Môtiers en direction
de La Brévine ou vice-versa. L'ouver-
ture de ce tronçon est prévu pour la
fin de cette année. Cette réalisation
fera non seulement plaisir aux conduc-
teurs du Val-de-Travers, mais égale-
ment aux étrangers qui sont de plus
en plus nombreux à traverser notre
canton. (Texte et photo th).

Contre les maladies des abeilles
La Société d'apiculture des Fran-

ches-Montagnes a tenu à l'Hôtel de
la Couronne, aux Bois, son assemblée
générale d'automne. Tous les membres
du comité furent réélus pour une pé-
riode de deux ans. Le comité se cons-
titue ainsi : président, M. Charles
Steullet, Soubey ; vice-président, M.
Jean-Marie Aubry, conseiller apicole,
Saignelégier ; secrétaire-caissier, M.
Alphonse Froidevaux, Le Noirmont ;
assesseurs MM. Walter Hofstetter ,
insp. des ruchers, Les Bois, et Robert
Joly, Le Boéchet.

Les vérificateurs des comptes, MM.
Séraphin Huguet et Hubert Gigon, fu-
rent également réélus, de même que
les contrôleurs du miel, MM. Biétry,
Louvet et Taillard.

HOMMAGE A UN VÉTÉRAN
Le gobelet traditionnel de la Socié-

té romande d'apiculture fut remis à

M. Charles Girardin , des Pommerats,
pour- 35 ans de sociétariat. Le prési-
dent adressa à ce membre fidèle les
félicitations du comité central de la
SAR et celles, non moins chaleureu-
ses de toute l'assemblée. M. Girardin
remercia la section et la Société ro-
mande, pour ce bel hommage de gra-
titude.

Une intervention judicieuse fut faite
au sujet du prix du miel. Les apicul-
teurs sont invités à s'en tenir aux
prix minimas fixés par la Société ro-
mande d'apiculture.

A l'avenir, les membres de la sec-
tion seront convoqués aux assemblées
par la voie du journa l de la SAR et
non plus par des convocations person-
nelles.

Cette assemblée se déroula dans une
atmosphère de saine camaraderie, se-
lon une tradition bien établie chez les
apiculteurs francs-montagnards, (jbf)

¦ 

Voir autre» in formations
jurassiennes en page 11LA VIE ÉCONOMIQUE

Tréfileries de Bienne
Sous la présidence de M. H. Romer,

avocat, président du Conseil d'admi-
nistration, la 54e assemblée générale
ordinaire des actionnaires a traité les
affaires statutaires. Elle approuva les
propositions du Conseil d'administra-
tion et décida le paiement d'un divi-
dende brut de 80 francs par- action,
comme l'an dernier. Outre le verse-
ment légal au fonds de réserve géné-
rale, une attribution extraordinaire de
180.000 francs a été faite aux deux
caisses de retraite de l'entreprise. En
remplacement de M. P. Renggli, at-
teint par la limite d'âge, M. H. Tho-
mann a été élu nouveau membre du
Conseil d'administration.

Si quantitativement le niveau des
ventes de l'an dernier put être atteint
à nouveau, les adaptations de prix
qui se sont avérées nécessaires ont eu
pour effet une régression du chiffre
d'affaires et une diminution des re-
cettes. De leur côté, les frais d'exploi-
tation et d'administration augmentè-
rent encore, de telle sorte que le ren-
dement s'est trouvé réduit.

Les prestations légales, contractuelles
net volontaires ont passé à 3.750.000
francs en augmentation de 108.000
francs et la fortune des institutions
sociales s'est accrue de 2.000.000 de
francs pour atteindre 22.400.000 francs.
A titre de rentes et autres prestations
il a été alloué un montant de 1.420.000
francs aux anciens collaborateurs et à
leurs survivants (1.340.000 francs l'an
passé), (ats)

Tribunal de police : trois condamnations
Le Tribunal de police du Val-de-

Ruz a siégé, comme nous l'avons briè-
vement annoncé, à l'Hôtel de Ville de
Cernier sous la présidence de Mme
Ruth Schaer-Robert assistée de M.
Marc Monnier, substitut-greffier.

ET LES RENSEIGNEMENTS ?
M. J., restaurateur, domicilié à Fon-

tainemelon, a refusé de donner des
renseignements sur sa situation finan-
cière à l'employé de l'Office des pour-
suites qui procédait à une saisie. Le
prévenu reconnaît les faits. Il est con-
damné à 3 jours d'arrêts avec sursis
pendant 1 an et paiera 10 fr. de
frais.

IL N'ETAIT PAS ASSURE
CONTRE LE CHOMAGE

L. V., mécanicien de précision , do-
micilié à Coffrane , ne s'est pas assuré
contre le chômage malgré les somma-
tions qui lui ont été adressées tant par
l'Office cantonal du chômage que par
le bureau communal de Coffrane. H a
fait opposition au mandat de répres-
sion du Procureur général en invo-
quant que c'était à l'assureur à s'ap-
procher de lui. Le prévenu fait défaut.
U est condamné à 40 fr. d'amende et
20 fr. de frais.

INFRACTION A LA LCR
Le 30 août, D. T., gérant, domicilié

à Neuchâtel , descendait la route de
La Vue-des-Alpes au volant de son au-
tomobile. A l'entrée du virage de l'Au-
rore, il a dépassé la voiture conduite
par L. S., fonctionnaire cantonal , do-
micilié à La Chaux-de-Fonds , puis s'est
rabattu rapidement sur sa droite et a
ensuite freiné brusquement. A la suite
de cette manœuvre, l'automobiliste S.
a dû freiner énergiquement pour évi-
ter une collision. Ce faisant, il a perdu
le contrôle de son véhicule qui est
sorti de la route. Au vu du dossier
et des preuves administrées, le tribunal
a acquis la conviction que le prévenu
s'est bien rendu coupable des infrac-
tions qui lui sont reprochées et le
condamne à 100 fr. d'amende et 60 fr.
de frais. L'amende sera radiée du ca-
sier judicaire après un délai d'épreuve
de 1 an.

RENVOI
Le 22 septembre M. C, chauffeur,

domicilié à Fontainemelon, qui circu-
lait au volant de son automobile sur
la route cantonale à Chézard, en di-
rection de St-Martin, s'est placé en
présélection au milieu de la chaussée
avec l'intention d'obliquer à gauche. Au
même moment arrivait de St-Martin
l'automobiliste S. J., physicien, domi-
cilié à Dombresson, lequel a accroché
la voiture de M. C. puis, sous l'effet du
choc, est allé heurter un autre véhi-
cule arrêté 60 mètres plus loin. Le
prévenu J. déclare qu'il a très bien vu
la voiture de M. C. en présélection et
qu 'il était certain que ce dernier le
laisserait passer mais qu'au moment
où il est arrivé à sa hauteur M. C.
s'est engagé sur la partie gauche de
sa route. Quant au prévenu C, il re-
connaît qu'il a effectivement avancé

son véhicule mais que l'automobiliste
J. avait encore assez de place pour
passer. Les circonstances de l'accident
ne paraissant pas claires, la cause est
renvoyée pour complément de preuves
et vision locale, (mo)
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Le Conseil d'Etat a autorisé M. Henri
Ott, originaire de Sainte-Croix (Vaud),
domicilié à La Chaux-de-Fonds, à pra-
tiquer dans le canton en qualité de mé-
decin.

Nouveau médecin

• L A  VIE... JURASSIENNE • ;

Neuchâtel
JEUDI 31 OCTOBRE

Musée d'ethnographie : 10 h. à 12 ft.,
14 ft. à 17 h... Roumanie trésors d'art.

Pharmacie d'o f f i ce  : jusqu 'à 22 heures,
Tripet , ru.e du Seyon .
Ensuite, cas urgents, tel No 17.

CINÉMAS
Apollo : 15 h., 20 ft. 30, Le petit baigneur.
Arcades : 15 ft., 20 ft . 30, Le pacha.
Bio : 18 ft . 40, 20 ft. 45, Baisers voilés. ,
Palace : 15 h., 20hi30, Comment j'ai ap-

pris à connaître les femmes .
Rex : 15 ft., 20 ft. 30, La cuisine au

beurre.
Studio : 15 ft., 20 h. 30, Le f o u  du labo 4.

M E M E N T O4 44 4

« Basco *, le chien de M. Rataly, de
Cernier, qui ne comp te plu s ses vic-
toires dans les concours va prendre
une retraite bien méritée. Après dix
ans de bons et loyaux services, cela
se conçoit . Toutefois « Basco » colla-
bo-era encore avec la poli ce... pas

chien poli cier pour rien.
(Photo Schneider)

«Basco» à la retraite

UNE VOITURE AU BAS
D'UN TALUS

A 6 h. 45, hier matin, C. L., mécani-
cien à Pontarlier , circulait au volant de
sa voiture à la Foule sur Saint-Sulpice .
Roulant à vive allure, le véhicule quitta
la route cantonale et dévala un talus. Il
fit une chute de 25 mètres. Le conduc-
teur éjecté ne subit aucun mal. La voi-
ture est démolie.

LES VERRIÈRES
RÉCUPÉRATION DU PAPIER. —

Jeudi, 31 octobre, les élèves des clas-
ses supérieures du collège procéderont
à la récupération du papier dont le
produit sera destiné au fonds des
courses scolaires. C'est là une des
principales sources de revenus de ce
fonds, aussi on ne saurait trop re-
commander à la population de profi-
ter de l'occasion pour se faire débar-
rasser de tous les paquets de vieux
journaux qui encombrent remises et
galetas, (mn)

MOTIERS
Les noces d'or se suivent

Après les noces d'or des époux Jean-
neret-Allisson et Thiébaud-Tharin , celles
de M.  et Mme Armand Clerc, ancien
garde-forestier de l'Etat , seront célébrées
dimanche prochain au Temple . Ainsi , en
trois mois, ce ne sont pas moins de trois
sympathiques anniversaires qui ont mar-
qué la vie locale.

De plus , un couple de ressortissants
qui fidèle ment séjourne chaque été dans
la maison familiale , au pied de la Clu-
sette, vient de fêter aussi ce beau ju -
bilé.

Entourés des membres de leur famille
et d'amis, M. et Mme Edmond Jeannet-
Nicolet se sont rencontrés dimanche aux
Arbognes, près de Payerne, pour célébrer
leurs noces d'or. Ce fu t  l'occasion de rap-
peler la belle carrière de M. Jeannet,
commerçant, à Lausanne et le rôle joué
dans le mouvement féministe par Mme
Jeannet , qui présida l'Union suisse des
sociétés féminines et qui dirigea une
école privée réputée, ( j y )

NOIRAIGUE
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I I 1 9 ^HBĵ  1 I ^Sj MMM W^ EBB I £4 

\s0 
tabacs , Serre 81 ; Sandoz tabacs , Forges; buvette

j i H . | | iTf ulv.. - P*TW ITITTJ WI ¦ D TBIWH ^̂ 8 ^̂  ̂ trsl) KÉ HI N- 1¥3;W;I f'G ' a Pat 'no ' le - - Cartes de membres pour Ici sa ison
¦ H B HIH11 II II M HRK II I KninH i en vente ° 'a c°isse principale et à la buvet te de

y! & .̂ HHHHUnBHBHHÉlB l ' Pal ' n0 ' rG '

v . ^^bAMS Ê̂ ^ Ŝmmm ^mmmVBBÊ

Ce que nous
avons (encore) réussi

à p erf ectionner dans h
montre suisse de qualité

-c'est le p r ix!
( vous pouvez donc en offrir une en plus j

Montres MTREXÀL pour dames et hommes
exigeants, en vente maintenant à la Migros. La longue tradition
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Grande vente de
très beaux
mobiliers de

styles et anciens
Tapis d'Orient - Tableaux

Lustres

Villa de maître «Le Chêne »
AVENUE DE LA GARE

Bex (VD)
Dimanche 3 novembre 1968

dès 11 h. à 12 h.
et dès 14 h. à 18 h.

Lundi 4 novembre
, dès l0 h,à l 2 h.

et dès 14 h. a 19 h .
VENTE DE GRÉ A GRÉ

Ravissant salon Louis XV laqué
ivoir e et or , de 5 pièces. TRÈS
BEAU SALON LOUIS XV
CORBEILLE avec grand canapé
et 2 bergères. Salons Louis XV
cabriolet et Louis XVI. Divers
fauteuils Louis XIII , Renais-
sance, Louis XV, Louis XVI et
divers.

Meubles bois de rose
Semainier. Secrétaires. Petits
meubles. Tables, Splendide ar-

i moire Louis XV bois de rose
; marqueterie. Etc. Beau secré-

taire noyer richement sculpté.
Buffet belles sculptures. Tables.
Bibliothèque Louis XV. Diver-
ses glaces. Petit canapé Louis
XVI couvert de tapisserie ainsi
que 2 fauteuils Louis XVI la-
qués. Vitrine acajou Louis XVI.
tables. Belles commodes galbées.
Argentier. Console Louis XVI
acajou dessus marbre. Etc.
BELLE SALLE A MANGER
NOYER avec 12 CHAISES.
CHAMBRE A COUCHER AVEC
GRAND LIT.

Meubles anciens
Armoires. Tables rondes. 6 jo-
lies chaises Louis-Philippe épo-
que. Buffets. Très beau cana-
pé Charles X en frêne. Canapé
Louis-Philippe. Commodes. 2
cabinets japonais avec applica-
tions.

Très belle peinture du XVIII ème
Ecole florentine

Divers tableaux , portrait , gra-
vures, etc.
1 table Louis XIII à rallonges.
Salon Club 3 pièces, très con-
fortable. Canapés. Buffets. ET
QUANTITÉ D'AUTRES MEU-
BLES ET OBJETS.
La villa se trouve à 2 minutes
de la gare et de la route can-
tonale. Place de parc pour tous
véhicules. Il n 'Y A PAS D'EN-
CHÈRES NI TAXE A PAYER.

Le chargé de la vente :
J. Albini

Tél. (021) 61 22 02

MARIAGES
Dame a. nt de bon
ies relations dans
tous les milieux se
.ecommande aux per
sonnes désirant se
créer foyer heureux
S u c c è s  Discrétion
Casi' nn«tnle N" J'.'Sil .
3001 Berne.

FEMME
de ménage sachant
repasser cherche à
faire des heures
l'après-midi dans
ménage soigné. —
Ecrire sous chiffre
RB 22144 , au bureau
de L'Impartial .



LA COMMISSION PETITPIERRE SORT DE SA RÉSERVE
«Avec le concours de tous les Jurassiens»

De notre rédacteur parlementaire à Berne

L'affaire du Jura, qui a subi (par le fait de la publication trop tardive des
mesures préparatoires pour la protection des biens de la Confédération),
une actualité et une altération dont elle n'avait nul besoin, a rebondi. En
effet, on est heureux de voir la « commission des quatre sages » sortir de
sa réserve pour mettre au point sa propre position et ses vues quant à

son action future.

Ce document, publié par l'Agence té-
légraphique suisse, apporte des pré-
cisions bienvenues propres à corriger
l'impression fâcheuse qu'ont laissée
certaines informations spécieuses et
gratuites notamment de la part des
milieux séparatistes pas spécialement
tendres à l'égard de cette tentative de
bons offices faite par quatre person-
nalités politiques dont il serait pour-
tant difficile de suspecter les excel-
lentes intentions : MM. Petitpierre et
Wahlen, anciens conseillers fédéraux ,
Graber et Broger , conseillers d'Etat
vaudois et appenzellois et députés aux
Chambres fédérales, sont parfaitement
conscients des énormes difficultés de
leur entreprise commune de sortir la
discussion jurassienne de ses terribles
ornières.

Voici ce que contient le communiqué
des quatres sages :

Mise au point
Au cours de ces dernières semaines

des informations, qui ne correspondent
pas à la réalité , ont été publiées dans
différents journaux sur les conditions,
dans lesquelles la commission confé-
dérée de bons of f ices  pour le Jura a été
nommée et doit remplir la mission qui
lui a été confiée. Comme ces informa-
tions sont de nature à mettre en doute
l'impartialité de la commission, celle-ci
juge nécessaire de préciser les points
suivants :

1. Les membres de la commission ont
été sollicités par une démarche fait e au-
près de chacun d'eux par le Conseil
fédéral, et non par le gouvernement
bernois , de faire partie d' une commis-
sion de bons of f ices  pour le Jura, et
c'est au Conseil fédéral qu 'ils ont donné
leur réponse individuellement.

2. C'est la commission elle-même, qui
a choisi sa dénomination de commis-
sion confédérée , qui correspond exacte-
ment à ce qu 'ell e est en réalité , non
seulement par sa composition, mais par-
ce que ses membres se sentent respon-
sables, vis-à-vis du peuple jurassien et
de l'Etat de Berne sans doute, mais
aussi à l'égard de la Confédération, dont
la paix intérieure pourrait un jour être
compromise.

3. Aucune instruction n'a été donnée
à la commission ni par le Conseil f édé -
ral ni par le gouvernement bernois, mais
la commission a défini elle-même le
sens et la portée de sa mission. Elle
s'est assurée la liberté la plus totale ,
tant en ce qui concerne la nature des
propositions qu 'elle pourrait être ame-
née à fa ire , que la procédure à suivre .
Son seul objectif est la recherche de la
meilleure solution à donner au problè-
me du Jura. Elle n'a, à cet égard, p a s
d'idée préconçue . Aucune pression n'a
d'ailleurs été exercée sur elle ni par les
autorités fédérales , ni par les autorités
bernoises. Aussi rien ne l'empêche-t-elle
d' envisager qu'à un moment donné les
«tins off ices » prennent le caractère
d'une médiation.

La Commission estime ne pas avoir
à intervenir dans les polémi ques enga-
gées soit entre des Jurassiens soit par
des groupements jurasiens contre les
autorités fédérales et cantonales . Elle
ne peut toutefois demeurer indi fféren-
te devant l'évolution d'une situation qui,
si elle continue à s'aggraver au ryth-
me actuel , peut avoir les conséquences
les plus funestes et empêcher ou retar-
der pour longtemps la solution du pro-
blème jurassien .

Aussi la commission juge-t-ell e né-
cessaire d' adresser un appel à tous les
Jurassiens, quelles que soient leurs ten-
dances et leurs opinions, pour qu'ils pla-
cent leur problèm e, qui est celui de leur
avenir, dans le cadre des réalités.

Ce problème est un problème intérieur
suisse, qui peut, qui doit et qui sera
résolu conformément aux principes
fondamentaux auxquels la Suisse est
attachée.

La commission s'efforcera en toute
indépendance et en toute impartiali té
de rechercher et de pré senter les solu-
tions possibl es, sur lesquelles le peuple
jurassien d'abord , puis le peuple ber-
nois, et éventuellement le peuple suisse
auront à se prononcer. Elle aimerait
pouvoir accomplir sa tâche, non pas
dans une atmosphère empoisonnée par
des polémiqu es mais avec le concours
de tous les Jurassiens, qui ont le souci
de l' avenir du Jura, (ats)

Espoir raisonnable ?
La Commission confédérée des bons

offices a eu raison de mettre au point
et de préciser et l'étendue de sa mis-
sion, et ses moyens et l'esprit dans
lequel elle entend œuvrer. Le refus
opposé d'emblée par le RJ à tout con-
tact avec les «quatre sages» se chan-
gera-t-il en une attitude moins tran-
chante de la part des séparatistes ?
Au nom même du bon sens politique
on voudrait espérer que de toutes parts
on évite le terrible traquenard des atti-
tudes définitives menant aux impasses
tragiques mais nullement inéluctables.
Car sur le plan fédéral (bien plus que
sur le plan cantonal et régional) la
recherche de solutions et d'alternatives
n'est vraiment concevable que dans le
respect et le cadre des données cons-
titutionnelles et légales qui requièrent
pour toute modification l'acquiesce-
ment des Chambres fédérales et du
peuple souverain. L'appel des quatre
sera-t-il entendu comme il mérite de
l'être, dans tous les cercles jurassiens ?
On veut l'espérer , sans méconnaître les
difficultés à vaincre dans l'actuelle at-
mosphère de méfiance et de vigilance

rendant si difficile le dialogue pour-
tant indispensable que tous les Con-
fédérés de bonne volonté appellent de
leurs vœux.

H. P.

LE R J :
PAS D'ELEMENTS

NOUVEAUX
A la suite du communiqué publié par

la Commission des experts fédéraux,

le Rassemblement jurassien déclare
que «la position prise à l'occasion de
la fête du peuple jurassien concernant
les éventuelles négociations inspire
toute la politique de notre mouvement
et ne sera pas modifiée».

Le Rassemblement jurassien affirme
«que les quatre experts fédéraux ont
été nommés par le gouvernement ber-
nois et sont rétribués par lui».

«En donnant des conseils aux Ju-
rassiens, mais en ne lançant paral-
lèlement aucun appel aux Bernois, les
quatre experts montrent que leur im-
partialité n 'est pas entière. Il ne dé-
pend pas d'eux qu'ils puissent deve-
nir des médiateurs , ceux-ci devant être
agréés par les parties en cause. Une
seule mission peut incomber présen-
tement à la Commission Petitpierre :
conseiller aux autorités bernoises d'ac-
cepter la médiation et demander qu 'il
soit mis fin dans le plus bref délai à
l'occupation militaire infligée au peu-
ple du Jura».

Corgémont : les membres du Ski-Club (ont le point
•¦ C.'ej st-.&u. , chajet, .«i. agréablement si-

tué sur la ' pente nord'' de la Petite
Gléresse, que le comité avait choisi de
réunir cette année en assemblée gé-
nérale annuelle les membres du Ski-
Club, que préside avec distinction
M. Jean-Pierre Dubois.

Après avoir entendu la lecture du
procès-verbal de la derni ère assemblée
par le secrétaire, M. Eric Prêtre, les
membres prirent connaissance du rap-
port d'activité présenté par le prési-
dent.

Parmi les travaux effectués au cour:
de l'année, il y a lieu de mentionne)
en particulier l'aménagement de la
terrasse à l'ouest du chalet ainsi que
la réfection du mât. Le président lan-
ça- un appel pour une participation
plus active des membres lors des tra-
vaux d'entretien du chalet.

La question d'un remonte-pente mé-
canique fut également évoquée ainsi
que le problème du raccordement au
futur réseau du Syndicat des eaux de
Chasserai, des offres ayant été faites
à la société par cet organisme. La
participation à un tel raccordemnt re-
présentent un montant de quelque trois
mille francs auxquels viendraient s'a-
jouter les frais de la conduite i°puis
la prise d'eau jusqu 'au chalet , la société
ne donnera pas suite à cette propo-
sition. Les frais sont disproportionnés
par rapport aux services rendus, ceci
d'autant plus que la citerne répond
amplement aux besoins actuels.

Pour marquer le trentième anniver-
saire de la construction du chalet , un
repas pour les familles a eu lieu le
dimanche 22 septembre. Une cinquan-
taine de personnes y prirent paît.

L'effectif de la société est actuelle-
ment de 80 membres après l'admission
de six nouveaux adeptes du ski dont
voici les noms : MM. Dubois Marc-An-
dré, Hugi René, Leuenberger Stefan,
Liechti-Monbaron Willy, Rohrer Clau-
de et Steiner Jean-Denis.

M. Charles Morel a été proclamé
membre vétéran. •-'

Au comité, M. Francis Giulio a pris
congé de ses collègues après huit an-
nées d'activité, dont sept consacrées
avec dévouement à la présidence.

Pour la nouvelle période, le comité
sera composé comme suit : président :
M. Dubois Jean-Pierre ; vice-président:
M. Schulthess Norbert ; secrétaire : M.
Prêtre Eric ; caissier : M. Rémy
Scherz ; chef de cabane : M. Gilles
Baumann ; sous-chef : M. René Stàh-
li fils ; membres adjoints : MM. Liech-
ti-Montbaron Willy, Monnerat Gérard
et Prêtre Marcel.

A l'issue de l'assemblée, un repas
excellemment préparé par les chefs de
cuisine MM. Scherz Rémy et Schul-
Ihess Norbert , dont les talents culinai-
res ne sont plus à démontrer , atten-
dait les participants, qui , le souper
terminé, se lancèrent dans les tradi-
tionnelles parties de cartes rappelant
les grandes heures des veillées au
chalet, (gl )

Au Conseil municipal
Dans sa séance de mardi, le Con-

seil municipal a décidé d'attribuer à
M. Born et consorts la concession pour
l'installation et l'exploitation d'une an-
tenne collective de télévision à Saint-
Imier. La décision de l'exécutif local
sera toutefois valable après l'accepta-
tion de la convention qui sera établie
par la commission nommée et char-
gée de l'étude de ce problème.

M. Nickeler , chef de l'Office canto-
nal de la formation professionnelle et
M. J. Keller , inspecteur des écoles pré-
professionnelles , ont procédé à la vi-
site de l'Ecole professionnelle de Saint-
Imier dont M. Jean-Maurice Imhoff
est le recteur qualifié. Ils ont fait par-
venir leur rapport au Conseil munici-
pal qui en a pris connaissance. Ce
rapport est tout à fait favorable, l'en-
seignement et la façon dont les cours
sont donnés et la réorganisation de
l'Ecole telle qu'elle a été faite ont
été très appréciés. Ceci est tout à l'hon-
neur de M. Imhoff et de ses colla-
borateurs, des organes de contrôle
aussi.

C'est avec plaisir que l'on apprendra
que les marronniers (une des plus bel-
les frondaisons de la localité) abattus
sur l'esplanade des collèges seront rem-
placés par la plantation de 17 éra-
bles. Ces travaux seront entrepris dans
le courant du mois prochain.

Par ailleurs, l'Institut jurassien tien-
dra ses assises à St-Imier le 9 no-
vembre prochain. Me Jean-Louis Fa-
vre, vice-maire, y représentera le Con-
seil municipal, mit

Fidélité au travail
La direction de la Manufac ture  d'hor-

logerie Excelsior Park S. A. à Saint-
Imier, avait réuni le personnel ayant
plus de 25 ans d'activité et les cadres
de la fabrique pour fêter  trois fidèles
employés qui accomplissent en 1968 leur
quarantième année de travail à son ser-
vice.

Après le repas , M.  Otto Hug, chef de
l'atelier des chronographes et fondé de
pouvoirs , Mme Ida Bourquin et Mlle
Berthe H e f t i , ont été chaleureusement
félicités et M.  Rooerl-E. Jeanneret . ad-
ministrateur, se f i t  un plaisir de leur
remettre le cadeau d'usage, tout en sou-
lignan t la part importante prise par ces
collaborateurs appréciés à la bonne mar-
che de l'entreprise. Nos félicitations, ( y )

SAINT-IMIER

Bienne : une clinique dentaire scolaire
A Bienne, une clinique dentaire sco-

laire a été établie au rez-de-chaussée de
la nouvelle école primaire Sahligut , dans
le quartier de Mâche. La direction des
Ecoles a invité hier les représentants de
la presse à visiter cette réalisation.

La clinique dentaire comporte quatre
cabinets de traitement équipés selon les
exigences techniques les plus modernes,
des bureaux , une salle d'attente, une pe-
tite salle de conférences, un local de pro-
phylaxie , et une ..salle., pour les rayons
Roentgen. Elle occupe quatre dentistes
chargés de contrôler la dentition de tous
les enfants en âge de scolarité obliga-
taire et de traiter le maximum d'écoliers.

Jusqu 'ici , les contrôles des dentistes
scolaires s'effectuaient en classe, sans
aucun intrument. Le dentistes n 'a-
vaient donc qu 'un aperçu très sommaire
de l'état des dents des enfants et leurs
rapports se bornaient à une appréciation
et à une éventuelle recommandation aux
parents de faire soigner les dents de
leurs enfants. Dès maintenant , la clini-
que dentaire permet un examen appro-
fondi et les parents recevront un diag-
nostic complet ainsi que le devis du coû t
du traitement selon le tarif cantonal des
cliniques dentaires scolaires . Les pa-
rents conserveron t toutefois l'entière li-
berté de faire soigner leurs enfanîs à
la clinique ou chez le dentiste habituel.
A préciser que la clinique est sub-
ventionnée à 20 pour cent des frais de
traitement qui sont pris en charge par
la ville et le canton. Le solde de la
facture est en partie ou totalement à
la charge des parents, selon leur situa-
tion financière.

POVJJT l'instant, la clinique Sahligut
fera seule le contrôle de tous les enfants
de la ville. Mais une deuxième clinique
est prévue au centre de la cité et desser-
vira les classes du centre et de Ma-
dretsch. La première sera alors réseirvée
à toutes les classes de la partie est de
la ville, (ac)

Première séance du Conseil pasloral du Jura
Le Conseil pastoral du Jura , constitué

par- décision de Mgr Antoine Hanggi,
évêque de Bâle, conformément aux vœux
du Concile, s'est réuni, pour la première
fois, au Centre Saint-François, à Delé-
mont, sous la présidence de Mgr Joseph
Candolfi, vicaire général. Composé de 40
membres, dont 30 laïcs, il a pour tâche,
comme on le sait, d'informer et de con-
seiller l'évêque du diocèse dans tout ce
qui concerne la vie de l'Eglise du Jura.

La séance a été ouverte par Mgr Hang-
gi qui, après avoir adressé son salut à
tous les catholiques jurassiens, définit
la mission du Conseil pastoral. Puis l'as-
semblée délibéra sur la composition et
les compétences du nouvel organisme,
de même que sur le mode d'élection et
la durée du mandat de ses membres,
fixée à 3 ans. Si, pour une première
période, ceux-ci ont été choisis par l'au-
torité diocésaine, de manière à repré-

senter les milieux les plus divers du ca-
tholicisme jurassien, on espère qu'à l'a-
venir qu'ils pourront être élus. L'assem-
blée entendit ensuite un exposé du curé
Schaj ffner sur le Conseil presbytéral
qu'il préside, Conseil composé des délé-
gués du clergé et qui entretiendra des
rapports étroits avec le Conseil pastoral.

Après le repas de midi, pris en com-
mun au Centre Saint-François, il fut
procédé à un large échange de vues sur
les problèmes qui, selon les rapports de
chaque membre, se posent aujourd'hui
à l'église, dans le Jura. Un plan de
travail fut élaboré et une commission
chargée immédiatement d'étudier la
question , urgente et difficile , de la
répartition du clergé dans les différen-
tes paroisses. Un bureau fut  également
désigné, qui aura pour tâche de mettre
au point le programme de travail de
l'hiver prochain.

PEINTRE EN BATIMENT. — Après
un bon apprentissage chez M. Paul
Brossard, peintre, M. Frédy Schori de
Miécourt , vient d'obtenir avec succès
son diplôme de peintre en bâtiment.

'y)

SAIGNELÉGIER

Le point de vue du Conseil fédéral
Affai re Tissières - Hayoz

Le 4 octobre, le conseiller national
Jean Wilhelm (CCS-Porrentruy) avait
déposé la question écrite suivante :

« Au cours du débat de l'assemblée
fédérale du 12 juin 1968 , relatif au
recours en grâce déposé par le Juras-
sien J. -M. Joset , les conseillers natio-
naux Tissières et Hayoz ont voté en
faveur du recourant. Or ce vote a pro-
voqué la colère de milieux bernois
qui intervinrent auprès d'instances
militaires pour critiquer ces deux par-
lementaires, officiers de milice au de-
meurant, et mettre en doute leur f idé-
lité patriotique .

Que pense le Conseil fédéral de
cette af faire ? >

Mercredi, le Conseil fédéral a publié
15a réponse. La voici : « Il est exact que
le député au Conseil des Etats et con-
seiller d'Etat Buri a demandé, dans une
lettre personnelle adressée au comman-

dant du 1er corps d'armée, des infor-
mations touchant deux conseillers na-
tionaux , officiers supérieurs à l'armée,
qui avaient voté à l'Assemblée fédérale
en faveur de la grâce du terroriste Jo-
set Selon les informations qu'a reçues
le Conseil fédéral , cette demande est
due à la propre initiative de M. Buri.
Il n'appartient pas an Conseil fédéral
de se prononcer sur la manière de pro-
céder d'un membre du parlement.

Le Conseil fédéral déclare que l'opi-
nion exprimée par ces deux officiers en
leur qualité de parlementaires lors de
l'examen d'une demande en grâce à
l'Assemblée fédérale (Chambres réunies)
ne saurait avoir d'influence sur leur
carrière militaire ». (ats)

Intervention de l'armée: une étude juridique
En ordonnant la «mise de piquet» de

troupes dans le Jura , le Conseil fédé-
j f r a l  a agi illégalement. Telle est la con-

clusion d'une étude de Me André Ma-
. miel, avocat à Lausanne, rédigée à
"' la demande du Rassemblement juras-

sien et publiée mercredi dans le «Pays» .
de Porretruy.

Le texte de cette étude occupe une
page entière du journal . Ses conclu-
sions sont les suivantes : pour cette
«levée de troupes», les conditions de
l'article 16 de la Constitution n 'étaient
pas réunies (l' article 16 prévoit qu 'en
cas de troubles , un canton doit aviser
immédiatement le Conseil fédéral pour
que ce dernier puisse prendre les me-
sures nécessaires). Le Conseil fédéral ,
estime Me Manuel , ne pouvait se fon-
der que sur l'article 102 («en cas d'ur-
gence, le Conseil fédéral est autorisé

à lever des troupes...»). Mais comme le
précise cet article , il devait alors con-
voquer immédiatement l'Assemblée fé-
dérale. Donc, conclut Tétude,r'"'lâ'" sou-
veraineté, .du canton de Berne a été
violée , et "': «iK»iau/t admettre , qye- ' ' le
gouvernementy'deYée. canton • tolère cet-
te violation», -<M " : I \'Préfaçant' la publication de cette
étude , le 'conseiller national Jean Wil-
helm estime que «la légèreté et l'ar-
bitraire dont ont fait preuve en l'es-
pèce le Département militaire fédé-
ral et le Conseil fédéral vis-à-vis du
droit , vis-à-vis d'un peuple reconnu
constitutionnellemnt et vis-à-vis de
l'Assemblée fédérale justifient la no-
mination d'une commission d'enquête
parlementaire analogue à celle de l'af-
faire Mirage» , (ats)

Précautions militaires: une mise au point
du chancelier de la Confédération, M. Huber

La «lettre de M. Celio», qui serait
à l'origine des préparatifs militaires
dans le Jura, n'existe pas. Il s'agissait
en fait d'une lettre du Département
militaire fédéral , signée par M.
Schaffner.

Ces précisions ont été apportées à
la presse mercredi par M. Huber , chan-
celier de la Confédération.

Le 24 juillet , a-t-il dit , un représen-
tant de la direction militaire du can-
ton de Berne a fait savoir au Dépar-
tement militaire fédéral (DMF) que
les forces de police du canton étaient
insuffisantes pour protéger les ins-
tallations de la Confédération dans le
Jura.

Le 25 juillet, une lettre du DMF, si-
gnée par M. Schaffner (remplaçant de
M. Gnaegi, chef du DMF), a été adres-
sée à la direction de police du can-
ton, avec copie à la direction mili-
taire. Elle invitait le canton à pren-
dre des mesures pour protéger ces
installations. Il n'était pas question ,
dans cette lettre, d'une intervention de
la troupe.

Ce même 25 juillet , au cours d'une
séance présidée j>ar M. Bander^ direc-
teur de la police du canton de fiërnè,
des représentants du DMF ont été ren-
dus attentifs aux dangers qui pour-
raient menacer les installations de la
Confédération.

Et le 30 juillet fut  alors prise la
décision du Conseil fédéral autorisant
le DMF à prendre des mesures de
précaution , avec éventuellement l'aide
de la troupe.

M. Huber a d'autre part confirmé,
sur la base d' un rapport présenté par
M. Gnaegi , que la présence de soldats
effectuant des cours de répétition dans
le Jura a donné lieu ces derniers
temps à des incidents, mais sans gra-
vité. Tout récemment , le climat se
serait amélioré.

Relevons encore que M. Huber a jugé
superflu de revenir sur la question de
la non-publication des décisions du
Conseil fédéral, au moment où elles
furent prises. Sur ce point , a-t-il dit ,
les points de vue du gouvernement et
de la presse restent opposés, (ats)

Après une belle
participation aux urnes
Relevons encore l'empressement ap-

porté en fin de semaine par le coros
électoral — hommes et femmes — à
voter la construction d'une piscine. On
sait que la décision a été enlevée par
1828 oui contre 350 non. A noter l'in-
tense activité déployée par M. Wil ly
Jeanneret, maire, et Roland Choffat ,
président de la commission d'étude ,
pour faire aboutir cet heureux pro-
jet . La piscine, dont les plans ont été
établis par M. Bruno Cattoni, archi-
tecte, reviendra à 1,1 million de
francs. La somme d'un million est dé-
jà à disposition grâce aux subventions
de la protection civile (260.000 fr.) , du
fonds cantonal pour le tourisme
(250.000 fr.) , de la direction de l'Ins-
truction publique et Sport-Toto
(50.000 fr.) , à l'apport d'un fonds de
réserve (200.000 fr.) et à des dons.
Ceux-ci , qui atteignent plus de
230.000 fr. sont dus à l'active et fruc-
tueuse campagne entreprise par le
premier magistrat de la commune.

(ht)

TRAMELAN

Un camion happé par
le train à Laufon

Hier matin, l'express qui part de
Delémont pour Bâle à 7 h. 26, a
happé au passage à niveau qui con-
duit aux carrières jurassiennes de
Laufon, à la sortie de cette loca-
lité, le camion d'une entreprise alsa-
cienne.

Le choc fut extrêmement violent
et le camion projeté à plus de 30
mètres de la voie. Le passager du
camion, M. Richard Schmidlin, né
en 1939, marié, domicilié à Barten-
heim (Alsace) , est décédé peu avant
midi à l'hôpital de Laufon. Quant
au chauffeur, il a pu rejoindre son
domicile, (ats)

Un mort

[LÀ VIE JURASSIENNE ' • ~TÎÂ~VIE 7USXSSIENNË • " ''LA'JVIË^JUR^SÎ'È&M

Le Tribunal de district a siégé hier
toute la journée sous la présidence
de Me O. Dreier. Il s'est occupé d'une
affaire de faux témoignage, d'encou-
ragement et d'incitation au faux té-
moignage dans un procès en divorce
qui a eu lieu à Bienne en octobre
1965.

Le plaignant est l'ancien mari di-
vorcé W. K. Il y avait trois accusés ,
dame M. M., divorcée du plaignant, de-
moiselle M. R. et E. F. Chacun des
anciens époux avait un avocat de
même que E. F.

Demoiselle M. R. a été reconnue
coupable de faux témoignage et con-
damnée à six mois de prison . E. F.
a été condamné pour faux témoignage
et encouragement au faux témoignage.
Mais chaque accusé est mis au béné-
fice d'un sursis de deux ans. Chacun
doit payer 250 fr. de frais de tribu-
nal et 500 fr. de frais, d'intervention.

(ac)

Après un procès ^
en divorce
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montage sur roulettes, excellent tissu teintes mo-
dernes. Fr. 1 650.—. Profitez de venir admirer
ce salon dans notre exposition.
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î Hpis

S SMSSSKlS» - -JMj&^- *¦ SSH•¦ x- jy£ •'. \ ¦ 
i ¦ n IIMIIIMIIHB.II ^̂ îIHW ĤI K3S39BHH
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C'est un pneu d'hiver comme iS n'en
avait encore jamais existé!

Les Usines Continental -ontï:réaHsé le 3) remarquable capacité de débourrage
M + S type Svviss spécialement pour la du profil;

""¦'Suisse. Et l'hiver 1967/68, particulière- .. .. ' , , ,• „
ment neigeux , ce pneu a dû y faire ses 4> exceptionnel confort routier et resis-
preuves. Tous les experts ont été en- tance à ''usure frappante , même sur
thousiasmés de cette nouveauté révo- les r°utes llbres de nei9e- meme
lutionnaire. Voici ses particularités: avec les versions cloutées.

1) bande de roulement élargie jusqu'à Ce Pneu idéal vous assure dès mainte-
25 %, suivants les dimensions; nant et jusqu 'au printemps uneconduite

plus sûre et plus agréable. Avantage
2) pour cette raison , ainsi que grâce quevous retrouvez dans le célèbrepneu

à sa gravure dégagée, puissance de à ceinture textile Radial W 26. Ces deux
traction , freinage , guidage latéral types vous sont proposés en de nom-
bien supérieurs sur tous les sols; breuses dimensions , avec et sans clous.

Continental M+S
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Imprégnez maintenant vos souliers de ski et vos
bottes, vos jaquettes et manteaux de daim, vos

chaussures de cuir et de daim avec le nouveau

INTEMP CUIR
de Migros. Vaporisez le cuir propre et sec à une

distance de 20 à 25 cm et laissez sécher pendant
la nuit.-C'est déjà fait !
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Résiste aux intempéries de l'hiver! || j[|| f |
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Un auto-transistor
assurant partout

la meilleure réception
possible !
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Désirez-vous écouter la radio aussi bien dans votre voiture Fr. 345. —
que dans la chambre d'hôtel, la maison de vacances, chez Support-auto avec haut-parleur
vous ou en plein air? Si oui, Sony a créé pour vous le 7F-78L supplémentaire: Fr.102.—
Conçu pour remplir les exigences posées par l'auto-radio,
cet appareil à 4 gammes d'ondes, équipé de 13 transistors,
garantit une réception particulièrement stable, même des
émetteurs éloignés. Tous les organes de contrôle sont facile-
ment accessibles et sont montés sur la partie frontale du
boîtier. En plus, ce récepteur offre tous les avantages des
appareils portatifs : mobilité, indépendance du secteur, sécu-
rité, etc. La reproduction musicale est excellente.
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Transistors Sony Enregistreurs Sony Téléviseurs Sony Amplificateurs Sony HiFi Tourne-disques Sony HiFi

S-801.F En vente chez les spécialistes. Liste des distributeurs par la représentation générale: Seyffer + Co.SA, 8040 Zurich.

organisé du :

18 octobre au 17 décembre 1968

plus de

300 gagnants
1er GRAND PRIX
pour 2 personnes : voyage gratuit en Afrique
par jet d'AIR AFRIQUE :
22 jours de séjour, d'excursions et de safari-
photo

valeur Fr. 11000. -

2e PRIX
pour 2 personnes : voyage gratuit en Afrique
par jet d'AIR AFRIQUE :
9 jours de séjour et d'excursions ¦

valeur Fr. 6 200.-

3e PRIX
yv. - >¦¦..

¦ » ,<t •¦ ¦ 
y. ;¦«¦;<

une caméra CANON 16 mm SCOOPIC 16
automatique, ZOOM incorporé, complète avec
filtres, parasoleil, dispositif de chargement des
batteries, etc.

valeur Fr. 5 450-- \
... et 299 autres magnifiques prix dont :
machines à laver la vaisselle - TV couleur - !
chaîne Hi-Fi - machine à laver le linge - appa-
reils photo et caméras - enregistreurs à cas-
settes - asp irateurs - transistors - électropho-
nes — jumelles ,, etc.. etc..

... soit plus de i

50.000 fr.
DE PRIX

Sur simple demande et sans aucune obliga-
tion d'achat quelconque il sera remis à chacun
un bulletin de participation et un règlement '
complet de notre grand concours.

Ce concours n'est pas basé sur le hasard, un simple
effort d'observation, de déduction et de logique suffit
pour trouver les solutions. En effet, des objets du même
type, mais pas forcément identiques à ceux figurant I
sur les bulletins de participation, sont exposés dans
les vitrines de chacun de nos magasins de Genève,
Lausanne et Neuchâtel. Tous ces objets portent, d'une
manière ou d'une autre, une étiquette indiquant leur
provenance.

Le concours est contrôlé par Me M. Reymond, huissier
judiciaire à Genève.

TORRE-ARTS MÉNAGERS SA
Jggggjfc À NEUCHÂTEL :
In n m m m f Fausses-Brayes (à côté des

LU LU UU LU LU Terreaux) derrière la « Cave
H HJ LT] LU LUTI Neuchâteloise »

en ni m m ml ? GENf!E :M.
AUX ARTS MéNAGERS- I oiTe - Arts Ménagers S.A.
i | 1—i angle rues de Rive et du Port

1 , A LAUSANNE :
ji : Aux Arts Ménagers S.A.

I I IIPPL I I H et 30, Petit-Chêne
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| On cherche d'occa-

sion ou à l'état de
neuf

un tour
d'horloger
Faire offres détail-
lées à la

Fabrique des mon-
tres NORRAC
1926 FULLY (VS) .

mmmmmmmmmmmm̂¦ Pour vous dépanner I
combien vous
faut-il : £*̂ k\
500 <®9
1000 Z
2000.
rapidement et
sans formalités?
Alors envoyez ce
coupon à la
Banque de Prêts et
de Participations sa
11 rue Pichard
1003 Lausanne
Tél.(021)225277
Nom et prénom:

Adresse exacte:

IC
¦i —t?

Lisez L'Impartial

Méroz "pierres* s.a.
Manufacture de pierres d'horlogerie
2301 La Chaux-de-Fonds , Léopoid-Robert 105

cherche

ouvriers polisseurs

Débutants seraient éventuellement mis
au courant.

Ecrire ou se présenter.

Importante entreprise de la place
engagerait pour date à convenir

employé (e)
de bureau
actif(ve) et consciencieux (se).
Place stable, bon salaire , avantages
sociaux.
Faire offres sous chiffre HD 21879 ,
au bureau de L'Impartial.

Entreprise artisanale de la ville cherche une habile

dactylo
capable et consciencieuse. Entrée tout de suite ou à
convenir. Place stable. Bon gain . Ambiance jeune.

Offres sous chiffre SG 22111, au bureau de L'Impartial.

Employées de bureau
qualifiées
sténodactylos bilingues
secrétaires
facturières
connaissant les formalités d'exportation
sont engagées pour situations à plein temps ou
temps partiel , de courte ou longue durées.
Inscrivez-vous, sans frais.

adiaoïnfetfTO
centre international du travail temporaire
La Chaux-de-Fonds, Léopoid-Robert 84, tél. (039)
2 53 51 ,

Importante entreprise commerciale et
Industrielle de la place cherche pour
entrée immédiate ou à convenir

téléphoniste-secrétaire
expérimentée et bilingue (français -
allemand).
Il s'agit d'un poste indépendant , inté-
ressant et stable.

Ecrivez-nous brièvement sous chiffre
GD 22216, au bureau de L'Impartial.
Nous traiterons votre offre avec dis-
crétion et diligence.
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Le conseiller fédéral Tschudi a évoqué les problèmes
de la jeunesse à la conférence générale de ('UNESCO
La 15e session de la conférence générale de l'UNESCO a lieu en ce mo-
ment à Paris. Les représentants des 112 Etats membres- qui ont approuvé
un budget de 77 millions de dollars pour l'exercice 1969-1970, ont eu
l'occasion d'entendre une allocution fort remarquée de M. Edgar Faure.
A son tour, le conseiller fédéral Tschudi, au titre de président de la délé-
gation suisse à la conférence générale, a prononcé un discours sur les

nombreuses activités de l'Organisation.

L'UNESCO pourra-t-elle, dans la
période troublée qui est la nôtre ,
contribuer par son action à l'éta-
blissement et au maintien de la
paix ? C'est par cette question an-
xieuse que débute l'exposé de M.
Tschudi. Dans tous les cas, le pro-
blème de la jeunesse doit avoir ,
dans le contexte actuel la priorité.
L'UNESCO elle-même a été déso-
rientée par la récente crise provo-
quée par la jeunes se étudiante et
qui a quelque peu secoué les struc-
tures de notre société. Mais si les
difficultés semblent venir de cette
jeunesse, en elle se trouvent aussi
les solutions.

Force de la jeunesse
Et M. Tschudi de montrer qu'elle

est une « force qui va », agissante
et consciente. Il lui refuse cepen-
dant la qualité de « société dans
la société » et le droit «de s'affir-
mer par le refus, paré ou non du
mot de contestation ». Car ce mon-
de < où elle revendique sa place et

qu 'elle vise justement à reformer ,
est un monde en puissance d'adul-
tes ». Elle se doit d'assurer la relève
avant « le cap de la trentaine » et
assumer les responsabilités de la
vie. Et c'est à quoi l'UNESCO doit
s'appliquer au plus vite : intégrer
les forces vives dans un program-
me d'action , organiser cette relève
vitale. Pour se faire, elle doit se
hâter d'associer les jeunes « aux
travaux de ses commissions natio-
nales, de ses délégations aux con-
férences générales, de son secréta-
riat ».

Vertu de paix
de la science

Le domaine des sciences exactes
et naturelles, que l'UNESCO a par-
ticulièrement développé, doit aussi
s'orienter vers un programme fu-
tur : propager l'esprit scientifique ,
cet esprit qui, par l'observation et
l'expérimentation , permet , « d'éten-
dre les connaissances et de réunir ,
sans idée préconçue, des éléments

d'appréciation , de détermination et
de choix ». Apte à « concilier les
éléments opposés », la science pos-
sède cette « vertu pacificatrice »
dont notre monde a tant besoin.
D'ailleurs, la profonde solidarité en-
tre savants et chercheurs est cho-
se bien connue.

Et c'est à l'UNESCO de susciter
de plus en plus souvent, des réu-
nions d'hommes de science et de
recherche de toutes les parties du
monde.

La solidarité humaine
Les écrivains, les artistes, les in-

tellectuels, tous ceux qui procèdent
à l'acte de création et d'expression,
savent se retrouver par dessus les
frontières, dans une protestation
universelle contre tout système qui
tend à mettre l'homme en condi-
tion. Là aussi, la solidarité humai-
ne trouve un terrain favorable , là
aussi l'UNESCO peut agir... et mê-
me dans le domaine de l'informa-
tion , l'UNESCO se doit de connaître
et de ,faire connaître mieux ce pu-
blic qui reçoit les nouvelles, qui
« subit l'impact », et dont on sait
si peu de choses.

En bref , le respect de la person-
nalité humaine, le droit d'être un
homme doivent continuer à être les
mots d'ordre qui inspirent les ac-
tivités de l'UNESCO. (ats)

Les étudiants en médecine et le «numerus clausus»
L'Association des étudiants en mé-

decine de Suisse communique :
«La conférence des présidents des

associations locales d'étudiants en
médecine, et le Comité centra:! de
l'Association des étudiants en méde-
cine de Suisse (AEMS) , à Genève,
ont appris avec un profond regret
et un sentiment de vif mécontente-
ment à l'égard des autorités res-
ponsables la décision d'imposer un
«numerus clausus» à la Faculté de
médecine de Lausanne.

»Devant une situation qui menace
d'empirer lors des prochaines ren-
trées universitaires, si des mesures
exceptionnelles ne sont pas prises
imimédiatement pour pallier au
manque général de place dans tou-
tes les facultés scientifiques de Suis-
se, l'Association des étudiants en mé-
decine de Suisse tient à rendre l'o-
pinion publique attentive aux gra-
ves conséquences d'un manque fu-
tur en jeune s médecins.

»Aussi nous associons-nous à
PUNES pour demander aux autori-
tés compétentes Ha nomination im-
médiate d'une commission spéciale
chargée de ce problème , et devant à
tous prix y trouver une solution pro-
visoire avant la rentrée du semestre
d'été 1969.

»Nous répétons également qu 'avec
tous les étudiants de Suisse nous
nous opposerons toujours à une li-
mitation arbitraire de l'accès aux
universités, en contradiction absolue

avec les sacrifices consentis par le
peuple suisse pour la démocra tisa-
tion des études et une véritable sé-
lection de nos élites , seules garanties
de notre indépendance future sur
les plans sociaux , économiques et
politiques.

»Afin d'être assurés que nous n'au-
rons pas nous-mêmes à prendre des
mesures exceptionnelles pour obte-
nir une modification rapide de cette
situation , nous demandons aux auto-
rités fédérales, et en particulier au
Conseil suisse de la science, une ex-
plication urgente sur les disposi-
tions qu 'il compte prendre pour évi-
ter la répétition de tels événe-
ments», (ats)

A Zizers, trois incendies en deux jours
Un troisième incendie en l'espace

de deux jours a éclaté mardi soir
dans le village grison de Zizers.
L'objet — une étable de dimensions
respectables — a été la proie des
flammes. Il n'est pas exclu que ce
troisième incendie ait comme les
deux premiers de lundi une origine
criminelle.
' L'incendie a été découvert vers

21 heures par deux pompiers qui
patrouillaient dans le village. Afin
d'éviter le drame de lundi au cours
duquel un garçonnet de 4 ans périt
brûlé vif , le commandant des pom-
piers réquisitionna tous les hom-
mes disponibles. Alors que retable
a complètement brûlé , le bétail
qu 'elle abritait a pu être sauvé.

Lundi soir, un premier incendie
détruisit une maison d'habitation
et son étable — une ferme que son
propriétaire venait de faire cons-
truire — le petit Herbert Disch, fils
d'un sous-locataire avait trouvé la

mort dans les flammes. Peu après
un second incendie se déclara
dans une ferme à l'autre côté du
village, laissant une famille de neuf
personnes sans abri . Dans un ap-
pentis de cette maison, le proprié-
taire de la première maison incen-
diée — qui n'avait pas encore été
assurée contre le feu — avait en-
treposé des outils. A Zizers, tous
les habitants sont fermement con-
vaincus qu 'il s'agit d'incendies cri-
minels. Une enquête a été ouverte
mais aucun indidce n 'a pu être dé-
couvert. Une récompense de 10.000
francs a été offerte à celui qui peut
fournir des renseignements sur l'ori-
gine des incendies, (upi)

Marius Maillard , cambrioleur no-
toire, âgé de 30 ans, qui était in-
terné à Bellechasse, s'était évadé
le 16 octobre alors qu 'il se trouvait
dans la région du Moléson avec un
groupe pour y rechercher des mou-
lons. On l'avait aperçu ces jours
passés non loin de son village na-
tal , dans la Glane , et des gendar-
mes ont perquisitionné hier la mai-
son paternelle où ils l'ont retrouvé
caché dans la cheminée, (mp)

Un évadé retrouvé
clans une cheminée

HOLIDAY ON ICE VERSION 1969
Au Palais de Beaulieu à Lausanne

On se rend à Holiday on Ice com-
me on va au cirque : conquis d'a-
vance. Comme chaque armée d'ail-
leurs, la salle du Pa lais de Beaulieu
était pleine à craquer d'un public
chaleureux qui ne ménageait pas ses
applaudissements .

C'est aussi que le succès mérité
car tous les numéros, toute la cho-
régraphie sont d'une qualité excep-
tionnelle . On éprouve chaque année
le même ravissement et on ne se
lasse pas de voir évoluer sur la glace
ces champions de la grâce et de la
virtuosité. La splendeur des costu-
mes et des décors ajoute encore à la
féerie  du spectacle . Par contre , le
choix des sujets n'est pas toujours
d'un goût excellent .

Si nous avons admiré «La Gran-
de Valse sur la glac e» «La Légende
du Roi Arthur -» et «Le s Chevaliers
de la Table Ronde» . Si 71011s avons
applaudi dans leur excellent numéro
da vedettes telles que Sjoukjg  Dijk-
stra ancienne championne olympi-
que,' Mhoâ 'Fukuhara , première v»»

dette japonaise d'Holiday on Ice,
Pavel Roman et Eva . Romanova,
champions d'Europ e et du monde et
j' en passe . Si nous aimons à rire
auxnuméros burlesques des Maxwel ls
et Bill Wall , Peter Jones et Jean-
Louis Bondoux , nous doutons par
contre de la porté «de San Francisco
Aujourd'hui», ballet à thèse sur
la jeune génération : les hippies, la
guerre, la mort, la destruction, les
drogues qui rendent fou . Un ballet ,
dit le programme, qui force  à penser .

On ne va pas voir «Holiday on
Ice» pour penser , et ce ballet , bien
qu'extraordinaire , dans une mise en
scène exceptionnelle , jet te  un froid .
Une revue n'est Vas un thé.âtre et
l'on croit di f f ic i lement  à un mes-
sage transmis ' par des patineurs.
D' ailleurs, la transition avec le nu-
méro burlesque qui suit laisse le
spectateur assez mal dans sa peau .

'Malgré cela , un très beau spectacle
qufil fau t  voir au moins un fois  dans
sd vie.

Madeleine BERNET-BLANC.

LES PNEUS A CLOUS SONT AUTORISES
DANS TOUS LES PAYS EUROPÉENS. MAIS

Pendant l'hiver 1968-69, les
pneus à clous peuven t être uti-
lisés , selon une enquête de l'Au-
tomobile-Club de Suisse , dans
tous les pays européens , dans
certains, cependant , avec quel-
ques restrictions.

En Suisse, les pneus à clous
peuven t être utilisés du 15 oc-
tobre 1968 au 30 avril 1969 sur
toutes les routes. Les pneus à
clous lie dispensent pas du mon-
tage de chaînes où celHes-ci
sont obligatoires . Les bavettes
en caoutchouc ne sont plus né-
cessaires.

En Italie , les pneus à clous
sont permis du 1er octobre au
30 avril 1969 , pourv u qu 'ils
soie7it montés sur les quatre
roues, les bavettes sont obliga-
toires et la vitesse est limitée à

130 km.-h. En Autriche, l'uti-
lisation de pneus à clous est au-
torisée , lorsque l'état des routes
et les conditions atmosphériques
présentent un caractère hiver-
nal. En France , seulement du
1er décembre au 15 mars . En
Allemagne, les pneus à clous
sont autorisés pendant la même
période qu 'en Suisse, cependant
avec une restriction de poids à
2,8 tonnes. Au Danemark , l'utili-
sation des pneus à clous est éga-
lement autorisée jusqu 'au 30
avril , ceux-ci doivent être mon-
tés sur toutes les roues .

L'utilisation des pneus à clous
est également permise , sans
pre scriptions spéciales , en Bel-
gique , au Luxembourg et aux
Pays-Bas, en Norvège , Suède ,
Espagne , et Yougoslavie , (ats)

RÈGLEMENT DE LA COMMISSION
FÉDÉRALE DE MATURITÉ RÉVISÉ

La révision de l'ordonnance fé-
dérale sur la reconnaissance de cer-
tificats de maturité et la forte aug-
mentation du nombre des candidats
ont accru de façon sensible les tâ-
ches de la Commission fédérale de
maturité. Le Conseil fédéral a par
conséquent été amené à modifier le
règlement pour la Commission fédé-
rale de maturité. La principale in-
novation consiste en l'augmentation
à 15 - 20 du nombre-des membres
fixés jus qu'ici à 9-11!*"*

Cette modification permettra d'as-
socier aux travaux de la commis-
sion tous les milieux intéressés aux
examens de maturité (conférence
des chefs des départements canto-
naux de l'instruction publique, can-

tons universitaires, EPF, conférence
des directeurs des gymnases, société
des professeurs de l'enseignement
secondaire, fédération des médecins,
etc.)

De plus, le Conseil fédéral a dé-
cidé de modifier les programmes de
chimie et de sciences naturelles
(biologie) arrêtés à l'annexe au rè-
glement des examens fédéraux de
maturité, afin .de les ad|pter.^ài'é-..
norme évolution qui a^mârqué "ces"
disciplines depuis ; l'entrés en vi-
gueur du règlement. Les premiers
examens organisés par la Commis-
sion fédérale de maturité sur la base
des nouveaux programmes, auront
lieu à la session d'hiver de 1970.

(ats)

A Claris

Une bouteille d'oxygène a écla-
té pour des raisons non détermi-
nées\en plein quartier industriel de
Claris; L'explosion a fai t une victi-
me en la personne de M. Rudolf
Mannhart , âgé de 36 ans, serrurier.

Le récipient avait été déposé de-
vant l'atelier de serrurerie Mann-

.-, hart lorsqu'il^xploj sat-JSclon des té-
; moins, là vîctime^^S^t la bôùtëiïlé
-quand 'soudaig^^eJl^à^Uie: flamme

bleue, d'un n^l>rér ta^nfe" «1̂ éclatait
la bputeillejrâ'aciei-j  et que s'écrou-
lait le malheureux, mortellement
blessé. L'explosion a été si forte
que l'on a découvert un éclat de
20 kg. dans un jardin situé à une
assez grande distance, (ats)

Augmentation des taux
hypothécaires

Réaction des paysans
bernois

Le Comité directeur de la Fédéra-
tion des paysans bernois a pris con-
naissance avec étonnement , lors de
sa réunion de mardi, de l'intention
des banques d' augmenter une nou-
velle fois les taux hypothécaires.
La Fédération estime que de teilles
mesures ne sont pas justifiables ac-
tuellement. Elle souligne encore
qu 'en raison de l'endettement de la
paysannerie, une augmentation de
ces taux ne ferai t qu 'aggr aver une
situation déjà tendue, (ats )

Nouveau mode
de paiement des traitements

du personnel
de la Conf édération

Le Conseil fédéral a décidé d'en-
treprendre une campagne auprès du
personnel de la Confédération et des
bénéficiaires de rentes (y compris
les PTT et les CFF) en vue d'intro-
duire le paiement sans emploi de
numéraires des traitements et rentes.
Les traitements et rentes peuvent
être virés soit sur un compte de
chèque postal , soit sur un compte
en banque. Ainsi , non seulement les
inconvénients et les risques inhé-
rents au paiement en espèces des
traitements et rentes sont notable-
ment moindres, mais encore il est
dans l'intérêt du service et de l'éco-
nomie de favoriser d'une manière
générale , les paiements sans numé-
raire. Toutefois, chaque agent reste
libre de choisir le système qui lui
convient.

On s'attend à ce que le paiement
des traitements sans emploi de nu-
méraire , qui est de plus en plus fré-
quent dans l'économie privée , trou-
ve aussi un accueil favorable dans
le secteur public, (ats)

Explosion d'une
bouteille d'oxygène,

un mort

Un porte-parole de la police de
la ville de Zurich a annoncé , hier
que l'arme qui avait servi au gar-
çon de café Peter Demarmels à per-
pétrer l'agression commise sur la
personne de son ami Hans-Peter
Elber , âgé de 23 ans, a été retrouvée
dans le canal du Letten , à Zurich. Il
s'agit d'un grand couteau de cui-
sine avec lequel l'agresseur a frap-
pé sa victime d'au moins 25 coups.

De plus , on est parvenu à saisir ,
dans la chambre de Demarmels , une
somme de quelque 15.000 francs en
billets e^ environ un kilo de mon-
naie provenant des bureaux d' une
agence de voyage de la place , (ats)

A Zurich
L'arme du crime
a été retrouvée

Le grave accident de la circula-
tion qui avait coûté , mardi après-
midi , à Klosters, la vie de Mme
Leni Guler-Grass , a fait hier une
deuxième victime. Mme Rika Dae-
scher-Baertsch , qui avait été trans-
portée à l'hôpital de Coire dans un
état grave y est décédée dans le.
courant de la journée.

D'après les renseignements de la
police , une voiture venant de Davos
percuta un deuxième véhicule puis
fut déportée sur le trottoir où pas-
sait un groupe de piétons. Les deux
femmes ainsi que deux enfants Hol-
landais qui passaient leurs Vacan-
ces dans les Grisons se trouvaient
clans la trajectoire de la voiture
folle et ont dû être transportés à
l'hôpital dans un état grave . Alors
que l'un des enfants a été déclaré
hier hors de danger , l'autre a dû
être transporté à Coire afin d'y re-
cevoir les soins appropriés, (upi)

Seconde victime
après un accident

à Klosters

Le Conseil fédéral  a décidé d 'al-
louer une subvention de 30% en
faveur  des achats de terrain desti-
nés à la conservation des ruines ro-
maines d'Augusta Raurica . Cette
contribution est accordée à la con-
dition que le canton de Bâle alloue ,
éventuellement avec l'aide du canton
d ¦ Bàle-Campagne , une subvention
correspondant au moins au 50% des
fra is  d' achat qui s'élèvent à 2.875.000
franc s.

Augusta Raurica , commune ̂ bâ-
loise d'Augst , était , à part Aventi-
cum et Vindonissa , le principal cen-
tre culturel antique sur notre terri-
toire. En tant que première colonie
romaine sur le Rhin , Augusta Rau-
rica à une valeur historique d'im-
portanc e européenne. Une grand e
parti e des terrains sur lesquels se
dressent les ruines de la cité ap-
partienn ent aujourd 'hui encore à des
particuliers. A f i n  d'éviter une nou-
velle construction de cette super-
f ic i e  et , par tant , la destruction de
monuments historiqu es irremplaça-
bles et pour permettre également de
procéder en toute quiétude à des re-
cherches scientif iques , l 'achat de ces
sur fac es est devenu inévitable, (a ts )

Pour la conservation
des ruines romaines
d'Augusta Raurica
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un débiteur
(avec perspective d'avenir)

ébénistes
menuisiers
poseurs

Places stables. Caisse de retraite.

Téléphone (021) 61 31 41.

HOLIDAY ON ICE 68
LAUSANNE

Vendredi 1er novembre
soirée dép. 18 h.

Samedi 2 novembre
matinée dép. 12 h. 15
soirée dép. 13 h. 30

Dimanche 3 novembre
matinée dép. 12 h. 15
Prix spectacle et car Pr. 28.—

Inscriptions et renseignements :
AUTO-TRANSPORTS ERGUEL

SAINT-IMIER Tél. (039) 4 09 73

HOLIDAY ON KE
LAUSANNE

Vendredi 1 novembre
soirée départ 18 h.

Dimanche 3 novembre
matinée départ 12 h. 15

Spectacle et voyage : Fr. 28.—

Autocars GIGER
Cernil-Antoine 21 (039) 2 45 51

Autocars BLOCH
Parc 54 Tél. (039) 2 45 01
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Un concert original : Orgue et Trompette
A la Salle de Musique

Grâce à la fructueuse collaboration
gui s'est établie entre la Fondation
Musica-Théâtre et la Société de Musique
nous en sommes à la dixième année
des concerts d'orgue gratuits. Un privi-
lège que le public chaux-de-fonnier
sait apprécier. Ajoutons-y l'intégrale de
l'oeuvre d'orgue de J.-S. Bach qu'un
Comité spécial a réussi à mettre sur
pied en 1966-67, et nous aurons la me-
sure de ce qui a été fait  jusqu'ici pour
faire connaître l'admirable instrument
de la Salle de Musique. Cette année
encore, nous pouvons o f f r i r  au public
deux concerts , très différents et d'un
extrême intérêt.

Le premier aura lieu dimanche 3 no-
vembre, en f in  d'après-midi. Nous au-
rons l'occasion d'entendre le sympathi-
que organiste, Philippe Laubscher, qui
connaît toutes les ressources des orgues,
et le trompettiste américain Edward
H. Tarr, qui vient pour la première
fois à La Chaux-de-Fonds.

Nous n'allons pas détailler le pro-
gramme. Disons simplement qu'il se
compose d'oeuvres originales et hautes
en couleur, le mariage de l'orgue et de
la trompette produisant le plus bel
e f fe t .

R. M.

VENDANGES...
La chronique de Maurice Zermatten

La plupart des écrivains ressem-
blent aux vignerons : ils vendan-
gent en automne. Les pressoirs des
imprimeurs gémissent si bien dès le
mois d'août que les nouvelles cuvées
sont sur nos tables dès les premiers
jours d'octobre. Le temps de la fer-
mentation et l'on s'invite pour goû-
ter le nouveau. Ainsi vont les cho-
ses depuis si longtemps que l'on
n'en connaît point les origines.

Presque chaque matin, le facteur
nous arrive ainsi les mains pleines ,
ces temps-ci. Pauvres critiques qui se
demandent comment ils feront face
à toutes leurs obligations. Ils vou-
draient bien tout lire sur-le-champ
et porter au loin la bonne nou-
velle de la naissance des chefs -
d'œuvre. Mais leurs journées sont
courtes et leurs nuits agitées. Ne
perdons plus de temps.

Marcel Matthey est un bon exem-
ple de ces écrivains romands qui mè-
nent de front deux carrières assez
peu ressemblantes. La pl up art des
gens qui écrivent des livres sont
journalistes ou professeurs : lui n'a
jamais craint de conduire simulta-
nément deux attelages qui ne sem-
blent pas aller dans la même direc-
tion. Il dirige d'une part un grand
bureau d'assurances, en ville de
Bienne, et signe des nouvelles et des
romans, d'autre part. Sans doute,
n'abandonne-t-il ses personnages
que rassuré sur leur sort à venir.

Le voici à sa troisième fiction ro-
manesque. Après le Cœur en exil et
Les Vierges folles, il nous o f f r e  Et
leurs ombres les suivent') .

Après vingt ans, il retrouve des
personnages et des thèmes que les
lecteurs de Vierges folles avaient ren-
contrés avec plaisir. Ce qui signifie
que voici des êtres profondéme nt en-
racinés dans les préoccupations de
leur auteur. On ne se débarrasse pas
si facilement de certaines créatures
qui sont comme des doubles dérou-
tants de soi-même, des projections
de ses propres rêves. Un pasteur , sa]
f i l le . Rosette, 4es alcooliques, tout.un
monde de « possibles > dont on ' as-
semble les morceaux en une histoire
parfaitement cohérente, douloureuse,
humaine, brutale, au passage, san-
glante et lamentable . Tel est ce ro-
man un peu trop rapide, à notre sens
un peu trop consentant à l'impa-
tience des lecteurs, mais qui ne
craint pas de ressembler à la vie.

De cette brusque histoire au tra-
gique sulfureux , passo?is à l'évoca-
tion poétique d'un monde disparu.
Valais d'autrefois') de Jean Follo-
nier, c'est le portrait mélancolique
d'un pays qui se meurt. Non point
que le Valais ait épuisé son ardeur à
vivre mais ce qu'il est aujourd'hui ne
ressemble plus à ce qu'il f u t  quand

l'écrivain d'Hérémence ouvrait ses
regards à la réalité qui entourait son
enfance. Le bon vieux temps, c'est
un homme qui n'a pas encore atteint
le demi-siècle qui l'évoque. Point de
radotage mais la réflexion appliquée
à mesurer des dif férences.

Faut-il dire des déchéances ? Cha-
cun en décidera pour son compte. La
vallée remplie de fruits comme une
vaste corbeille ne donne nulle im-
pression de misère. Elle se porte
mieux que jamais quant à sa pros-
périté économique. Mais voilà : ceux
qui vécurent au temps du pain noir
et du guérisseur, des revenants et
des sorciers, comme Jean Follonier,
ne peuvent se retenir sur la pente
des regrets. Une dernière fois , ils
évoquent ce passé que la distance
orne d'enchantements. Baroud
d'honneur car chacun de nous est
sans illusion.

Il fau t  reconnaître à ce chant at-
tristé le mérite d'une profonde sin-
cérité. Tout ici a la couleur simple
du pain de seigle et du vin cuvé dans
les vieux tonneaux où il lui arrivait
de tourner au vinaigre. Les reve-
nants et les songes peuplaient les
nuits d'un autrefois si proche que
les vieux d'aujourd'hui n'en sont
point déshabitues. Une âme ainsi
palpite sous ces souvenirs, naïve et
rusée à la fois , paisible et méfiante,
dure et tendre tour à tour, chrétien-
ne et adonnée à son paganisme ter-
rien. Jean Follonier ne craint pas de
dire les choses comme il les a con-
nues.

On voudrait que ce livre soit dans
les mains des innombrables touristes
qui roulent sur nos chemins de l'été.
Il les introduirait admirablement
dans l'épaisseur d'un passé que le
barrage masque à leurs yeux. Docu-
ment , si l'on veut, mais avec la re-
cherche constante d'une poésie, d'u-
ne signification qui va au-delà du
signe. Le sonneur est monté au clo-
cher : il carïllon,ne. C'est bien mieux
qu'une habitude: l'a f rése ïieeyùiusi-
calé ' , d'Une civilisation que ' :'ij ,ous\
voyons mourir avec chagrin:

Bien trop peu connue-, en Suisse,
l'œuvre du chanoine Marcel Miche-
let, de l'Abbaye de St-Maurice. Par-
fait humaniste, homme dé haute
spiritualité , ce f i l s  des montagnes de
Nendaz est aussi romancier, homme
de théâtre, poète. A ce jour , il a si-
gné une vingtaine de livres et l'Aca-
démie française a reconnu plus d'u-
ne fois  ses mérites.

Cet automne, il nous adresse des
poèmes. De beaux poèmes aux ryth-
mes classiques car cet esprit parfai-
tement renseigné sur toutes les dé-
couvertes de nos lettres modernes ne
craint pas de rester f idèle aux lois
d'une prosodie exigeante. Il ne prend

pas la facilité pour mie acquisition
inestimable et son émotion, il l'ex-
prime en des cadences humbles mais
parfaitement organisées. Et l'on re-
trouve ainsi dans O toi qui m'as bles-
sée') le charme que nous trouvions
à un Le Cardonnel.

Ce sont des poèmes d'une âme re-
ligieuse, profondément , sans rien qui
cependant , se?ite la piété des sacris-
ties. Une vie intérieure intense est
ici exprimée qui aspire à la paix des
communions profondes. Comme nous
sommes loin des hystéries contem-
poraines ! Comme nous sommes au
cœur de la tendresse de toujours,
dans l'élévation qui nous transporte
au-dessus des étangs, au-dessus de
la ville !...

Voix d'une âme proche de la séré-
nité : prenez ce livre, vous qui tâ-
tonnez sur les chemins. Il dispense
de la lumière.

M. Z.
') Panorama, Bienne.
') Attinger, Neuchâtel.
') Pillet, Martigny.

Une femme, un homme dans un monde qui s'ébroue
Brève rencontre, avec une idée derrière la tête

Un peu plus de vingt ans, l'air rêveur ,
frêle, mais volontiers agressive lors-
qu 'on l'accroche d'une question, fausse-
ment inattentive ; glissée dans un pan-
talqn de velours et un chandail de laine,
ces symboles de liberté et d'insouciance;
deux romans publiés chez Gallimard,
Hélène Perrin ignore la complaisance.
En face, un athlète, le rire au bout de
la phrase, avec juste assez de cheveux
perdus pour faire sérieux, le ton en-
joué, l'humour interrogatif , et trois li-
vres grinçants : Gérald Lucas.

Dissemblables à souhait, ils devien-
nent ensemble le « couple le plus scan-
daleux de' la littérature romande ».
Pour allécher le badaud , tous les moyens
sont bons !

Cette jeune femme et cet homme
qu 'on allie le temps 'd'une séance de
signatures sont écrivains dans un mon-
de aux plumes malmenées par le souffle
d'un esprit nouveau et l'ouragan du
phénomène contemporain. -Il déferle sur
les habitudes, dérange le sommeil de la
bonne conscience et la tranquillité
d'une société de consommation.

Hélène Perrin et Gérald Lucas, cha-
cun à leur manière, participent à l'aven-
ture. Nous les avons rencontrés à la
faveur de leur passage à Modhac.

IL FAUT SORTIR
DE LA CHAPELLE

Ces deux auteurs ont une particula-
rité, celle d'être ce qu 'il conviendrait
d'appeler des «non-alignés». Leurs pa-
tronymes ne sont pas encore parvenus
au pinacle des lettres romandes, et ils
n'appartiennent à aucun mouvement ,
politique ou littéraire. Lorsqu'on de-
mande à Gérald Lucas s'il est un intel-
lectuel de gauche, il ronronne dans une
onomatopée, quant à Hélène Perrin , elle
hausse les épaules. Ils connaissent va-
guement les « cercles » d'écrivains, mais
jamais personne ne leur a demandé
s'ils avaient des manuscrits à proposer :
ils ne s'en soucient guère.

L'un et l'autre veulent avant tout
s'exprimer , sortir de la chapelle dans
laquelle l'écriture se complaît...

Paire de la littérature pour l'art ?
Quel aveu de faiblesse, c'est la ressource
des gens qui ont (parfois) du talent,
mais rien à dire.

Ecrire pour des idées, c'est autre
chose !

LES DÉRANGEURS
Hélène Perrin dans ses deux livres

« La fille du pasteur » et « La route
étroite » bouscule une morale sage, in-
touchable ; elle a osé, dans le deuxième
roman, parler d'une situation en marge
de la bienséance, l'amour d'une jeune
femme pour un très jeune garçon.

Ce n'est pas une littérature-potion,
remède au mal, ou l'intention morbide
d'envoyer le lecteur se saouler au spec-
tacle de sentiments troubles, mais l'œu-
vre d'un jeune auteur qui ressent le
malaise du présent et, à sa manière,
l'utilise, l'exprime.

Il « conteste » ainsi les habitudes du
« lettreux », la recherohe pure du style
et en même temps la tradition folklo-
rique du « récit bien de chez nous » où
il ne se passe rien entre l'église et le
bistrot du coin qui puisse déranger la
quiétude agreste.

Géraild Lucas, dans un genre totale-
ment différent s'en prend à ce qui ne
va pas, c'est-à-dire à tout. Son premier
ouvrage lui valut d'entrée un procès
pour divulgation de secret profession-
nel. Dans « L'abcès », en effet, il expli-
quait comment on traite les malades
mentaux, expérience vécue alors qu'il
était encore infirmier en psychiatrie.

Après les « Lions dans la ville », 11
choque de nouveau avec « Le chant des
éboueurs » paru il y a quinze jours à
la Baconnière.

Ce n'est ni de gauche ni de droite,
c'est une estafilade dans la chair adi-
peuse du présent et si, au fil de ces
pages souvent très drôles, apparaît la
négation vitriolée de quelques valeurs
auxquelles on peut tenir de bon droit ,
ce livre affiche une autre contestation,
celle du « bien acquis ».

A force de se contempler avec satis-
faction, la société finit par être à la
traîne de la vie, elle se fige, s'engonce
dans le confort. Les coups de pied ne se
perdent pas toujours, ceux de Lucas
font à la fois rire et souffrir.

LA GRAND PEUR
DU PETIT MOT

Hélène Perrin, griffe lorsqu'on lui
demande si ses bouquins se vendent
bien. — Ça ne vous regarde pas! Moi je
suis bien au chaud dans les bras de Gal-
limard, une fois le livre écrit, il ne

m'intéresse plus, 11 m'appartient moins
— Géraild Lucas, lui, se bat , non pour
encaisser son pourcentage d'auteur mais
poux défendre ses opinions, il veut com-
muniquer avec ses concitoyens et s'en
préoccupe...

De la contestation !
Le terme revient, chargé de tous ses

maléfices. Terreur !
Un homme pourtant ne la craint pas,

Hauser, le « patron » de La Bacon-
nière. Il ne peut être soupçonné de
« mauvaises pensées». Aussi a-t-il pris
ce « Chant des éboueurs » en éditeur lu-
cide et courageux. Il a compris que la
phobie provoquée par ce petit mot est
ridicule. La vérité est ailleurs ; le monde
s'ébroue, et il n'est désormais plus possi-
ble de garder les pieds au sec : l'erreur
c'ést 'de croire à' une « contestation »'li-
mitée au domaine des écrivains et des
étudiants.

Le PDG en rénovant les structures so-
ciales, économiques de son entreprise,
l'ecclésiastique en secouant l'apathie de
ses fidèles ne font pas autre chose.

Mais avant qu'on cesse de confondre
contestation et communisme, et anar-
chisme, il faudra sans doute encore
beaucoup de Gérald Lucas !

Contester , c'est renoncer au narcissis-
me 1 Alors tant pis s'il est encore des
gens pour préférer l'esprit de clocher à
l'ouverture d'esprit , le conservatisme
béat au dynamisme de la vie.

P. KRAMER.

UNE ETUD ORIGINALE SUR DOSTOI VSKY
Il existe en français quelques études

devenues classiques sur Dostoïevsky,
écrites par Merejkovsky, Berdiaev et
Chestov. On pourra dorénavant y ajou-
ter les travaux de Dominique Arban ,
qui a publié il y a quelques années,
chez Julliard , « Dostoïevsky, le coupa-
ble », un excellent « Dostoïevsky par
lui-même » aux Editions du Seuil, ain-
si que la traduction de la correspon-
dance intégrale de D., chez Calmann-
Lévy.

Aujourd'hui , la Bibliothèque Histo-
rique des Editions Payot , Paris
présente du même auteur : LES AN-
NÉES D'APPRENTISSAGE DE FIO-
DOR DOSTOÏEVSKY, une étude de
400 pages.

Les lecteurs de Dostoïevsky, ceux
pour lesquels les « Frères Karamazov »
et « L'Idiot » furent des révélations li-
ront avec un intérêt croissant cet ou-
vrage écrit par un spécialiste dans un
style de romancier. En fait , la manière
dont l'auteur présente le milieu , la
famille du grand écrivain séduit d'em-
blée. Le but de D. Arban est de ré-
pondre à la question : « Comment de-
vient-on Dostoïevsky ? » et il y est par-
venu en se penchant sur la période
de jeunesse, ses lectures initiales (« A
douze ans, durant les vacances à la
campagne, j'ai lu tout Walter Scott •>,
écrit D. dans une lettre datée du 18
août 1880.) Il se passionnera également
de Pouchkine, Schiller, Lermontov ,
Balzac et beaucoup d'autres. Quelques-
uns parmi ses prem iers écrits seront
influencés par ses lectures ; il adapte-
ra ou transposera certains récits de
ses auteurs préférés, mais ces tenta-
tives littéraires, dont certaines furent
des échecs, sont toutefois marquées par
son génie particulier et laissent per-

cevoir ce que seront les lignes maî-
tresses de sa pensée.

L'histoire du développement de D.
« se déroule autant par les chemins en-
chantés de la littérature que par les
sentiers plus épineux de la quotidien-
neté ».

Le livre de D. Arban est précieux,
original, car il nous montre comment
le grand écrivain s'ouvrit au monde.

A. CHÉDEL.

Le nouveau bulletin
de la Société

des écrivains suisses

La Société des écrivains suisses
vient d'éditer le premier numéro
d'une publication qui en compte-
ra quatre par an.

Dans la préface de ce premier
bulletin , Maurice Zermatten, ex-
plique le but que se sont imposé
les rédacteurs : « Je voudrais
prier tous nos membres non seu-
lement d'accueillir le Bulletin
avec sympathie mais encore de
lui accorder leur collaboration.
Nous n'avons pas l'excuse de « ne
pas savoir écrire... » Ecrire est
notre métier. Alors, écrivez à
M. Fell ; faites-lui part de vos
expériences personnelles, de vos
soucis, de vos attentes... Il appar-
tient à chacun d'entre nous d'a-
nimer une entreprise collective
fraternelle ».

Ce premier bulletin présenté
de façon attrayante contient no-
tamment une lettre du président
adressé à M. J. Prout, de l'asso-
ciation des écrivains soviétiques,
à Moscou, dans laquelle Mau-
rice Zermatten au nom de la
SES décline le projet de visite
officielle en URSS qui avait étéformé, ceci en raison des derniers
événements en Tchécoslovaquie.
Evénements que la Société des
écrivains suisses qualifie d'in-justes.

En parcourant ce bulletin, onconstate qu 'une grande partie est
consacrée aux problèmes des écri-vains en Suisse. Les communi -qués et les réflexions d'auteursqui Illustrent ce journal prou-
vent que cette société cherche àgagner une plus grande audience
dans le public.

Nous n'irons pas
à Moscou

Une introduction
à la sociopsychanalyse

par le Dr Gérard Mendel

Cette étude fouillée de 440 pages,
parue dans la collection « Science de
l'Homme », tente d'expliquer à l'aide
de la psychanalyse, la crise du monde
moderne , en particulier le nazisme
et les événements tout récents qui se
sont produits en France et d'autres
pays du monde et qui sont d'essence
nihilistes. L'auteur voit dans cette ré-
volte les répercussions inconscientes du
développement technique. Cette ré-
volte pourra-t-elle être canalisée, ou
sera-t-elle pandestructrice, suicidai-
re ? C'est là une inconnue. Signalons
qu 'une importante partie de l'ouvrage
est consacrée à l'interprétation de
trois textes très différents : « L'Eve
future », de Villiers de l'Isle-Adam ;
i Mein Kampf » , d'Hitler , et « Les
Mots et les Choses »¦, de Michel Fou-
cault.

Editions Payot Paris.
A. C.

LU... et approuvé
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Nouveaux succès de la science américaine
Le prix Nobel de physique, qui

a été attribué au professeur Luis
Alvarez, de l'Université de Berke-
ley (USA) et dont le montant s'é-
lève cette année à 350.000 cou-
ronnes (environ 335.000 fr.) , sera
remis au lauréat par le roi Gus-
tave VI Adolf de Suède, au cours
d'une cérémonie solennelle qui se
déroulera le 10 décembre, au Pa-
lais des concerts de Stockholm.

Avec l'attribution de ce prix au
professeur Alvarez, les Etats-Unis

comptent désormais 28 physiciens
lauréats des prix Nobel , devant la
Grande-Bretagne (15) , l'Allemagne
(14) et la France (8) .

Le professeur Lars Onsager, de
l'Université de Yale , est le 16e
Américain à recevoir un prix No-
bel de chimie.

Le professeur Onsager est le 5e
lauréat américain de cette année,
les Etats-Unis ayant eu trois prix
en médecine, un en physique et
un en chimie.

Les Prix Nobel de physique et de chimie
attribués hier à des savants américains
Les deux derniers prix Nobel 1968 ont été attribués, hier à Stockholm, à
deux Américains : le professeur Luis Alvarez (prix de physique), directeur
du Laboratoire de recherches Lawrence, et le professeur Lars Onsager
(prix de chimie), professeur de chimie à l'Université de Yale. Le prix attri-
bué au professeur Alvarez l'a été « pour sa contribution décisive à l'étude
et, en particulier, la découverte d'un grand nombre d'états de la physique
des particules élémentaires, résultats rendus possibles grâce à sa mise au
point de la technique d'utilisation de la chambre à bulles d'hydrogène ».

La science des particules élémen-
taires est encore toute récente. Il y
a une quarantaine d'années, on sa-
vait seulement que l'atome était
formé de deux composants essen-
tiels , les protons et les électrons. Ce
n 'est que dans les années 1950 que
d'autres particules ont été décou-
vertes, et que la famille des par-
ticules élémentaires de l'atome s'est
accrue jusqu 'à une trentaine de
composants, qui ont été classés en
quatre familles. Ces particules élé-
mentaires sont en mouvement cons-
tant, appelé « état de résonance » .

La contribution du professeur Al-
varez à l'étude des particules élé-
mentaires a été la mise au point et

le perfectionnement de la chambre
à bulles d'hydrogène, dont les
moyens d'analyse plus complets ont
permis de déterminer que les vibra-
tions des particules n 'étaient pas
uniformes, et qu 'il existait en fait
un grand nombre d'états de réso-
nance très différents les uns des
autres.

Le professeur Erik Rydberg, se-
crétaire permanent de l'Académie
des sciences suédoises, a souligné
l'importance des travaux du pro-
fesseur Alvarez en déclarant que ,
« contrairement à ce qui se passe
fréquemment, il n 'y a eu aucune
difficulté pour le. choix du lau-

M. Alvarez (à gauche) et M.  Onsager. (bélino AP)

reat. Le professeur Alvarez est le
« patron » en cette matière. »

Découverte fondamentale
C'est un coup de téléphone de

l'UPI qui a réveillé ce matin le pro-
fesseur Alvarez pour lui annoncer
qu 'il était prix Nobel de physique.
Il a d'abord cru à une plaisanterie,
puis a déclaré : « Laissez-moi me
remettre un peu , que je parvienne
à bien comprendre cette extraordi-
naire nouvelle ».

Agé de 57 ans, il vit dans une
maison de Berkeley avec sa femme
et ses deux jeunes enfants. Il a
deux autres enfants d'un premier
mariage. Le chèque de 70.000 dol-
lars qui accompagne le prix Nobel
lui servira, a-t-il dit, à payer l'hy-
pothèque de sa maison, et le restant
sera partagé avec les membres de
son équipe.

Quant au prix de chimie, il a été
attribué au professeur Lars Onsa-
ger, 65 ans, professeur de chimie à
l'Université de Yale, pour ses décou-
vertes fondamentales dans « la ther-
modynamique des processus irréver-
sibles » par sa découverte d'une loi
fondamentale de la nature connue
sous le nom de « relation de réci-
procité d'Onsager ». Cette loi porte
sur les altérations chimiques résul-
tant des changements de pression
ou de température. Beaucoup de ces
altérations sont irréversibles. Les
constatations du professeur Onsager
sur cette irréversibilité ont porté
essentiellement sur les liquides et
les gaz,-ce qui a permis, par exem-
ple, de comprendre comment les li-
quides traversent les membranes du
corps humain. La « relation d'Onsa-
ger » était établie dès 1931, mais
personne n 'en avait alors tenu
compte.

Le professeur Onsager a appris la
nouvelle alors qu'il participait à
une conférence scientifique, en Ca-
lifornie. « Tout ce que je peux di-
re» , a-t-il dit, «c 'est que je suis
très content » .

/La loi de réciprocité qu 'il a éta-
blie est l'une des découvertes fon-
damentales les plus importantes à
propos des lois naturelles, (upi )
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| Les lauréats |
I Le professeur Luis Alvarez , I
I qui vient de recevoir le pri x 1
I Nobel de physique pour 1968 , |
jj est né en 1911 à San Francisco jj
I (Californie) après des études à jj
jj l'Université de Chicago , où il jj
I a passé son doctorat en 1936 ; jj
1 il a exercé à l'Université de Ca- jj
g lîfornie , à titre de « professeur |
jj permanent », à partir de 1945. jj
g Pendant la première période jj
jj de la seconde guerre mondiale , I
1 le professeur Alvarez a travail- jj
I lé au grand centre de recher- jj
I ches électroniques — dont des M
jj radars — de Boston , puis , pen- jj
| dant quelques années , au cen- |
1 tre de recherches pour l'éner- jj
I gie nucléaire de Los Alamos. 1

A la mort du lauréat Nobel jj
jj Ernest Lawrence , en 1959 , c'est |
| le professeur Alvarez qui a suc- jj
i cédé au créateur des grcmds cy- g
1 clotrons, comme chef du « La- 1
jj ivrence radiation laboratory », jj
i dont il avait été directeur- jj
| adjoint depuis cinq ans.

| ETUDIANT EN SUISSE §
Le professeur Lars Onsager i

1 est né à Oslo le 27 novembre 1
jj 1903. Après avoir obtenu en jj
jj 1925 son diplôme d'ingénieur jj
¦ chimiste à l'Ecole polytechni- =
| que supérieure de Trondheim, i
jj il poursui t ses études à Zurich I
| pendant deux ans, puis se rend j]
I aux Etats-Unis où il passe son u
I doctorat de chimie théorique , M
m en 1935. j
| Directeur d'études a f f e c t é  à jj
| la recherche à la « Broion uni- jj
1 versity » de 1928 à 1933, il se 1
| f ixe  ensuite à l'U7iiversité de 1
1 Yale , à titre de professeur- =
1 adjoint , à partir de 1934 et 1
| jusqu 'en 1940, où il est nommé j
| professeur associé pour devenir ï
H en 1945 , titulaire de la presti- ï
J gieuse chaire de chimie théori- i

que J .  William Gibbs , qu 'il oc- ï
| cupe encore aujourd 'hui. Il est j
| citoyen américain depuis 1945.<. jj
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Contrebandiers d opium, ils meurent
de soif dans le désert iranien

Cinq contrebandiers et deux gui-
des , sur un groupe de neuf hom-
mes, qui tentaient d'introduire en
Iran de l'opium en traversant à dos
de chameaux le vaste désert du
« Lust », sont morts de soif après
s 'être perdus et manqué les points
d' eau où ils espéraient s'approvi-
sionner.

C'est un des deux survivants qui,
en se présen tant à un poste de gen-
darmerie, après avoir erré sept jours
dans les dunes de sable, a donné
l' alerte. Il a indiqué que les con-
trebandiers , venus d 'Afghan istan ,
avaient franchi de nuit la frontière ,
avec 262 kilos d'opium et neuf f u -
sils. S 'étant adjoint les services de
quatre guides iraniens , ils s 'étaient
alors engagés sur les pistes du
« Lut », afin de rejoindre Kerman
au sud-est de l'Iran , où ils devaient
livrer leur marchandise à un cer-
tain Mullah A hmed.

La caravane , prise dans une tem-
pête de sable , s 'était égarée. Au
bout de trois jours , la soif commen-
ça à se faire  sentir. Il f u t  alors dé-
cidé de laisser deux des contreban-
diers assurer la garde du charge-
ment , les guides iraniens et trois
Afgans  s'e f forcent  de rejoinire au
plus tôt une région habitée. Ce n'est
qu'après cinq jours d'une marche
épuisante que deux hommes par-
vinrent au premier village : quatre
d' entre eux étaient morts en cours
de route, le cinquième devait mou-
rir d'épuisement à l'arrivée.

Lorsqu'une patrouille de gendar-
merie, guidée par un avion de re-
connaissance , rejoignit l' endroit où
les Afghans  avaient laissé leurs
deux compagnons , ils ne trouvèrent
plus que deux cadavres desséchés à
côté des ballots d 'opium , des ar-
mes et des carcasses des chameaux,
à demi dévorés par les vautours.

( a f p )

Etre grand, intègre et fort
Après I accord Fiat-Citroën

L'accord Fiat - Citroen a consti-
tué le thème principal d'une con-
férence de presse , donnée par M.
Giovanni Agnelli , président de la
Fiat.

«Il ne fait aucun doute , a-t-il
déclaré tout d'abord , que notre ac-
cord avec Citroën est un accord de
base auquel nous serions heureux
d'associer d'autres partenaires, à
l'intérieur ou à l'extérieur de la
Communauté. »

Le président de la Fiat a révélé
que , dans une première phase , l'ac-
cord avec Citroën porterait sur l'or-
ganisation des achats en commun ,
puis sur la production , la concep-
tion , la recherche technique, les
ventes et les investissements.

« Il s'agit là , a-t-il dit , d'étapes
successives et il est difficile de pré-
voir des délais. »

Comme on lui demandait si Fiat
pourrait adopter des suspensions
Citroën , M. Agnelli a déclaré : « Je
ne peux pas dire si cela sera possi-
ble ou impossible. Si le prix de re-
vient le justifie , nous ne verrons
aucune objection à adopter ce gen-
re de suspension. »

M. Agnelli a précisé d'autre part ,
qu 'une participation de 15 % de
Fiat dans le capital de Citroën cor-
respondrait à une somme de 8 à 12
millions de francs français environ.

Le président de la Fiat a répondu
à d'autres questions concernant :
¦ le moteur Wankel : Citroën .

a-t-il dit , l'a étudié de très près et
est arrivé à un résultat positif. Les
révélations des techniciens de Ci-
troën pourront peut-être convain-
cre nos propres techniciens au sujet
de ce moteur.
¦ Simca : Nous possédons 20 %

du capital de Simca. C'est plus que
pour Citroën , mais notre participa-
tion est essentiellement passive,
alors qu 'avec Citroën , nous som-
mes des partenaires actifs.
¦ Lancia : Avec 12.000 salariés ,

Lancia représente beaucoup pour
Turin , historiquement et économi-
quement. Fiat ne pourrait manquer
de s'intéresser à Lancia si cela est
nécessaire, elle considérerait cette
intervention plus comme un devoir
que comme un intérêt.
¦ Michelin : Il n 'est pas ques-

tion pour Fiat de favoriser Miche-
lin plus qu 'une autre société dans
ses achats pneumatiques. Nous na
recherchons que les meilleures con-
ditions d'achat et de qualité. Mi>
chelin est, pour les pneumatiques,
la société la plus renommée exis-
tant dans le monde, et elle ne vou-
drait pas demander des faveurs.
¦ Voitures électriques : Il serait

très difficile de construire des voi-
tures électriques satisfaisantes avant
plusieurs années.

« Pour s u r v i v r e ,  a conclu M .
Agnelli , il faut être grand, inté ré
et fort. » (afp)

Mexico: à cause d'une porte
un crime devient mystérieux

La police mexicaine se trouve de-
vant un mystère dont elle n'arrive
pas à trouver la solution.

Dans un terrain vague, il y avait
une cabane du genre de celles où
l'on range des outils de jardins,
donc une cabane sans fenêtres et
avec une seule porte. Dans cette
cabane a été découvert le corps
d'un inconnu tué d'un coup de
couteau dans le dos. Qui plus est ,
la cabane était fermée de l'inté-
rieur avec des chevilles de bois
enfoncées dans la serrure pour la
bloquer complètement, et en outre
une grosse et lourde barre en ci-
ment était posée contre la porte ,
également à l'intérieur de la ca-
bane. Enfin , l'arme du crime ne

se trouve pas à l'intérieur de la
cabane.

L'hypothèse du suicide est écar-
tée, car d'abord il est difficile pour
ne pas dire impossible, à un hom-
me de se poignarder lui-même dans
le dos ; d'autre part , étant donné
que l'arme ne se trouve pas à l'in-
térieur, il aurait fallu que l'hom-
me se poignarde à l'extérieur de
la cabane, entre et effectue les
difficiles travaux pour se verrouil-
ler à l'intérieur, chose impossible
pour quelqu 'un mortellement bles-
sé. Mais d'autre part , s'il y a eu
crime, comment le meurtrier a-t-il
pu faire pour sortir , puisque la
porte était solidement bloquée et
que c'était la seule issue ? (upi)

LES NOUVEAUTES DE L'INDUSTRIE
AMÉRICAINE DES ARMEMENTS

L'industrie américaine des arme-
ments a exposé ses nouveautés à
l'occasion du congrès de l'Associa-
tion des chefs militaires de l'ar-
mée de terre.

On y remarque par exemple un
véhicule tous terrains articulé à 8
roues, pouvant rouler à 105 kmh ,
un radar « de poche » pouvant dis-
tinguer une jeep d'un camion et
un homme au pas d'un homme
sur un vélo, un radar spécial pour
la détection des appareils enne-
mis volant en rase-mottes, un ra-
dar pour l'entraînement des tireurs

qui indique s'ils ont atteint le but
ou de combien ils l'ont manqué,
un système de surveillance auto-
matique par laser, avec des détec-
teurs miniaturisés alertant un pos-
te central.

On voit aussi des gadgets tels que
le dispositif d'alarme pour avions
où une voie féminine (qui attire
l'attention en tranchant sur les
voix d'hommes) signale par exem-
au pilote, dont l'attention ne peut
se concentrer sur tous ses instru-
ments à la fois , « otre pression
d'huile baisse ». (upi)

Maurice Chevalier ( à gauche) , Mme Louis de Funès et son mari
ont assisté à l'ouverture d'une nouvelle salle de cinéma parisienne.

Excellente occasion pour engager mie petite conversation.
(bélino AP)

A l'ouverture d'un nouveau cinéma
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EN EXCLUSIVITÉ

Place du Marché - Tél. (039) 2 3816
LA CHAUX-DE-FONDS

Dès le 1er novembre 1968 ,

réouverture du cabinet dentaire
de + Dr F. Cohn par le

DOCTEUR
CARL KESSNER

médecin-dentiste
31, avenue Léopoid-Robert
La Chaux-de-Fonds.

Consultations uniquement
sur rendez-vous.
Téléphone (039) 2 23 81.

5 tapis
superbes milieux

moquette , 260 x 350
cm., fond rouge ou
belge , dessins Chl-
raz , Fr. 190.— pièce

G. KTJRTH
1038 BERCHER

, Tél. (021) 81 82 19

IwJ KW5
BANQUE EXEL
Avenue léopold-Roberl 88, Lo Choux-de Fonds
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K

jïil^^^^l^l̂ s^^ ï̂. "* -
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Manufacture d'horlogerie RAYVILLE S.A.
Montres Blancpain
2613 VILLERET

engage pour son département ¦ de
La Chaux-de-Fonds, rue du Grenier 27

horlogers complets
personnel féminin

Ouvrières habiles et consciencieuses
seraient éventuellement formées.

Faire offres écrites ou téléphoner au
(039) 410 32.

L J

Visiteuse
de cadrans

est demandée pour tout
de suite ou date à con-
venir.

Se présenter
CADRANS NATÈRE
Charrière 37
ou téléphoner au (039)
3 44 54.

LAMEX S.A.
Manufacture de boîtes et bracelets
plaqué or G
Alexis-Marie-Piaget 26
LA CHAUX-DE-FONDS

engage pour tout de suite
ou à convenir

ouvrières
pour différents travaux
d'atelier propres et faci-
les.
Contingent étranger com-
plet.

Prière de se présenter ou
de téléphoner au (039)
3 13 21. ¦

PAUL JUNOD S.A. BIENNE
£5 0 3 2/ 3 9 1 3 3  ROUTE DE REUCHENETTE 19

Nous cherchons pour entrée immédiate

horlogers - décotteurs
horlogers - rhabilleurs
horloger complet

pour retouche de précision.

Faire offres ou se présenter à la
Fabrique des montres Milus, Paul
Junod S.A., 2500 Bienne.

INDISFANE

FEUILLETON DE « L'IMPARTIAL > 41

Theresa
CHARLES

Editions de Trévise
(Droits réservés
Opéra Mundi)

Ralph... Ralph ici ? Il ne m'avait pas suivie ,
mais il était arrivé avant moi. Il avait chassé
l'homme que j' aimais et avait pris sa place.
C'était le pire de tous les cauchemars. La
crainte de la mort était en moi. Je savais que
celui que j ' aimais était mort ... qu 'il m 'avait
quittée... qu 'il était parti là où je ne le rejoin-
drais jamais. Et Ralph... Ralph était vivant ,
il tendait la main vers moi et arborait son
sourire de défi.

L'émotion fut trop forte . Mon cœur sembla
s'arrêter de battre. Mes genoux se dérobèrent
sous moi. La terrasse s'effaça et il n 'y eut plus
que les ténèbres ; les ténèbres épaisses et suf-
focantes.

Alors... je me retrouvai assise dans mon lit ,
les yeux fixes et dilatés . La chambre était dans
l'Obscurité et je ne distinguais rien. Je trem-

blais. La peur était en moi, autour de moi,
comme une présence physique. Mon cœur bat-
tait , et je tâtonnai frénétiquement pour allu-
mer la lampe à côté de mon lit.

Je revis le réveil sur la cheminée, dont les
aiguilles marquaient trois heures et demie et
le vase de roses cramoisies à côté. Mes yeux
hagards firent le tour de ma chambre étroite.
Tout était normal.

Je tâchai de penser , de me raisonner. « Ce
n'est qu 'un cauchemar. Ce n 'est pas vrai... »
Mais je n'en fus pas réconfortée pour autant.

Si ce rêve était faux , mes autres rêves
l'étaient aussi. Il s'était déroulé comme d'ha-
bitude jusqu 'au moment où je m'étais penchée
sur le lit. Pourquoi avait-il changé alors pour
se transformer en un affreux cauchemar ?
D'où était venu ce changement ? Pas de mes
propres pensées. Je n 'aurais jamais pu conce-
voir la possibilité de voir Ralph étendu dans
ce lit.

C'était fantastique , monstrueux, empreint
d'une horreur dont je ne pouvais me défendre.
Que celui que j' aimais soit mort et que Ralph
soit vivant , oui j ' aurais pu l'imaginer. Mais...
que Ralph ait pris sa place ? Non , pas cela , je
n'avais pu l'imaginer ! La terrasse était pour
mol un sanctuaire où Ralph ne pouvait me
suivre. Pourtant je l'y avait vu... étendu , pros-
tré sur ce lit comme s'il était malade.

Il était impossible de se représenter Ral ph
malade ; aussi impossible que de le voir là.

Pourtant je l'avais vu clairement , aussi clai-
rement que je voyais ces roses sur la cheminée.

Je me rappelai avec une nouvelle angoisse
que je m'étais demandé si je ne possédais pas
un fluide de médium ; une seconde vue qui se
manifestait seulement pendant mon sommeil .
Les médiums pouvaient revoir le passé. Ds
pouvaient aussi explorer le futur , n 'est-il pas
vrai ? .

Avais-je donc entrevu un événement qui se
réaliserait un jour ? Pendant l'automne, quand
les feuilles des hêtres changeraient de couleur?
Non , non ! Ce ne pouvait être. C'était un cau-
chemar, un cauchemar provoqué par mes pen-
sées qui n'avaient cessé de tourner autour de
Ralph. Il me fallait oublier cette vision-là. Ce
que j'avais vu ne se réaliserait jamais.

Je pris le livre que j ' avais dédaigné et je me
forçai à le lire. Je n 'osais me recoucher de peur
de revivre cet épouvantable cauchemar.

Ce samedi après-midi, il faisait beau et
chaud comme je l'avais prévu. J'étais assise
dans ma chambre, très déprimée, et je remail-
lais un bas. Ralph avait dû recevoir mon mot
ce matin mais il n'avait fait aucun commen-
taire. Il ne m'avait pas questionnée ni essayé
de me faire changer d'avis.

Il avait passe la plus grande partie de la
matinée à recevoir des clients dans le bureau
de M. Skelton. Il ne m'avait pas appelée ; il
ne m 'avait pas parlé ; il n 'avait pas traversé
notre bureau mais avait emprunté le couloir

comme le faisait M. Skelton.
Sans aucun doute je l'avais encore offensé ,

ayant accepté ses roses et refusé son invita-
tion. Mais n'était-ce pas ce que j'avais cher-
ché ? J'étais décidée à refuser ses avances et,
plus que jamais, après le cauchemar que
j' avais eu cette nuit !

La fenêtre était grande ouverte , mais ma
chambre était étouffante. Je me piquai le
doigt avec mon crochet et une goutte de sang
tomba sur mon bas. Je le jetai sur la table
avec un geste d'impatience. Pourquoi rester
assise là à raccommoder ? Il serait tellement
plus aisé de sortir !

Je me levai et changeai ma robe de bureau
pour un ensemble de toile verte. Il était de
l'année dernière, mais encore très frais. Je l'a-
vais lavé et repassé l'autre dimanche au lieu
d'aller me promener Drôle de façon de passer
une belle journée de congé, mais à quoi bon
déambuler seule dans les rues ou affronter
des autobus ou des cinémas bondés ? Je haïs-
sais la foule qui me faisait sentir encore
davantage ma solitude.

La porte de ma chambre s'ouvrit et Mme
Waller entra en traînant les pieds.
— Prête, ma chérie ? Très bien, n est en
bas qui vous attend , dit-elle en m'enveloppant
d'un coup d'oeil approbateur.

— Quoi ? Qui m'attend ?
(A  suivre)
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ĴQ / 

¦— 
M ÎP̂ ti il avec un des collaborateurs de

=4iÉk |d - » ¦ ' - V HT"" *̂* —-̂  Wk SSreffM^ 
de notre Etablissement.

WJM H§v dBtKp 'M- .; : * Bien entendu, notre collabora- ^ :?™; Hb̂ ^B B\ ' . —-.
'¦r'̂ BfcMj^ JB-'' ~J /̂:\ \ ' HT JS rlJw ieur est à même de commun!- T| ¦ ' Am Wl  Miflffll M — I I

"̂ SE ¦ ¦̂ '"'''¦ iFsji'' '¦' ' 8f quer , à M. Dubois le coût d' un il . HPv ¦ j iFIfek S !""" f ' f̂fi iB:-- - .'..: RrnijS'
/ ;' ''.-~ 'Pf crédit réparti sur une durée plus vJË : - ' Wy . j  ffiP^Sî k
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Immeuble
A vendre à La Chaux-de-Fonds, à la rue de la Serre,
immeuble de construction ancienne, comprenant un
atelier , un magasin et deux appartements. Centre ville.
Affaire Intéressante pour artisan , ou après transfor-
mations, pour commerçant désirant ouvrir un magasin.
Prix : Fr. 85 000.— .
3'aclresser à la Fiduciaire et Régie immobilière Jean-
Charles Aubert , Charles-Naine 1 (Tour des Forges) ,
La Chaux-de-Fonds, tél. (039) 21176.

¦ Pourquoi le
¦ Crédit Renco
I est-il si intéressant ?

Parce que rapidement , dis-
crètement et avantageusement,
vous avez la possibilité de
disposer

i que vous pouvez utiliser à
chaque moment. Si vous devez
acquérir un bien, si vous devez
remplir certaines obligations

I inattendues et momentanées,
vous n'avez plus qu'à passer à
nos bureaux
N'hésitez donc pas à béné-
ficier , comme nos milliers de
clients, des avantages du

1 Crédit Renco S.A.1
11211 Genève. Place Longemalle 16
S Bureaux ouverts jusqu'à 18 h. 45. H

Nom H
Rue H
Lieu IV <:j '

¦ Utilisez le service express:
yÊKB Téléphone 022 246353

f

BOUILLI
RAGOÛT
DE BŒUF

très avantageux

Société des maîtres bouchers
La Chaux-de-Fonds - Le Locle
Les Brenets - Les Ponts-de-Martel
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Maintenantj vousgodïllez cuir à l'intérieur. Une chaus-
mieux, vous dérapez avec plus sure de ski facile à entretenir,
de facilité, vous skiez mieux indéformabl e et de toute pre-
en ligne droite aussi — vous niière classe, que vous pouvez .,
effectuez plus aisément n 'im- obtenir en différentes polntu-
porte quel changement! res et largeurs.

Bref : grâce à la nouvelle Ces modèles sont, par
chaussure de ski parallèle surcroî t , équipés d'une toute
Henke PS, le ski devient plus nouvelle semelle à arêtes-pres-
facile, pour les débutants sionquipermetunerépartition
aussi! du poids absolument nouvelle.

XJnHenkePS ne peut être Ces modèles ne sont pas
décrit ici en peu de raots.yous bon marché. Mais, ce sont des
devez l'examiner unefois dans chaussures de ski munies de
votre magasin de chaussures tous les raffinements et desti-
ou d'articles de sport et sur- nées aux skieurs qui veulent
tout le chausser; C'est une tout simplement avoir le «non
véritable sensation. plus ultra» de Henke.

Mais, si vous désirez le MM r̂ m̂mS Ŵ ttf lwmodèle en plastic (Vulkollan u M̂mér m Wétm^^alors demandez un Henke' :;-:- '. . /
;
"̂ " W"P^

PPS, Ce matériau imperméa- ...tolflOUrs cnavance
ble et insensible aux domma- SUfSOft tcmps!
geS dés arêtes est doublé de Fabrique de chaussures

Henke & Cie S.A. Stein am Rhein

Fr. 259.-
- hî^

I : ¦ ¦ ¦ '
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EXPOSITION DES NOUVEAUX MODÈLES
i

1 - 2 - 3  novembre GARAGE DES TROIS ROIS LA CHAUX-DE-FONDS 1 - 2- 3  novembre
J.-P. et M. Nussbaumer LE LOCLE 

¦ ¦-¦««¦««¦¦¦¦¦.¦«¦¦«¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦w ¦¦¦¦ ¦¦¦ ¦¦¦ ¦¦¦¦ «¦¦ III M ¦ JLM.O a «-M " ¦ JJ J

leurs. Le nouvel 'ASPRO' #JIE ^

f M, «̂ ^ 3*L- grippe douleurs
1 - ,,r̂ J ,̂*g*'̂ t̂ffl maux de tête

V ^^^  ̂vite soulagés
avec AarllU

Fr. 76.-
TABLES TV-
avec roulettes

Fr. 29.-
CHAISES

D'APPARTEMENT
très solides

Fr. 15.-
TABOURETS

formica , chromés

Fr. 24.-
JETÉS DE DIVAN

Fr. 89.-
COUVRE-LITS

pour lits jumeaux
ouatinés

H. HOURIET
meubles

Hôtel-de-Ville 37
Tél. (039) 2 30 89

A remettre tout
de suite

BAR
¦x

A
CAFÉ
centre commer-
cial à Yverdon.
Ancien loyer.
Long bail ins-
crit.
Ecrire sous chif-
fre P 12908 E, à
Publicitas S.A.,
1401 Yverdon.

A vendre

SALON
en très bon état.

Tél. (039) 3 88 82,
dès 19 h.

A louer superbe

appartement
de 4 chambres, tout
confort, dans le
quartier sud de la
ville, pour le 30 no-
vembre ou 31 dé-
cembre 1968. Loyer
mensuel Fr. 322.—
plus charges.
Ecrire sous chiffre
BL 22117, au bureau
de L'Impartial.

Usez L'Impartial
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Les spécialistes des cartes perforées ont des salaires de privilégiés ! I * » * 
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Devenez PERFORATEUR - PROGRAMMEUR - ANALYSTE 
\ 

* 
^^

N.Juilland f&\ — 
et vous trouverez rapidement la promotion souhaitée. \ -*""

,"|004 LAUSANNE ' \  N° post., LIEU: 
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COURS ET TRAVAUX PRATIQUES SUR MACHINES ÉLECTRONIQUES. V^ Avenue de Morges 78 BBBBI PROFESSION, 14g
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cherche pour les fêtes
.
'¦. . .. .. . ..

vendeuses
vendeuses auxiliaires

pour ses différents rayons textile

emballeuses
Bons salaires. Avantages sociaux des grands maga-
sins.

Se présenter à la direction, Neuve 16, 1er étage.

Nous engageons

secrétaire
- . ' C 'v .i . .. . . . i

pour correspondance et autres travaux
dactylographiques

employée
chargée de travaux de bureau variés , com-
prenant une part de dactylographie.

Prière de faire offres, de téléphoner ou de
se présenter à OMEGA, département du
personnel commercial et administratif , j
2500 Bienne, tél. (032) 4 35 11, interne 502. i

| 

SCHAUBLIN
Nous engageons tout de suite ou pour
date à convenir

2 angleurs-Iimeyrs-
polisseurs

expérimentés ou ouvriers pour être
formés par nos soins.

Se présenter ou téléphoner chez :
Schaublin S.A., 14, rue de la Prome-
nade, 2720 Tramelan , tél. (032) 97 52 33,
ou en dehors des heures de travail

(032) 97 46 16.

Seules les offres de candidats suisses
ou étrangers avec permis C ou dépla-
fonnés peuven t être prises en considé-
ration.

Grande garage de la place engage

Clt AT
m H Q̂m9T m .

mécanicien
auto

pour son atelier de réparations.

Nous demandons :
personne si possible mariée (apparte-
ment à disposition) ; âge 25 à 35 ans ;
connaissance parfaite de la profession
dans tous les domaines ; bonne présen-
tation ; stabilité.

Nous offrons :
bon salaire ; avantages sociaux ; se-
maine de 5 jours ; prévisions intéres-
santes de progression.

'

Paire offre , avec curriculum vitae,
photographie , prétentions de salaire,
sous chiffre BG 22112, au bureau de
L'Impartial.

Jeune
monteur-électricien

ayant du goût pour le dessin technique et désirant
s'intéresser aux projets d'installations à courant fort
et faible trouverait une place dans notre entreprise.
Avantages sociaux importants plus caisse de retraite ,
ambiance agréable, etc.
Les candidats que ce poste intéresserait présenteront
leurs offres par écrit avec les précisions ci-après :
— écoles suivies
— formation technique
— date d'entrée possible
— prétentions de salaire.
Discrétion totale assurée.

.

Paire offres sous chiffre P 900220 N, à Publicitas
S.A., 2001 Neuchâtel.

Cartes de visite Beau choix Imprimerie Courvoisier S. A

Fabrique de bracelets engagerait pour
tout de suite ou à convenir

ouvrier
pour le soudage sur machine électro-
nique.
L'intéressé serait mis au courant.

S'adresser rue de la Paix 97, tél.
(039) 3 60 33.

p'UQlJCÏXaS désire engager pour entrée immédiate ou pour date à
convenir

collaborateur
responsable du service VISA (contrôle et mise au point des
annonces avant la parution).
Le poste conviendrait à un employé de bureau qualifié et
dynamique de 25 à 35 ans.
Une parfaite connaissance de la langue française, de bonnes
notions d'allemand et de la précision dans le travail sont
nécessaires.
Notre nouveau collaborateur trouvera une activité variée
et indépendante, une place stable, les avantages sociaux
d'une grande entreprise et en cas de satisfaction, la promo-
tion au poste d'adjoint au chef d'administration.
Si vous avez la certitude de posséder la formation et les
aptitudes nécessaires pour occuper le poste proposé, nous
vous saurions gré de nous envoyer une offre manuscrite
avec curriculum vitae, copies de certificats et prétentions
de salaire. Nous vous répondrons rapidement et vous assu-
rons une parfaite discrétion.
Direction de Publicitas S.A., 2800 Delémont, 1, rue de la
Préfecture.

Nous cherchons

un employé qualifié,
de langue française

un employé
de langue italienne

Emplois stables. Possibilités d'avancement. Caisse de retraite inté-
ressante.

¦ Faire offres, par téléphone au (039) 318 31, ou sous chiffre
BN 21806, au bureau de L'Impartial.



Les haltérophiles de La Chaux-de-Fonds
vainqueurs de la Coupe Mattei, à Genève
Le club chaux-de-fonnier s'en est

allé rencontrer la solide formation de
Genève-Châtelaine, qui fut, rappelons-
le, finaliste au Championnat suisse in-
ter-clubs 1967. A l'issue d'un match
acharné, La Chaux-de-Fonds a con-
quis pour la 3e année consécutive le
Challenge Mattei, et le conserve ainsi
définitivement.

Au cours de cette rencontre, nous
avons eu le plaisir de saluer deux ju-
niors locaux, qui ont démontré que la
relève était en bonne voie au sein du
club. A la veille de la finale inter-clubs
édition 1968, entre Le Locle-Sports,
Rorschach et La Chaux-de-Fonds, ga-
geons que ce succès va galvaniser les
hommes de l'entraîneur Jean-Claude
Lehmann, et que cette future rencon-
tre au sommet entre les trois meilleu-
res formations du pays nous réserve de
spectaculaires performances.

Résultats
Genève-Châtelaine : Fromaget Clau-

de, (cat. moyen). Total des 3 mouve-
ments 260 kg. Point Muttoni 171.457.;
Schônenberg Georges (moyen) , 290 kg,
191.240 ; Derungs Jean-Pierre (moyen) ,
280 kg, 184.646 ; Carruso Ignazio (lrd.
lég.) 325 kg, 193.414 ; Freiburghaus
Georges (mi-ld) , 370 kg, 230.010 ; Ga-
rin Michel (lrd. lég.) 347.500 kg, 206.804.
Total 1,177.571 points. ,(

La Chaux-de-Fonds : Jacot Edmond
(lég.) , développé 75 kg, arraché 75 kg,
jeté 95 kg. Total 245 kg. Points Mutto-
ni 173.273 ; Mauron François (moyen) ,
97.500 ; 85 ; 117.500 ; 300 ; 197.835 ;
Ganguillet Francis (mi-lrd ) , 110 ;
87.500 ; 125 ; 322.500 ; 200.482 ; Blaser
Frédy (mi-lrd) , 120 ; 97.500 ; 132.500 ;
350 ; 217.577 ; Lehmann J.-Claude (mi-
lrd) , 115 ; 115 ; 137.500 j 367.500 ;

228.456 ; Lehmann Eddy. (lrd) , 125 ;
105 ; 152.500 ; 382.500 ; 219.597. Total
1,237.220. points.

Remplaçants (juniors^ : Schlaeppi Mi-
chel, (moyen) , 82.500 ; 75; 105 ;
262.500 ; 173.105 ; Dietrich Raymond,
(plume) , 60 ; 60 ; 75 ; 195 ; 149.857 ;
Carretero José (moyen) , 60 ; 57.500 ;
75 ; 192.500 ; 126.944.

Mauvaise journée pour les leaders en quatrième ligue
Le championnat de l'Association cantonale neuchâteloise de football

Fait marquant de cette journée, deux
des leaders ont été tenus en échec ,
Geneveys-sur-Coffrane et Le Locle III
et un troisième battu (Môtiers). A si-
gnaler également, la première victoire
de Serrières II.

Groupe l
Dans ce groupe, aucune surprise n 'a

été enregistrée, les favoris s'étant im-
posé assez nettement. Classement :

CLASSEMENT
J G N P Pts

1. Boudry Ha 6 6 0 0 12
2. Travers la 7 6 0 1 12
3. Le Landeron la 6 5 1 0 11
4. Chàtelard Ib 7 4 1 2  9
5. Marin Ib 8 4 0 4 8
6. Auvernier II 7 2 1 4  5
7. Lignières 8 2 1 5  5
8. Noiraigue 7 1 2  4 4
9. Bôle II 7 1 0  6 2

10. Atletico Espagnol 5 0 0 5 0

Groupe U
Le leader Cressier la a signé un

nouveau succès et garde ainsi le com-
mandement avec trois points de sécu-
rité sur Marin la. Chàtelard la a battu
Boudry Ilb par un 11-0 qui en dit
long sur ses ambitions. Classement :

CLASSEMENT
J G N P Pts

1. Cressier la 7 7 0 0 14
2. Marin la 7 5 1 1 11
3. Béroche la 7 5 0 2 10
4. Chàtelard la 7 4 1 2  9
5. Cortaillod II 7 3 0 4 6
6. Gorgier 7 3 0 4 6
7. Boudrv Ilb fi 1 1 4 3
8. Le Landeron Ib 8 1 1 6 3
9. Helvetia Ib 9 0 3 6 3

Groupe 111
Grande surprise avec la défaite du

leader Môtiers devant Fleurier lia. Il

n'y a pourtant que demi-mal, car le
second du classement, Travers Ib a
cédé un point à L'Areuse II. Classe-
ment :

CLASSEMENT
J G N P Ptî

1. Môtiers 8 6 1 1 13
2. Travers Ib 8 5 2 1 12
3. Blue Stars 8 5 0 3 10
4. Saint-Sulpice la 8 5 0 3 10
5. Fleurier Ilb 8 3 1 4  7
6. Fleurier Ha 8 3 1 4  7
7. Couvet H 8 3 0 5 6
8. L'Areuse II 8 0 4 4 4
9. Saint-Sulpice Ib 8 1 1 6 3

Groupe TV
C'est en fait dans ce groupe que les

équipes de tête ont été les plus heu-
reuses. En effet, Corcelles II et Co-
mète Ilb ont signé deux victoires sur
leurs poursuivants. Classement :

CLASSEMENT
J G N P Pts

1. Corcelles II 8 7 1 0 15
2. Comète Ilb 8 7 0 1 14
3. Comète lia 7 4 1 2  9
4. Cressier Ib 7 4 1 2  9
5. Helvetia 7 3 1 3  7
6. Saint-Biaise II 6 3 0 3 6
7. Colombier H 7 3 0 4 6
8. Hauterive n 7 2 0 5 4
9. Coffrane Ib 7 1 0  6 2

10. Serrières II 7 1 0  6 2

Groupe V
Dans ce groupe , la lutte pour la pre-

mière place est toujours aussi vive. Elle
devient même plus âpre à la suite du
match nul concédé par Les Geneveys-
sur-Coffrane devant Saint-Imier II.
On trouve en effet un groupe de cinq
équipes en tète avec deux points d'é-
cart 1 Classement !

CLASSEMENT
J G N P Ptî

1. Gen.-s.-Coffrane 8 5 2 1 12
2. Le Parc Ha 8 5 2 1 12
3. Coffrane la 7 5 1 1 11
4. Saint-Imier Ilb 8 4 3 1 11
5. Superga II 7 5 0 2 10
6. La Sagne Ha 8 2 1 5  5
7. Dombresson II 8 2 1 5  5
8. Fontainemelon II 7 1 0 6 2
9. Floria Ilb 7 0 0 7 0

Groupe VI
A la suite du match nul concédé par

Le Locle HI face à Deportivo, La
Chaux-de-Fonds III (vainqueur de Le
Parc Ilb) n 'est plus qu 'à un point du
leader. Sonvilier II qui s'est laissé sur-
prendre par Floria lia est rejoint par
son vainqueur, ces deux formations
comptant 3 points de retard. Classe-
ment :

CLASSEMENT
J G N P Pts

1. Le Locle IH 9 7 1 1 15
2. Chx-de-Fds HI 9 7 0 2 14
3. Floria Ha 8 6 0 2 12
4. Sonvilier II 9 6 0 3 12
5. Deportivo 8 4 1 3  9
6. Saint-Imier Ha 8 4 0 4 8
7. La Sagne Ilb 9 3 0 6 6
8. Les Bois II 8 1 2  5 4
9. Etoile III 7 1 1 5  3

L0. Le Parc Hb 7 0 1 6  1

A. W.

Deux matchs samedi
en Coupe de Suisse

Deux des seize matchs du 4e tour
principal de la Coupe de Suisse auront
lieu samedi déjà : CS Chênois - Ser-
vette (14 h. 45) et Bienne - Aarau
(20 h. 15). Toutes les autres rencon-
tres seront jouées dimanche après-
midi.

La Suisse y sera représentée
Les Jeux paraolympiques de Tel Aviv

Trente-quatre sportifs suisses d'une
catégorie particulière sont partis pour
Tel-Aviv où ils participeront à des
jeux dits paraolympiques, du 3 au 13
novembre. Ces athlètes sont des han-
dicapés physiques. Souffrant de pa-
ralysie, ils se meuvent en fauteuil
roulant , mais grâce à un entraîne-
ment intense, ils réussissent des per-
formances impressionnantes dans de
nombreuses disciplines, comme le le-
ver d'haltères, le lancement du jave-
lot et du boulet, le tir à l'arc, le
basket-ball, le ping-pong et la nata-
tion.

Quarante pays
Si les jeux paraolympiques ont lieu

cette année ailleurs qu 'à Mexico, c'est
pour que les handicapés ne soient pas
exposés à l'altitude excessive du Mexi-
que. Ces jeux ne sont pas les pre-
miers ; les précédents se sont dérou-
lés aux lieux mêmes des Jeux Olym-
piques : Rome en 1960 et Tokyo en
1964. Cette année on verra s'affronter
en Israël quelque 700 concurrents
handicapés venus d'environ quarante
pays des cinq continents .

On imagine aisément le bienfait
moral et physique que les handicapés
peuvent tirer du sport. Il a pourtant
fallu attendre 1948 pour qu'un mé-
decin anglais organisât une telle jou-
te, de caractère national. L'affaire
devint ensuite internationale, puis on
la rattacha à l'Olympisme. Sélection-
nés par « Sport handicap Genève » et
par la section des paraplégiques de
l'Association suisses des paralysés, les
membres de l'équipe suisse sont diri-
gés par le Dr Alain Rossier, chef du
Centre de paraplégiques de l'Hôpital
cantonal de Genève. De nombreux
dons ont contribué au financement de
l'opération .

Une concurrente sélectionnée pour le
tir à l'arc.

34 Suisses
A la suite des journées de pré-sé-

lection organisées à Macolin en 1967
par la Fédération sportive suisse des
invalides et de celles de la sélection
définitive organisées à Genève les 18
et 19 mai 1968 par Sport Handicap
Genève et par la section des Para-
plégique de l'Association Suisse des
Paralysés, 34 paraplégiques suisses ont
été choisis pour aller représenter notre
pays et défendre nos couleurs à Tel-
Aviv. Pic.

Davos a battu Servette, par 3 à 1
Championnat suisse de hockey sur glace

Plus rapides, les Davoslens, sur des
fautes de la défense genevoise, prirent
un avantage assez logique. Ils furent
largement dominés au second tiers
avant de contrôler la situation duranl
la dernière période. Grand match du
gardien . davosien Ableggen. Davos
2000 spectateurs. Arbitres Ehrnesper-
ger-Spring (Klotenberg). Davos sans
Christoffel. 1. Kestenholz 1-0. 7. Henrj
1-1. 17. Jenny 2-1. 19. Stupan 3-1. Pé-
nalités : 2 x 2 minutes contre Davos,
3 x 2  minutes contre Genève-Servette,

Sierre - Viège 7-1
(3-0, 3-1, 1-0)

Après un quart d'heure de jeu déjà,
le sort des Viégeois, handicapés par les
absences de Ludi et de Biner, était
réglé. En dépit des sept buts mar-
qués, les Sierrois n'ont pas entière-
ment convaincu et la rencontre fut
d'un niveau modeste.

En vue de la Coupe Spengler
Pour la 42e édition de la Coupe

Spengler, qui aura lieu du 26 au 30
décembre prochain, le HC Davos a
engagé les quatre équipes suivantes :
Dukla Jihlava (vainqueur en 1965 et
L966), l'équipe nationale de Finlande,
Roegle (Suède) et l'équipe nationale
suisse.

Langnau - Kloten 2-3
(1-2, 1-0, 0-1)

Après un bon départ, Langnau a
faibli , permettant à Kloten de rem-
porter une victoire logique et qui au-
rait pu être plus large avec un peu
de chance.

CLASSEMENT
J G N P Pts

1. Kloten 2 2 — — 4
2. Chx-de-Fds 1 1 — — 2
3. Zurich 1 1 —' — 2
4. Genève-S. 2 1 — 1 2
5. Sierre 2 1 — 1 2
6. Davos 2 1 — 1 2
7. Langnau 2 — — 2 —
8. Viège 2 — — 2 —

Ligue nationale B
GROUPE OUEST : Thoune - Bien-

ne 6-2 ; (0-0 3-1 3-1) ; Berne - Sion
10-1 (1-1 5-0 4-0) ; Fribourg-Lausan-
ne 1-5 (0-2 0-2 1-1). — Classement :
1. Lausanne 2-4 ; 2. Berne 2-2 ; 3.
Thoune 2-2 ; 4. Langenthal 2-2 ; 5.
Bienne 2-2 ; 6. Sion 2-2 ; 7. Young
Sprinters 2-2 ; 8. Fribourg 2-0.

GROUPE EST : Uzwil-Luceme 1-7
(0-0 0-2 1-5) ; Coire - Lugano 4-3
(1-0 2-2 1-1) ; Kuesnacht - Grasshop-
pers 2-4 (OlO 1-3 1-1) ; Saint-Moritz -
Ambri 2-3 (1-1 0-2 1-0).

Le football en quatrième ligue jurassienne
GROUPE 14
Statu quo

Rien à signaler dans ce groupe où
les résultats enregistrés sont confor-
mes aux prévisions.

CLASSEMENT
J G N P Pts

1. Ruti 8 8 0 0 16
2. Laaruboing 8 7 0 1 14
3. Grunstem 6 5 0 1 10
4. Buren 7 3 2 2 8
5. Hermrigen 8 3 2 3 8
6. Longeau 6 3 0 3 6
7. Aegerten 7 2 2 3 6
8. Diessbach 7 2 1 4  6
9. Perles 7 1 1 5  3

10. Boujean 34 7 0 2 5 2
11. Radetfingen 6 0 0 6 0

GROUPE 15
Reuchenette et Mâche dos à dos
Le choc du jour , Mâche - Reuche-

nette, s'est terminé par un score nul,
1-1, favorable bien sûr aux visiteurs,
mais qui fait surtout l'affaire d'Azzurri,
seule formation à ne pas avoir perdu
de point.

CLASSEMENT
J O N P Pts

1. Reuchenette 7 6 1 0 13
2. Mâche 8 4 3 1 11
3. Faeuiffelen 8 4 2 2 10
4. Aurore 8 4 1 3  9
5. Azzunri b 4 4 0 0 8
6. Sonceboz 6 3 1 2  7
7. Ceneri 6 2 1 3  5
8. Douanne 5 2 0 3 4
9. La Rondinella 7 1 1 5  3

10. Etoile 6 1 0  6 2
11. Ruti b 7 0 0 7 0

GROUPE 16
La Rondinella se détache

Battue par Taeuffelen, l'équipe d'Or-
pond doit laisser filer La Rondinella,
dont l'avance se monte maintenant à
trois points.

CLASSEMENT
J G N P Pts

•1. La Rondinella 8 7 1 0 15
2. Orpond 8 6 0 2 12
3. Orvin 7 5 0 2 10
4. Poste Bienne b 7 3 3 1 9
5. Taeuffelen 6 3 2 1 8
6. Superga 7 4 0 3 8
7. Evilard 7 3 0 4 6
8. Anet 7 2 2 3 6
9. La Neuveville 8 2 0 6 4

10. Daucher 8 2 0 6 4
11. Longeau 9 1 0  8 2

GROUPE 17
Tavannes souverain

Les joueurs de ^entraîneur Zbinden
n'ont laissé aucune chance à la va-
leureuse M formation de Montfaucon.
Leur avance est telle que le titre de
champion de groupe leur est déjà
assuré.

CLASSEMENT
J G N P Pts

1. Tavannes 8 8 0 0 16
2. Lajoux 8 4 1 3  9
3. Le Noirmont 9 2 4 3 8
4. Olympia 5 3 1 1 7
5. Montfaucon 7 3 1 3  7
6. Courtelary 7 3 1 3  7
7. ASA Breuleux 6 2 2 2 6
8. Ambrosiana 7 2 2 3 6
9. Tramelan 7 3 0 4 6

10. Les Breuleux 8 1 2  5 4
11. Les Genevez 6 0 2 4 2

Les vétérans de Saignelégier ont réussi l'exploit de tenir le champion juras-
sien en échec (Porrentruy). Ils possèdent pourtant l'équipe du groupe la plus

âgée, avec une moyenne d'âge de 38 ans 6 mois.

GROUPE 18
Movelier battu à Corban

Les deux dernières formations In-
vaincues de ce groupe étaient aux
prises à Corban. Les locaux ont battu
Movelier par le score indiscutable de
6 à 1. Courroux qui a franchi un sé-
rieux obstacle à Moutier, demeure bien
placé.

CLASSEMENT
J G N P Pts

1. Corban 8 7 1 0 15
2. Movelier 8 7 0 1 14
3. Courroux 9 6 2 1 14
4. Bévilard 8 4 2 2 10
5. Moutier 8 4 1 3  9
6. Reconvilier 8 3 3 2 9
7. USI Moutier 8 4 1 3  9
8. Court 7 2 0 5 4
9. Tavannes b 8 1 0  7 2

10. Olympia b 8 0 2 6 2
11. Lajoux 7 0 0 7 0

GROUPE 19
Défaite de Rebeuvelier

Rebeuvelier, battu par Soyhières, ré-
trograde quelque peu. Les autres ré-
sultats n'ont pas donné lieu à sur-
prise.

CLASSEMENT
J G N P Pts

1. Mervelier 9 9 0 0 18
2. Montsevelier 8 7 1 0 15
3. Soyhiières 8 6 1 1 13
4. Rebeuvelier 9 6 0 3 12
5. Delémont 9 6 0 3 12
6. Courtételle 8 4 0 4 8
7. Courrendlin 9 3 0 6 6
8. Perrefitte 9 3 0 6 6
9. Movelier b 9 2 0 7 4

10. Courroux 9 2 0 7 4
11. Corban ; 9 2 J 7 ... 4
12. Moutier 6 0 0 6 6

GROUPE 20
Victoire de justesse pour Boncourt

Pour la première fois de la saison ,
Boncourt a été sérieusement accroché
et a dû batailler ferme pour s'impo-
ser par 3 à 1 seulement. C'est sur le
terrain die Grandfgontaine que les
frontaliers ont rencontré cette résis-
tance imprévue. Bure pour sa part
a battu Bassecourt , mais sans pana-
che.

CLASSEMENT
J G N P Pts

1. Boncourt 9 9 0 0 18
2. Bure 7 6 0 1 12

3. Grandfontaine 9 6 0 3 12
4. Cornol 7 4 2 1 10
5. Delémont 7 3 1 3  7
6. Bourrignon 7 3 0 4 6
7. Glovelier 6 2 1 3  5
8. Court ai vre 7 1 2  4 4
9. Basecourt 6 1 1 4  3

10. Courtételle 7 0 2 5 2
11. Bonfol 8 0 1 7  1

GROUPE 21

Lugnez battu par Bonfol

Bonfol a remporté plus nettement
que prévu la rencontre importante qui
l'opposait à Lugnez, dernière formation
invaincue de ce groupe. L'équilibre est
ainsi rétabli entre ces deux favoris.

CLASSEMENT
J G N P Pts

1. Bonfol 8 7 0 1 14
2. Lugnez 7 6 0 1 12
3. Courtedoux 7 5 0 2 10
4. Boncourt b 7 3 2 2 8
5. Courtemaiche 8 4 0 4 8
6. Fontenais 9 3 2 4 8
7. Aile 7 3 0 4 6
8. Courgenay 8 2 3 3 7
9. Bure 7 2 2 3 6

10. Chevenez 8 2 1 5  5
11. Grandfontaine 8 0 0 8 0

VÉTÉRANS

Excellent départ de Reconvilier

A leur demande, les joueurs de Bé-
vilard joueront donc dans le groupe
2 ; le match Aurore-Bévilard a été
supprimé.

Les excellents résultats de l'équipe
de Reconvilier- .constituent l'élément
marquant de ce début de champion-
nat. Après Porrentruy, Reconvilier a
battu .Aurore à Bienne..

Moutier qui détenait la Coupe ju-
rassienne depuis onze ans, l'a perdu
au profit de son rival , Delémont (0-2) ,
grâce à deux buts de Krummenacher
et de Mathez.

CLASSEMENT

J G N P Pts
1. Reconvilier 2 2 0 0 4
2. Delémont 1 0  1 0  1
3. Saignelégier 1 0  1 0  1
4. Porrentruy 2 0 1 1 1
5. Aurore 2 0 1 1 1
6. Moutier 0 0 0 0 0

Football

Torres f ait  le désespoir
des Français de Lyon

Trois buts du Portugais Torres ont
pratiquement mis fin à la carrière de
l'OIympic Lyonnais en Coupe des Villes
de foire. A Setubal en effet , en match
aller du deuxième tour de l'épreuve,
Victoria Setubal a battu l'équipe lyon-
naise par 5-0, après avoir mené au re-
pos par 2-0. Trois des cinq buts portu-
gais ont été réussis par Torres aux 32e,
59e et 70e minutes. Le match retour
aura lieu le 13 novembre à Lyon.

AUTRES RESULTATS
A Izmir : Goeztepe Izmir - Argesul

Pitesti , 3-0 (3-0) . Match retour le 13
novembre. — A Amsterdam, en match
retour du deuxième tour de la Coupe
des Villes de foire, DWS Amsterdam et
Chelsea ont fait match nul 0-0. Le
match aller s'était déjà terminé sur le
score de 0-0. Les Hollandais se sont
qualifiés par tirage au sort. — A Glas-
gow : Glasgow Rangers - Dundalk (Et-
re) 6-1 (2-1). Match retour le 13 no-
vembre.
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VILLE DE
LA CHAUX-DE-FONDS
MISE A L'ENQUÊTE
PUBLIQUE

Le Conseil communal, vu les articles 64
et suivants de la Loi sur les constructions
du 12 février 1957, met à l'enquête publi-
que les projets de constructions suivants :
Point-du-Jour 15 à 17 : SOFIM S.A.
(MM. Vuilleumier + Salus, architectes) :
2 bâtiments locatifs de 6 logements et 6
garages chacun
Rue de la Charrière 24 : M. Philippe
MONNIER (M. Raoul Martin, architecte,
Le Locle) :
bâtiment locatif de 18 logements + gara-
ge industriel et station-service
Rue de la Serre 37 à 43 : COOPÉRATI-
VES RÉUNIES (M . A.-Ed. Wyss, archi-
tecte) :
Grand Magasin « La Serre » y compris
restaurant, bureaux , services généraux et
parking intérieur pour 35 voitures
Rue Stavay-Mollondin 24 : S. I. EN
FORMATION (M. Albert Maire, archi-
tecte) :
bâtiment locatif de 18 logements et 15
garages
Rue Biaise-Cendrars 1 : GÉNÉRALE
RESSORTS S.A. (M. Roland Studer, ar-
chitecte) :
fabrique de ressorts.
Les plans peuvent être consultés au
Bureau de la Police du feu et des cons-
tructions, Marché 18, 2e étage, du 22
octobre au 7 novembre 1968.
Toute personne estimant son droit d'op-
position justifié adressera par lettre sa
réclamation au Conseil communal dans le
délai mentionné ci-dessus.

CONSEIL COMMUNAL

Téléphonez à Prim'enfance : son nouvel
album gratuit de 140 pages illustrées en
couleurs contient 2000 articles dernier
cri pour futures mamans et bébés, à des
prix très rassurants.

Demandez votre exemplaire gratuit à :

Prim'enfance, Serre 83, 2300 La Chaux-
de-Fonds, tél. (039) 3 30 31.

WALTER HUBER fffl |j§Ç iri"y&" ¦ §S1Ë£5*
LA CHAUXP5-IOMD1 ^̂ "̂ S£  ̂ TEL.(0 .59]  

J .ÎS
8I

Tous les vendredis dès 17 h. 30
et les samedis dès 8 h. 30

NOS SUCCULENTS

GÂTEAUX AU FROMAGE
Nous vous recommandons

nos bons menus populaires
A PRIX AVANTAGEUX avec abonnement

Employé
supérieur
26 ans, possédant bonne formation commerciale ,
aimant les responsabilités, habitué à travailler de
manière indépendante, cherche

situation en rapport.

Langues : français, allemand, anglais.
Libre tout de suite ou à convenir.

Ecrire sous chiffre FD 22215, au bureau de L'Impartial .
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I BRASSERIE DE LA POSTE |
9 9Av. Léopoid-Robert 30 a La Chaux-de-Fonds
• 9
9 TOUS LES JEUDIS SOIR : 9
9 9
g TRIPES à la neuchâteloise g
9 « La Poste... solide au poste » 9
9 9Toujours la bonne bière SALMEN

A Ouverture : le matin dès 7 heures A

0 LE NOUVEAU TENANCIER : R. Linder 9
9 9
»O0OiHH»O&»OOOOOO#OOO««

AVIS
M. et Mme Maurice Ginestoux

avisent leur fidèle clientèle qu'ils ont remis leur com-
merce de tabacs-journaux - self-lavoir à

M. et Mme
SERGE STEUDLER

Ils profitent de cette occasion pour remercier tous ceux
qui leur ont accordé leur confiance.

Se référant à l'avis ci-dessus, M. et Mme Serge Steu-
dler espèrent mériter la confiance et bénéficier de la
fidélité de la clientèle du I

Magasin Tabacs Journaux
et Self-Lavoir du Succès

Cernil-Antoine 10 - Tél. (039) 24041

Reprise du service à domicile

mmmm—¦-—^——"——— ¦»^—-—-•—_-__——___ '

Un choix extraordinaire de

cuisinières
électriques et à gaz

i
 ̂ (̂ llïlÈ V̂ esl Cl votre disposition dans notre

^C f̂iSSfe' 
~
'̂ ~Ĥ 2^̂ 1 

sa "e d' exposition au 1er étage :

1̂^̂ #^̂ ^̂  

cuisinière 

électri ques dès Fr. 348.-

' I ^̂ ^̂ r̂grtji f̂flff l̂ cuisinières automati ques dès 863.-

|s| |s| . ; Larges facilités de paiement.

§ [§ s-f §|P§̂ ^̂  
Salon des 

arts 
ménagers NUSSLê

\ 
^̂^ ^̂ ^̂ Grenier 5-7 Tél. (039) 2 45 31
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Admirez les nouveaux modèles Ford des
USA i d'Angleterre, ef d'Allemagne.

^^îtt

Mustang, Cougar,Thunderbird. I Ŵ ^̂ ^^  ̂ ;f

Ford 20M, Ford 17M, Ford 15M,Ford 12M. IÊ a^|*̂ Sw^ j|

Les nouveaux modèles XL -Extra Luxe |§ IL
Les nouveaux modèles RS -Rallye Sport I Votre viSj f mLes nouveaux coupés et stationwagons. i noi,sfera grand p lais' J§

Attraction spéciale: f uggiïgs* I
La Ford modèle T 1925. I Fordresfele

^
- ^ -  ̂ IIVous suivrez l'aventureux voyage de deux Suisses f îmin,,,, P|0|*flfei* 11

audacieux à travers l'Amérique du Sud. |j JBBfcfca—j| 1

Les nouveaux modèles Ford Ĥ^

RESTAURANT DE LA
TOUR DE LA GARE

Tél. (039) 2 46 06 E. Dalverny

Fête de la bière
Vendredi 1er, samedi 2

et dimanche 3 novembre

Orchestre - Danse - Ambiance
Choucroute garnie sur assiette

Fr. 4.—

•jfe VILLE DE
11IIH LA CHAUX-DE-PONDS

«Oï5H$' MISES A
*â|§2|F L'ENQUÊTE PUBLIQUE

Le Conseil communal , vu les articles 64
et suivants de la Loi sur les constructions
du 12 février 1957, met à l'enquête publi-
que les projets de constructions suivants :
ENVERS 10 : S. I. EN FORMATION (M.
Albert Maire, architecte) : démolition du

' bâtiment existant et reconstruction d'un
bâtiment de 6 étages sur rez-de-chaussée
à l'usage locatif et commercial , compre-
nant 5 logements et studio, bureaux et
2 garages ;
CRËT-DU-LOCLE 9 : DIRECTION DES
CONSTRUCTIONS FÉDÉRALES A LAU-
SANNE (M. Alber t Maire, architecte) :
ateliers, garages et bâtiment administra-
tif pour les PTT avec 1 logement de ser-
vice.
Les plans peuvent être consultés au
Bureau de la Police du feu et des cons-
tructions, Marché 18, 2e étage, du 31
octobre au 15 novembre 1968.
Toute personne estimant son droit d'op-
position justifié, adressera par lettre sa
réclamation au Cotise!! communal dans
le délai mentionné ci-dessus.

Conseil communal

A LOUER
pignon, 2 pièces, WC
intérieurs, pour le 15
novembre. Quartier
nord.
Ecrire sous chiffre
DL 22142, au bureau
de L'Impartial.

Aide de bureau
si possible au courant de la sténodactylo-
graphie est demandée pour travaux divers.

Prière de faire offres à la Fabrique
DULFI, LA CHAUX-DE-FONDS, Jacob-
Brandt 61, tél. (039) 3 36 53.
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/ / / ™ vainqueur de 27 tests* de hautes qualités
V  ̂

ne coûte que fr. 9^4 •-
k̂ / B̂ SBK ^t . Tissu : r>e\gr\é~VEs£aJL-contenant 45% de laine vierge -
3$̂ . JM fttu infroissable , garanti grand teint , effet de climatisation

•;• T ĵk tam ISL. Doublure : résistant à la transpiration et au repassage
 ̂/ 1%  ̂ M lH W 

Entoila
ge: 

indéformable
./ / ./' ^afejt wi «* 

m
9 Wr Pantalon : muni  à la t a i l l e  d' un ruban antidérapant

/ «i5M 8̂WgNJ  ̂ ^| 
WF et 19 autres qualités dûment testées au laboratoire PKZ ;

JMWF TL ^S*. ^^ tr Vous profitez en outre des 5 services PKZ exclusifs - M

* JÊÈwF g» TÎ2 '*m̂ ' TKMI PKZ repasse toujours gratuitement chaque costume PKZ t̂ékiW
JjÈÈÈ k̂ r 9 B ,̂ busines 234 - dans les nouvelles teintes d'automne s^vk W^ ̂

JmË? Tjk î la l̂ Wfm PK-Z-Armada - exclusivement chez PKZ *̂ k 
JB^ 
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Achetez ici et épargnez beaucoup i
d'argent '
Vous économisez rf. u9.~" à l'achat d'une '

Black & Decker D 820
Gratuitement vous recevez un accessoire scie-c irculaire origi-
nal Black & Decker d'une valeur de Fr. 39.—

Une perceuse Black 8 Decker à 2 Rs*1 1
vitesses , très puissante pour scier, ffm, \poncer, percer à percussion . |
découper etc.. 310 W. capacité dans Bï 1
l'acier 10 mm. dans le Unis dur R]

prix de liste Fr. 39— M Êji t b̂

™^lT̂ i' ]Jl '- ĵm ™ ^£La
Profondeur de coupe 32 mm, complet avec lame de scie,
protection et guide parallèle.

Four économiser de l'argent c'est plus avantageux d'acheter
Ici.

T0ULEFER S.A.
Quincaillerie

Place Hôtel-de-Ville

ETATS-UNIS
Nous cherchons

2 mécaniciens
qualifiés, de 20 à 30 ans. Travail garanti. Très bons
salaires. Voyage payé. Caisse maladie et accidents.

Adresser offres avec curriculum vitae à M. Eric B.
Morand , c/o E.X.M. Company, 507, Bucklée Street ,
61109 Rockford , Illinois - USA.

A vendre
FABRIQUE
DE CADRANS

ayant beaucoup de com-
mandes.

Ecrire sous chiffre WB
22070 , au bureau de L'Im-
partial.

On cherch e une

employée
de bureau

pour tous travaux de bureau (compta-
bilité, correspondance , salaires , etc.)

Faire offres avec curriculum vitae et
certificats sous chiffre 70315, à Publi-
citas S.A., 2800 Delémont .

Calorifères
à mazout
VAMPIR
LUDIN
SIBIR
manuels, automatiques , à ther-
mostat, depuis Fr. 338.—.

Devis - Installation - Service

135, avenue Léopoid-Robert
Téléphone (039) 3 43 45 |
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rée||ement des centajnes de francs !y

a^iau* «îwe vous trouverez touj ours \̂ r—- ~s
ê0e

b|apïs : le plus grand choix international 0Êsm
tJ  ̂ de toute la Suisse romande! j3?Mfck

CREDIT DIRECT : Meublez-vous sans tarder! Atte^ntînrt  ̂ HO f lTLp -jffpïif i |, ii||||ÉM|tfBlMffl iSBt̂ ^ î̂ ^̂ ^™î SEntière discrétion. Sécurités sociales uniques: Jffl&nmËOni ^gg devant la maison et dans les environs WÊ " 'lE l[T ^1033
O ANNULATION DU SOLDE en cas de décès Pas de cadeaux — mais par contre, 'If ~̂ Essence gratuite / Billet CFF pour tout achat UJEÏMMÉSÈ WÊÊ^̂ toiii Ŝ̂ Bi

ou d'invalidité totale de l'acheteur. depuis 85 ans Pfister vous garantit dès fr. 500.— ® Paradis d'enfants, surveillé ^T"1™»»" ym^^^ttmom  ̂™̂^̂ _ j|8 gtj||§f|f

• AJOURNEMENT DES MENSUALITES en l'économie la plus considérable! Q Livraison franco domicile pour toute ia Suisse ||j 
'̂ ŝêJ ^̂
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cas de maladie de longue durée ou accident. | | & Echange de meubles usagés — Profitez-en! fffiwiP * Biii ""̂ ^Wliwi mWSm&mWEm

n 1 f I r> 1 ¦¦
¦¦*'- A

Vk^rfci o; fric TVtfc
NEW YORK I PARIS

y
vous offre

un traitement de beauté
gratuit

yjjfir —— ™ aSij^S n̂ imL.

|àg5̂  
Du 5 au 9 novembre 1968

Madame Denise Waespi, directrice de Charles of the Ritz,
sera à votre disposition pour un traitement de beauté

avec des pr oduits de la maison Charles of the Ritz

Dans le salon de beauté, au premier étage de notre magasin,
chaque cliente sera traitée individuellement. C'est

pourqu oi nous vous pr ions de bien vouloir prendre
rendez-vous par téléphon e.

Charles of the Ritz, en exclusivité à Neuchâtel chez

KINTWLER
Rue de l'Hôpital 9 Tél. (038) 5 22 69

Cartes de visite - Beau choix - Imprimerie Courvoisier S. A.

Machines à coudre
dé démonstration

¦ 

%•Hfêftj ilsè jusqu 'à "30 % - Garantie".;! 0 an:
Envoi deux semaines à l'essai ^«'Facilité:
Leasing dès Fr. 19.50 par mois.
Agence VigorcIIi, Yverdon , Cfi 024/2 85 1!
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Grande q

5 exposition g
3; vente !!;
Î- de VOITURES Ï;
> D'OCCASION >
< 5S; les 1 et 2 novembre 4!¦ de 9 à 18 heures !;

5 ^Hzi  ̂ :. - 4

k ï
^ 

sur la place du 
^ï garage Métropole ï

"¦ Boulevard des Eplatures La Chaux-de-Fonds 5i

m
 ̂

Un choix de voitures révisées préparées à des prix très BL

 ̂
intéressants. Reprise et crédit ¦£

J Réservation et garage gratuit jusqu'au printemps jjjj

S t¦¦ Tous nos services... ...à votre service ?ï Ï

Caniches
noirs, moyens et
nains, à vendre'-: ,

3 Fr. 350.—.
3 Mme Belet , Bous-

sens, tél. (021)
, 91 13 48.

D S I B B B I

Secrétaire
' de langue allemande, connaissant l'an-
•- glais et le français, • cherche changement

de- 'situation. ^fc^Pv .
"««tass**

Ecrire sous chiffre MX 22121, au bureau
de L'Impartial.
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16.45 Entrez dans la ronde
Le jardin d'enfants de la Té-
lévision romande préparé et
animé par Edith Salberg.

17.05 Fur unsere jungen
Zuschauer
Reprise de l'émission pour la
Jeunesse de la Suisse aléma-
nique.

18.00 Vie et métier
L'émission d'orientation profes-
sionnelle : la typographie.

18.30 Téléjournal
18.35 Sur l'antenne
18.45 Rendez-vous
19.00 Trois petits tours et puis

s'en vont
19.05 (c) Lemoyne d'Iberville

Feuilleton.
19.40 Téléjournal
20.00 Carrefour
20.25 Continents sans visa

présente Le mois, réalisé par
Alexandre Burger , François
Bardet , Jean - Claude Diserens.
Jean Dumur , Claude Goretta et
Jean-Jacques Lagrange.

22.00 Du fromage et des étoiles
Christian Nohel interprète ses
comédies de poche avec la par-
ticipation de Thalie Frugès.

22.35 Téléjournal

12.30 Midi-magazine
Séquence du jeune spectateur.

13.00 Télé-midi
15.20 Emission pour la jeunesse

Ohé, jeudi !
18.20 Flash-actualités et contact
18.30 Teuf teuf (jeu)
18.45 Actualité littéraire

Une émission de Roger Grenier.
19.15 Bonne nuit lés petits
19.20 Actualités régionales
19.40 Vive la vie !

Feuilleton.
19.55 Annonces et météo
20.00 Télé-soir
20.30 Les Shadoks

du Service de recherche de
l'ORTF. Un film d'animation
conçu et réalisé par Jacques
Rouxel.-

20;35 Bus- stop ; \ -  ¦. ;- -• T-I ; <;
Film de Joshma Logan ,avec
Marylin Monroe, Don Murray,
Arthur O'Connel et Betty Field.

22.05 Sérieux s'abstenir
Une soirée Second Empire.

22.55 Télé-nuit
- .. . 

¦

16.00 (c) Annoncez la couleur !
Une émission de P. Sabbagh.

19.05 (c) Annoncez la couleur !
19.40 (c) Télé-soir couleurs
19.55 (c) Télésports
20.00 (c) Le mot le plus long

Jeu.
20.35 Point contrepoint

Actualité télévisée. Thouars
(Deux-Sèvres) devant les pro-
blèmes mondiaux — L'Allema-
gne face à la crise tchèque —
Le roi Hussein de Jordanie et
la Jordanie entre Nasser et
Israël — Le Biafra et le Ni-
geria — Le nouveau James
Bond — Le Mexique en marge
des Jeux.

22.15 Boxe
Championnat d'Europe des su-
per-welters : Gonzales - Gol-
farini.

16.45 Le 5 à 6 des jeunes. 18.15 Télé-
vision scolaire. Physique. 18.44 Fin de
Journée. 18.55 Téléjournal. L'antenne.
19.25 (c) Le Barrage. 20.00 Téléjournal.
20.20 Quitte ou double. Concours. 21.20
Contact. Télémagazine artistique et
scientifique. 22.10 Téléjournal. 22.20
Causerie au crépuscule.

16.40 Téléjour nal . 16.45 Pour les en-
fants. 18.00 Téléjournal. 18.05 Pro-
grammes régionaux . 20.00 Téléjournal.
Météo. 20.15 Faut-il une nouvelle ré-
formations ? Controverse à l'occasion
de la Journée de la Réformation. 20.45
L'un et l'Autre, pièce. 21.50 La Rose
blanche ou la Fin d'un Mythe, film.
22.35 Téléjourn al. Commentaires. Mé-
téo.

17.20 Promenade au zoo. 17.35 Allô les
amis ! 18.00 Informations. Météo. 18.05
Plaque tournante. 18.45 Karl Richter
et le Chœur Bach de Munich . 19.27
Météo. Informations. Actualités. 20.00
Le Réformateur, évocation de G. Sa-
watzki. 21.45 Des journalistes inter-
rogent des politiciens. 22.45 Informa-
tions. Météo. Actualités.

De Duvalier à Edgar Faure
Au sommaire de «Continents sans visa»

L'équipe de reportage de Continents sans visa interviewe le p résident
Duvalier.

Le président Duvalier et M. Edgar
Faure, deux hommes politiques qui
illustrent chaun une conception
différente du pouvoir : autoritaire
avec Duvalier et libéral avec Edgar
Faure.

Les hasards de l'actualité font que
ces deux noms figurent au même
sommaire de «Continents sans visa».

Jean-Claude Diserens et François
Enderlin sont allés à Haïti pour
rencontrer le président Duvalier

Pour la première fois peut-être, M.
Duvalier a accepté d'être interviewé
librement , sans que les questions lui
soient soumises par écrit , comme il
l'a toujours exigé.

C'est le portrait d'un homme qui
vit presque seul dans son palais, ins-
pecte régulièrement sa capitale Port-
au-Prince, ne se confie à personne.
Aucun motard ne le' précède dans ses
déplacements car personne ne sait
où il veut aller.

M. Edgar Faure , ministre français
de l'éducation nationale a accepté
qu'une ' équipe de télévision , avec
François Bardet ep . Claude Torra-
cinta , l'accompagne dans ses dépla-
cements pendant quelques jours.
Que ce soit dans le Jura , où M. Ed-
gar Faure a gardé des attaches puis-
qu'il fut longtemps député puis sé-
nateur de cette région, que ce soit
lors d'un banquet avec des institu-
teurs, ou bien dans ses fonctions of-
ficielles à Paris, à son ministère, à
l'Unesco, à La Sorbonne et au Sénat.

Si M. Edgar Faure refuse de par-
ler de l'avenir , assez occupé et pas-
sionné par sa tâche actuelle, la ré-
forme de l'université française, par
contre 11 a volontiers accepté d'évo-
quer son passé d'homme politique ,
ancien président du Conseil en 1955,
plusieurs fois ministre des finances
ou de la justice sous la quatrième
république, chargé par de Gaulle en
1963 de nouer les premières rela-
tions avec la Chine communiste.
Avocat aussi, professeur de droit.

L'équipe de «Continents» a eu la
chance de pouvoir filmer dans des
endroits généralement interdits aux
caméras : la salle de réunion d'une

commission sénatoriale , la -cour de
l'Elysée filmée de l'intérieur d'une
voiture ministérielle.

Découverte d'un pays, la Libye,
avec le reportage de Jean-Claude
Diserens et François Enderlin. Ou
comment l'exploitation du pétrole en
1959 a transformé un petit pays d'un
million 500.000 habitants, s'étendant
à peu près uniquement dans une zo-
ne désertique. Le pétrole a enrichi
le pays, le niveau de vie s'est amé-
lioré, chacun a du travail et l'on
construit en plein désert des auto-
routes qui feraient envie à bien des
pays occidentaux.

Un quatrième sujet , document sur
les élections américaines ou repor-
tage sur deux guides de châteaux
en France, complétera ce sommaire.

(TV romande)

JEUDI
SOTTENS : 12.05 Au carillon de midi.

12.15 Le quart d'heure du sportif. 12.35
10... 20... 50... 100 ! 12.45 Informations.
12.55 Feuilleton. 13.05 Les nouveau-
tés du disque. 13.30 Musique sans pa-
roles... 14.00 Informations. 14.05 Sur vos ;
deux oreilles... 1430 Le monde chez vous.
15.00"'Informations. 15.05 Concert chez .,
soi. 16.00 Informations. 16.05 Le rendez-
vous de 16 heures. 17.00 Informations.
17.05 Jeunesse-Club. 18.00 Informations.
18.05 Le micro dans la vie. 18.35 La
revue de presse. 18.45 Sports. 19.00 Le
miroir du monde. 19.30 Bonsoir les en-
fants ! 19.35 La bonne tranche. 20.00
Magazine 68. 20.20 Sur les marches du
théâtre. 20.30 Macbeth , drame lyrique,
E. Bloch. 22.40 Informations. 23.50 Mi-
roir-dernière. 23.55 Hymne national.

2e Programme : 12.00 Midi-musique.
14.00 Musik am Nachmittag. 17.00 Mu-
sica di fine pomeriggio. 18.00 Jeunesse-
Club. 19.00 Per i lavoratori italiani in
Svizzera. 20.00 Vingt-quatre heures de
la vie du monde. 20.15 Disques. 20.30
Chants de Maldoror , de Lautréamont.
21.20 Pas un mot à la reine-mère. 22.00
Silence on tourne. 22.30 Europe-jazz.
23.00 Hymne national.

BEROMUNSTER : Informations-flash
à 12.30, 15.00,. 16.00, 23.25. — 12.40 In-
formations et musique. 14.00 Magazine
féminin. 14.30 ' Chansons populaire es-
pagnoles. 15.05 L'album aux disques. 16.05
Mariage à Istanbul. 16.30 Musique ré-
créative. Pour lees jeunes. 180.0 Infor-
che. 17.30 Pour les jeunes. 18.00 Infor-
mations. Météo. Actualités. 18.15 Radio-
Jeunesse. 19.00 Sports. Communiqués.
19.15 Informations. Actualités. 20.00
Concert récréatif. 21.20 La République
de Weimar. 22.15 Informations. Commen-

taires. 22.25 Hommage à Django Rein-
hardt.

MONTE-CENERI : Informations-flash
à 14.00, 16.00, 18.00, 22.00. —12.30 Infor -
mations. Actualités. Revue de presse.
13.00 Chansons 13.20 Disques. 14.10 Ra-

„ dio 2-4. 16.05 -Les chansonniers. 17.00
Radio-Jeunesse: Ïft05 ^Première rèncon---
tje*., 18.3J),, Chants .dlltalie*, 18.4,5 Chr,p- ,.,
nique de la Suisse italienne. 19.00 Gui-
tare. 19.15 Informations. Actualités.
19.45 Mélodies et chansons. 20.00 Con-
trastes. 20.30 Le Radio-Orchestre. 22.05
La Côte des Barbares. 22.30 Galerie
du jazz. 23.00 Informations. Actualités.
23.20 Sur deux notes. 23.30 Cours d'es-
péranto.

VENDREDI
SOTTENS : 6.10 Bonjour à tous ! 6.15

Informations. 7.15 Miroir-première. 8.00
Informations. 9.00 Informations. 9.05 Mu-
sique de Rossini. 9.15 Emission radio-
scolaire. 9.45 Disques. 10.00 Informa-
tions. 10.05 Disque. 10.15 Reprise radio-
scolaire. 10.45 Disques. 11.00 Informa-
tions. 11.05 Bon week-end ! 12.00 Infor -
mations.

2e Programme : 10.00 Grand-messe.
12.00 Midi-musique.

BEROMUNSTER : Informations-flash
à 6.15, 7.00 , 8.00, 10.00, 11.00. — 6.10 Mu-
sique pour la Toussaint. 6.20 Musique.
6.50 Méditation. 7.10 Auto-Radio. 8.30
Disques. 9.00 Le pays et les gens. 10.05
Méditation et musique pour la Tous-
saint. 11.05 Schweiz-Suisse-Svizzera.

MONTE-CENERI : Informations-flash
à 7.30, 8.15, 10.00. — 7.00 Réveil en chan-
sons. 7.43 Petit billard en musique.
8.30 Orgue. 8.45 Matines. 9.00 Radio-
matin. 12.00 Méditation.

Quatre d'entre-elles

TÉLÉVISION • POINTS DE VUES
par FREDDY LANDRY

Madeleine Robinson , actrice , Mo-
nique Jacot , photographe, Yette Per-
rin , journaliste, Krassimira Rad, réa-
lisatrice : elles sont quatre, mais cela
ne donne pas une émission féministe
de suffragettes. Au contraire, on peut
se demander si un réalisateur n'au-
rait pas fait la même chose ; ou si
le léger malaise vient d'une sensi-
bilité féminine qui refuse de se lais-
ser aller. Les deux vedettes vivent
seules : Madeleine Robinson explique
clairement quelle est sa situation per-
sonnelle. Toutes deux ont des en-
fants. Mais quand Monique Jacot re-
vient de ses voyages, elle cherche à
parler à quelqu 'un et, pour ce faire ,
s'empare du téléphone. Yette Perrin
connaît bien Madeleine Robinson :
l'actrice aide son amie à faire son
métier. Elle joue pour elle, le titi pa-
risien par exemple. Il y a là une
oscillation un peu désagréable entre
l'authenticité et le jeu , entre la sin-
cérité et le cabotinage. L'actrice n'est
pas chez elle : elle demande donc de
ne pas montrer l'appartement dans
lequel elle se trouve puisqu 'il ne re-
flète pas sa personnalité. Mais fal-
lait-il que cette demande soit encore
respectée alors que Monique Jacot
se trouve , elle, chez elle. Car il est
évident qu 'un appartement , son or-
ganisation , sa chaleur sont le reflet
de celles, ce ceux qui y vivent , qui
l'on conçu. Ce refus de regarder le
décor quotidien a ramené la partie
consacrée à Monique Jacot à un sim-
ple entretien , du reste fort intéres-
sant.

Saluons l'enchaînement de l'une à
l'autre , par l'intermédiaire du déclic
de l'appareil de photo , et d'une ques-
tion à l'une, l'actrice , sur le métier
de l'autre. Six fois , quatre heures

plus tard , en voici encore quatre au-
tres, dans Gramo von balet : elles ont
des jambes pointues , pointues , comme
un accéléré. Elles semblent se mou-
voir dans un dessin animé. Tourne le
disque , en forme de sein ; disparait
le sein, en forme de disque. Il y a
même une dame nue, et plusieurs ;
un public invisible applaudit quand
elle se rhabille de dos : c'était pour-
quoi rémission passe en fin de soirée,
afin que les chastes yeux fatigués ne
souffrent point de la vue d'une «nana»
de Niki St-Phalle, géante dans laquelle
danse un monsieur en forme... de ce
que vous voudrez. C'est délicieuse-
ment grivois.

Mais qu 'est-ce ? C'est une émis-
sion de variétés tchèques d'Evald
Schorm , l'un des plus grands jeunes
cinéastes de son pays (La maison du
bonheur, Du courage pour chaque
jour, Le retour du fils prodige) . Heu-
reuse Tchécoslovaquie , qui , pour sa
Rose d'or télévisée en 1966, fit appel
à un cinéaste : tous les pays n'ont
pas notre chance d'avoir sous la
main le triplé Matteuzi.

Plongée : mais les personnages sont
à plat, mis en page. Tiens, Averty se
dit-on pour montrer sa culture télé-
visée, comme les cinéphiles disent Go-
dard devant toute forme de hardies-
se. Comme si Schorm avait besoin
c'Averty : son talent lui suffit. Pen-
dant trente minutes, il nous ravit
l'œil , sur et devant l'écran, invente
de très jolies choses, des disques de
toutes formes, un french-cancan dan-
sé sous l'eau , un pistolet qui tire des
bâtons de rouge à lèvres, un papillon
aux doux yeux de femme, un che-
valier à l'armure cassée réparée au
chalumeau , etc. Quel plaisir.

intérim : M. D.

Vie et métier

L'imprimerie , ~ d'artlsanirte -qu'elle
était , se transforme \rapt^ernent- en une
industrie de pointe.' Son ~évolûtiori tech-
nique est si marquée; eti sj ' rapide, que
les grands noms de la recherche mon-
diale n'hésitent plus, depuis quelques
années, à consacrer des sommes énor-
mes pour améliorer les techniques de
reproduction des textes et des images
et pour en créer de nouvelles. L'élec-
tronique et l'automation font une en-
trée spectaculaire dans le vieux mé-
tier de Gutenberg. Le développement
réjouissant de l'imprimerie suisse —
et suisse romande tout particulière-
ment — la place dorénavant au rang
d'une importante industrie d'exporta-
tion. Cette heureuse situation est due
certes aux besoins toujours croissants
de l'information imprimée, mais aussi
à l'excellente qualité des produits des
arts graphiques suisses.

Cette qualité ne peut être mainte-
nue que grâce à une main-d'œuvre
hautement qualifiée , au bénéfice d'une
formation professionnelle approfondie.
Or , des difficultés apparaissent, depuis
quelques années, au niveau du recru-
tement de cette main-d'œuvre. Le
nombre des apprentis ne suffit plus à
assurer le renouvellement normal du
personnel ni les besoins d'extension
des entreprises. (TV romande)

LU TYPOGRAPHIE
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Le feuilleton illustré
des enfants

par Wilbalra HANSEN

PetzLRiki
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Cherchons à La Chaux-de-Fonds

LOCAL
pour petite fabrication de branche
annexe.
Surface utile : 200-300 m2.

Prière de faire offres sous chiffre
80058, à Publicitas, 2610 Saint-
Imier.

GENERAL
MOTORSmotorama
"̂ MBMfc B

Kg I Vous êtes cordialement invité. A venir
N pgj , I voir dans ce Salon itinérant un aperçu de

£$•"' I la gamme unique des nouveaux modèles
9 I GMpour1969. Opel ,Vauxhall,Chevrolet,
0â I Buick , Oldsmobile, Pontiac et Cadillac.

IJM I La grande vedette du Motorama vous
«S- I attend: la fabuleuse Opel GT avec son
JE I avant surbaissé et son arrière tronqué.

mi . I Le maximum de confort propulsé par
M I 103 CV: c'est la Record 1900 S. Elle a été

MA I spécialement conçue pour la Suisse (et
fia ¦ H montée en Suisse).

«H "I Une bonne formule pour les amateurs
ÊmmBSmmWtMHmWÈU de sport: la Vaux hal l  Viva GT (114 CV).

MON 903les ch Entrée libre

La Chaux-de-Fonds, Pavillon des Sports
Vendredi 1" novembre 19-21 h.
Samedi 2 novembre 10-22 h.
Dimanche 3 novembre 10-22 h.

Sous réserve de changement au programme

A vendre

BMW
2002

modèle 1968, 10 000
km., au plus offrant.

Tél. (039) 2 81 26.

HOLIDAY ON ICE
à Lausanne

Dlm. 3 nov. matinée dép. 12 h. 15
Prix de la course et spectacle Pr. 28.-

GARAGE GLOHR ggg

Fr. 55.—
LE CHAUFFE-LIT

auti-rhumat' smal
en polyester
et RHOVYL
de Wlbrusa

cnez

H. HOURIET
meubles

Hôtel-de-Ville 37
Tél. (039) 2 30 89

Décalqueur
pouvant prendre des
responsabilités cher-
che changement de
situation. 15 ans de
pratique. Nationali-
té suisse.
Offres sous chiffre
BR 21999, au bureau
de L'Impartial.

En allant

à la poste

passez taire vos pho-
tocopies « à la mi-
nute » chez Rey-
mond, Serre 66, La
Chaux-de-Fonds.

HÔTEL de la GARE
TRAMELAN

Téléphone (032) 97 40 27

vous recommande :
SES MENUS DE CHOIX

SES SPÉCIALITÉS A LA CARTE
Riz Casimir - Filet Strogonoff

Civet de chevreuil
Cuisses de grenouilles fraîches

M. Baty, chef de cuisine
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Madame Jacques Ruffieux et sa fille Emmanuelle, les familles Ruffleux-
Receveur , très touchées par les nombreux témoignages de sympathie

reçus lors du décès de

MONSIEUR JACQUES RUFFIEUX

prient toutes les personnes qui ont pris par t à notre deuil par leur
présence, leurs envois de fleurs et messages, de bien vouloir accepter

l'expression de notre profonde reconnaissance.

Arrangements , /fflC**}
gerbes et couronnes <wW^lJ SERRE 79
de présentation parfaite \^  ̂ Tél. (039)21231 |

¦̂ —̂i —̂— Maan—MB—B»—«Mi

Saint-Imier

Que Ta volonté soit faite.
Dors en paix , chère maman.

Madame et Monsieur Claude Châtelain-Peter et leur fille Claudine, à
Saint-Imier ;

Madame et Monsieur Walter Muller-Peter, leurs fils Patrice et Francis, à
Tramelan ;

Madame et Monsieur Edouar d Hubacher-Landry, leurs enfants et petits-
enfants, à Eschert et Moutier ; . v

Monsieur Nicolas Peter , ses enfants, petits-enfants et arrière-petits-
enfants, à Eschert , Zurich, Court et Bienne ;

ainsi que les familles parentes et alliées, ont le grand chagrin de faire
part de la perte cruelle qu 'ils viennent d'éprouver en la personne de

Madame

Marcel PETER
née Rose-Julie Landry

leur très chère maman, grand-maman, sœur, belle-sœur , belle-fille, tante,
cousine, parente et amie, enlevée subitement à leur tendre affection,
mercredi matin , dans sa 65e année.

L'enterrement, sans suite, aura Heu vendredi 1er novembre 1968, à
13 heures.

Culte à 12 h. 30 à la chapelle de l'Hôpital de Saint-Imier, où le
corps repose.

SAINT-IMIER , le 30 octobre 1968.

Selon le désir de la défunte, le deuil ne sera pas porté.
L'urne funéraire sera déposée, Route de Tramelan 8.
Cet avis tient lieu de lettre de faire-part.

1
Bienne

Celui qui croit en moi vivra
quand même il serait mort.

Jean 11, v. 25

Madame et Monsieur Georges Bobillier-Frauchiger ;
Monsieur et Madame Charles Prauchlger ;
Madame et Monsieur Girardin-Frauchiger et leur fils Claude ;
Monsieur et Madame Marcel Frauchiger-Meyrat, leurs filles Ivette et

Josiane ;
Monsieur et Madame André Frauchiger-Baud et leur fils Alain ;
Madame et Monsieur Fredy Braillard-Bobillier , leurs filles Nicole et

Chantai , au Locle ;
ainsi que les familles parentes et alliées, ont le profond chagrin de faire
part du décès de

Madame veuve
Marguerite FRAUCHIGER

née Graber

leur bien-aimée mère, grand-mère, arrière-grand-mère, belle-mère, belle-
sœur , tante et parente que Dieu a rappelée à Lui aujourd'hui , dans sa
69e aimée.

BIENNE , rue Feldeck 13, le 30 octobre 1968.

L'incinération aura lieu vendredi 1er novembre.
Culte au crématoire, à 11 heures, où le corps repose.
Cet avis tient lieu de faire-part.

Venez à moi, vous tous qui êtes fatigués
et chargés, et je vous donnerai du repos.

, Repose en paix chère maman.

Monsieur et Madame Christian Neuenschwander-Von Allmen , leurs
enfants et petits-enfants ;

Monsieur et Madame Charles Neuenschwander-Widmer, leurs enfants et
petits-enfants ;

Monsieur et Madame Fritz Neuenschwandcr-Ulrich et leur fille , à Zurich ;
Monsieur et Madame Georges Neucnschwander-Feissli et leur fille , à

Genève ;
Monsieur Jean Neuenschwander ;
Madame Rose Finger-Webcr et famille , à Berne ;
Les enfants , petits-enfants et arrière-petits-enfants de feu Ludwig Weber ;
Les enfants, petits-enfants et arrière-petits-enfants de feu Christian

Neuenschwander ;
ainsi que les familles parentes et alliées, ont le grand chagrin de faire
part du décès de

Madame

Ida NEUENSCHWANDER
née Weber

leur chère et regrettée maman , belle-maman, grand-maman , arrière-
grand-maman , sœur , belle-sœur , tante , cousine , parente et amie, enlevée
à leur tendre affection , mercredi , dans sa 85e année, après une longue
maladie, vaillamment supportée.

LA CHAUX-DE-FONDS, le 30 octobre 1968.
L'incinération aura lieu vendredi 1er novembre.
Cuite au crématoire à 11 heures.
Le corps repose au pavillon du cimetière.
Domicile mortuaire :

RUE DES TERREAUX 10.
Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part.

Un étalon atomique a donné l'heure suisse au Brésil
CHRONIQUE HORLOGÈRE • CHRONIQUE HORLOGÈRE ;

Un « Oscillatom », horloge ato-
mique suisse, vient d'être exposé à
Brasilia , Rio de Janeiro et Sao Pau-
lo. Arrivé à Carracas, cet « Oscilla-
tom » passera par Montevideo, Bue-
nos Aires , Santiago du Chili avant
de regagner la Suisse. Une seconde
horloge de la même espèce a passé
en transit par le Brésil afin d'être
installée au ministère de la guerre,
à Buenos Aires.

Le premier « Oscillatom s> fut  ex-
posé à Rio de Janeiro au cours d'un

déjeuner organise par la Chambre
suisse de commerce et industrie au
Brésil. Cet étalon atomique « par-
ticipa » également à un cocktail of-
fert par le Centre horloger suisse
au Brésil, sous le patronage de l'am-
bassadeur de Suisse. Cette manifes-
tation réunit 150 personnes.

Etant donné qu 'une horloge à
quartz , don de la Suisse au minis-
tère de l'éducation et de la culture
brésilien , venait d'arriver à Rio de
Janeiro, P« Oscillatom » vérifia sa

marche, ainsi que celle de l'horloge
parlante de l'Observatoire national
de la même ville.

L'« Oscillatom » fu t  ensuite con-
duit à Sao Paulo où il resta exposé
deux jours dans les belles vitrines
de Swissair, en plein centre, atti-
rant l'attention tant des techni-
ciens que des promeneurs. U fut
aussi exposé lors d'une cocktail
précédé d'une conférence de presse

De Sao Paulo il fut  emmené à
Montevideo. Le but de ce voyage
sud-américain est de synchroniser
le système horaire de l'Amérique du
Sud , les étalons atomiques ayant
contrôlé pour ainsi dire toutes les
horloges des émetteurs de radio , de
télévision et des observatoires na-
tionaux, ( j a )

Le contrôle de l'heure et la télévision

L'Académie des Sciences de Prague
s'est approchée du Département Oscillo-
quartz d'Ebauches S. A. pour organiser,
en collaboration avec l'Observatoire
cantonal et le Laboratoire suisse de re-
cherches horlogères, un contrôle de
l'heure par un procédé nouveau, utili-
sant les impulsions des émissions de
télévision. On sait , en effet , que les
émissions de télévision utilisent des im-
pulsions de synchronisation afin de réa-
liser la concordance des images.

Ik s'agissait^ de capter la jrnëme.¦¦j fan -
pulsioi

^
iniultançment dans "Jin cerft&ih

nombre de villes' éloignées les 'unes "des
autres mais disposant chacune de garde-
temps de haute précision (horloge ato-
mique ou horloge à quartz , par exem-
ple).
Dans la soirée du 23 octobre, profitant

d'une émission des Jeux olympiques, des

mesures simultanées ont été effectuées
à Paris. Rome, Turin , Prague et Neu-
châtel. Chaque station a enregistré exac-
tement l'heure à laquelle s'est produite
une de ses impulsions. U a ainsi été
possible de comparer les avances ou re-
tards des horloges française , italienne,
tchécoslovaque par rapport à Neuchâtel ,
en tenant compte, naturellement, du
temps de propagation des ondes entre
émetteur et récepteur , ce qui est possi-
ble du fait que la télévision utilise des

¦octndes ultra-courtes à propagation rec-
ttligné. -'••-

Les résultats très intéressants ainsi
obtenus laissent présumer que , dans
l'avenir , cette méthode de comparaison
des heures officielles de nombreux pays
permettra de réaliser une véritable
synchronisation des heures locales.

INAUGURATION
D UNE CLASSE
D'HORLOGERIE
A FRIBOURG

C'est en présence de M.  Paul Dreyer ,
conseiller d 'Etat fribourgeois et chef
du Département de l'intérieur , de l'in-
dustrie, du commerce de l' artisanat et
des a f f a i r e s  sociales , qu 'une classe d' or-
logerie a été inaugurée hier à l'Ecole
professionnelle de Fribourg.

Des entreprises horlogères appar te-
nant aussi bien au secteur du produit
terminé qu 'à ceux des ébauches ou des
parties détachées , sont installées au-
jourd'hui dans le canton de Fribourg.
Le problème essentiel qui se pose à ces
entreprises est celui des cadres techni-
que. Ceux-ci viennent souvent de l' ex-
térieur, alors qu 'il serait nécessaire , pour
des moti fs  d' ordre psychologiques et dé-
mographique , qu 'ils soient Fribourgeois.
C'est donc pour cette raison que l'in-
dustrie horlogère du canton s 'est pro-
noncée en faveur  de la création d' une
telle classe. Une seconde raison mili-
tait faveur de la création d' une classe
d'horlogerie. Il  est indispensable qu 'e-
xiste un noyau indigène de personnel
qual i f ié .  La création de cette classe a
pu se fa i r e  grâc e à la collaboration exis-
tant entre les o f f i ce s  Cantonaux de f o r -
mation et d' orientation professionnelles
et l'industrie horlogère fribourgeoisc ,
collaboration qui a pu se développer dans
le cadre d' une commissioii de coordina-
tion créé sous l'égide de la Chambre
suisse de l 'horlogerie.

Ainsi cette classe permettra-telle à
de nombreux jeunes . gens de devenir
horloger-praticien et, par la suite, d' ap-
partenir aux cadres moyens ou même,
en poursuivant leurs études , de fa i re
partie des cadres supérieurs , (a ts )

Après la catastrophe du train Brigue-Paris
Le ministère public a demandé hier
un an de prison contre le mécanicien

M. Louaver , procureur de la Répu-
blique a demandé un an de prison ferme
contre Georges Henry, qui conduisait
le train Brigue-Paris lors du déraille-
ment de celui-ci en janvier dernier. L'ac-
cident avait fait deux morts, 15 blessés
graves et une trentaine de blessés lé-
gers. Georges Henry comparaissait hier
devant le Tribunal de grande instance
de Dôle. Il était inculpé d'homicides et
blessures involontaires.

Le cheminot s'exprime très mal, il
paraît timoré et répond par syllabe. Le
président doit tout lui arracher.

Pourtant lorsqu 'il conduisait son train
à 130 km. à l'heure il était ivre. Une
prise de sang effectuée après la catas-
trophe devait révéler qu'il avait 2 gr. 50
d'alcool par litre dans le sang.

M. Louaver devait d'ailleurs dans son
réquisitoire rappeler qu 'il demandait
un an de prison ferme contre l'inculpé

car lors de la catastrophe il se trouvait
dans un état inconcevable pour un con-
ducteur de train responsable de vies
humaines. Pour lui la responsabilité du
cheminot est entière.

Celui-ci avait déclaré que son indi-
cateur de vitesse n'était jamais passé
au-dessus de 85 kmh., y vitesse limite
dans ce secteur particulièrement sinueux
et en très grande pente. Pourtant la
bande Flamand (indicateur de vitesse)
indiquait que le train roulait à 30 kmh.

L'avocat de Georges Henry, Me Siboni
de Dijon , tentât d'expliquer que dans
le rapport des experts il était indiqué
qu 'avant l'accident l'indicateur de vi-
tesse avait été en panne à cinq reprises.
Il estime que ' l'on ne peut se fier aux
indications fournies par cet appareil.
Après avoir rappelé les états de service
de son client , cheminot depuis plus de
30 ans, il demanda au tribunal d'être
indulgent en assortissant la peine pro-
noncée du sursfs.

On entendit en outre les avocats de
la partie civile et notamment celui d'un
Yougoslave qui avait eu lors de la ca-
tastrophe les deux bras arrachés et qui
réclamait à la SNCF 65 millions d'an-
ciens francs.

Le tribunal a décidé de mettre l'af-
faire en délibéré , son jugement sera
rendu le 13 novembre prochain, i(upi)

Il n'y a pas eu d'imprudence à Champagnole
Il n'y a pas eu d'imprudence a

Champagnole (Jura) le 27 juillet 1964 :
la catastrophe du Mont Rivel était
imprévisible , pourtant le Parquet avait
poursuivi le directeur de la carrière
M. Ponsart et M. André Pruvost , ingé-
nieur des mines à Lons-le-Saulnier
chargé de la surveillance de cette
mine. Ils étaient inculpés tous deux
d'homicide involontaire.

Le 27 juillet 1964, en s'effondrant ,
la montagne avait enseveli cinq mi-
neurs dont les corps sont toujours
sous la terre.

On reprochait à M. Jean-Claude
Ponsart actuellement président direc-
teur général de la société , de ne pas
avoir pris de précautions suffisantes,
et à M. André Pruvost de ne pas avoir
exercé une surveillance plus stricte.

Les cinq experts qui furent chargés
de l'enquête n'avaient pas caché que
la réglementation en matière de sé-
curité dans les mines était assez floue
et changeait suivant qu 'il s'agissait
d'une mine de fer , de charbon ou au-
tre. Ils avaient toutefois formulé (\e>
critiques sur la façon dont M. Ponsard
avait calculé la résistance des piliers
soutenant les voûtes de sgaleries sou-
terraines et la colline tout entière.

Mais le tribunal a estimé vraisembla
blement qu 'au regard de cette régie

mentation assez floue M. Ponsart pas
plus que l'ingénieur Pruvost n'avaient
commis de faute et les a relâchés.

(upi)



Le vol de Soyouz-3 aurait eu pour objectif
principal de tester le système d'atterrissage
En commandant l'ouverture de ses parachutes de freinage, le colonel Bere-
govoi qui est revenu hier sur « le plancher des vaches » (lire en première
page) a peut-être eu un petit serrement de cœur. C'est en effet à ce moment
précis qu'une défaillance technique devait causer la mort, en avril 67, de
Vladimir Komarov alors qu'il tentait d'atterrir avec son Soyouz-1. Les para-

chutes s'étaient emmêlés ef le vaisseau s'était écrasé au sol.
Pour Georgy Beregovoi , tout s'est

heureusement bien passé. Il dispo-
sait de toute façon d'une sécurité :
celle de rétro-fusées supplémentai-
res destinées à assurer un freinage
accru au voisinage direct du soi. '
Ces rétro-fusées ont fonctionné
normalement, l'atterrissage a donc
eu lieu de façon particulièrement
confortable, aussi doucement que
celui des Luna sur la Lune.

Soyouz-in avait effectué 61 ré-

volutions sur orbite terrestre, et y
avait passé quatre jours. Aussitôt
descendu de son vaisseau, Berego-
voi était entouré d'enfants des vil-
lages voisins, de journalistes, et des
hélicoptères qui patrouillaient dans
la zone d'atterrissage.

« Je me sens en pleine forme,
mais j'ai faim > , déclarait-il après
avoir demandé un manteau : il fai-
fait dans le Kazakhstan —12 de-
grés. On lui offrait un bol de sou-

pe chaude qu'il absorbait avec un
plaisir évident avant de prendre
place à bord d'un hélicoptère.

Conf érence de presse
Lors d'une conférence de presse

improvisée, le colonel Georgy Bere-
govoi a livré aux j ournalistes so-
viétiques présents ses premières im-
pressions de vol .

Le cosmonaute a déclaré tout
d'abord que Soyouz-III est un vais-
seau cosmique excellent qui ouvre
de très larges perspectives pour
l'exploration de l'espace. « Prati -
quement, a-t-il ajoute, je n 'ai au-
cune remarque à formuler sur le
fonctionnement de l'engin. »

Soyouz-III s'est posé « en dou-
ceur », sans même que le pilote s'en
soit aperçu. « Ensuite, a dit Bere-
govoi , les parachutes, gonflés par
le vent , ont commencé à traîner le
vaisseau sur le sol, et je m'en suis
libéré en utilisant le dispositif pré-
vu à cet effet. En sortant de la
cabine, j'ai éprouvé un léger éner-
vement, comme si je me trouvais
sur un bateau balancé par les va-
gues. »

Le mystère demeure
Faut-il penser que le but de la

mission n'était pas la préparation
d'un vol circumlunaire ? Propable-
ment pas, car il apparaît comme à
peu près certain que ce vol se fera
à bord d'un Soyouz, seul ou en tan-
dem avec un autre engin. On peut
par contre supposer que la mission
a été abrégée. Quatre jours dans
l'espace ne sont plus, en 1968,
qu'une « promenade » et le vol de
Soyouz-III était peut-être destiné
à durer plus longtemps. Des raisons
techniques, des raisons de pruden-
ce, ont pu inciter les responsables
de Baikonour à écourter le vol.

Mais d'après les quelques détails
techniques donnés par Tass sur le
retour au sol de Soyouz-III, l'ob-
jectif du vol était peut-être de
tester le système d'atterrissage.

Lorsque des hommes iront sur la
Lune, ils devront en effet réussir
un atterrissage en douceur irrépro-
chable , et c'est ce qu'a fait aujour-
d'hui le colonel Beregovoi. On peut
dès lors supposer que les Soviéti-
ques auraient l'intention de faire
lors de leur prochaine expérience
d'une pierre deux coups, et cumu-
ler le vol circumlunaire et l'atter-
rissage en douceur sur la Lune.
Cette réalisation sensationnelle se-
rait bien dans la tradition soviéti-
que. Mais, à défaut de précisions de
Moscou, tout ceci n'est qu 'hypothè-
se, (afp, upi)

«Les particularismes tchécoslovaques respectes»
Discours de M. Dubcek à Bratislava

Après la signature à Bratislava
de la loi sur la fédéralisation du
pays, le président Svoboda, le chef
du gouvernement M. Oldrich Cer-
nix, le chef de l'Assemblée tchéco-
slovaque M. Josef Smrkovsky, et M.
Alexandre Dubcek, se rendirent à
un grand meeting dans le Parc de
la culture où le secrétaire général
prononça un discours dans lequel il
mit l'accent sur le rôle joué par le
parti communiste tchécoslovaque
dans l'accomplissement des aspira -
tions du peuple slovaque.
'Il a souligné que les communistes

tchécoslovaques « doivent tirer pro-

fit de l'expérience générale du mou-
vement communiste international et
respecter les lois fondamentales de
l'édification du socialisme », tout en
assurant son auditoire que les « tra-
ditions et particularismes » tchéco-
slovaques seront respectés.

Un déjeuner a ensuite réuni à
l'Hôtel de Ville les dirigeants de
Prague et les leaders slovaques, dont
M. Gustav Husak , secrétaire du par-
ti , puis les visiteurs ont gagné la
gare pour rentrer à Prague.

Malgré la foule attirée par cette
journée historique pour le peuple
slovaque et malgré les manifesta-

tions antisoviétiques de la journée
d'hier, aucun incident n'a été en-
registré à Bratislava.

Par contre, on apprend par des
témoins oculaires que M. Kouznet-
sov, premier vice-ministre des Af-
faires étrangères soviétique, et l'am-
bassadeur Chernovenko, qui assis-
taient à la représentation d'un
opéra de Smetana au Théâtre na-
tional de Prague, ont quitté la salle,
mardi soir, en signe de protestation
lorsqu'un groupe de jeunes gens ont
envahi le foyer en criant des slo-
gans antisoviétiques.

Les deux diplomates ont été ac-
compagnés jusque dans les coulis-
ses d'où ils ont quitté le théâtre
par une porte dérobée, tandis qu'une
foule de jeunes gens manifestaient
devant la façade, (upi)

Af f a i r e  d'espionnage
en République f édérale

L'af fa ire  d'espionnage récemment
avec son cortège de suicides, de
découverte en Allemagne de l'Ouest ,
disparitions , d' arrestations , continue
à se développer après l'annonce ,
mardi , de l'arrestation des auteurs
du vol d'une fusée  «Sidewinden.

Hier , c'est un journaliste tchéco-
slovaque qui s'est trouvé sur la sel-
lette, M. Otakar Svercina, chef du
bureau de l'agence CTK à Bonn.
M.  Svercina, pendant plusieurs an-
nées f u t  un des rares liens existant
entre le gouvernement allemand et
le gouvernement de Prague , au
moins jusqu 'à l'échange de missions
coj nmerciales entre les deux pays ,
au début de l'année.

Mardi soir, selon M. Cïsar l'adjoint
de M.  Cvercina , une dizaine d'hom-
mes de la police fédérale  et de la
police de Bonn perquisitionnèrent
dant l'appartement et les bureaux
du journaliste tchécoslovaque. Ils
n'avaient aucun mandat , a dit M.
Cisar , mais saisirent néanmoins
plusieurs documents , ( upi)

Un journaliste tchèque
mis en cause

LES PLASTICAGES RECOMMENCENT
[LE TELEPHONE" .DÉ" NOTRE CORRESPONDANT A PA R I S  ;;

Au mois de juin dernier , on se
demandait si des troubles ne se' re-
produiraien t pas à la rentrée d'oc-
tobre. Les pessimistes avaient rai-
son. Mais les incidents actuels sont
d'un ordre dif férent  de ceux de
l'été , qui étaient surtout des mani-
festations de rues. Ils rappellent
plutô t ceux provoqués par la guerre
d'Algérie . On se trouve en présence
d' une série impressionnante de p las-
ticages .

C'est bien du côté des étudiants
que tout a commencé : mise à sac du
journa l «Action* par le mouvement
d' extrême droite «Occident * et raid
de représailles organisé contre un
café  considéré comme une base de
ce mouvement . Ensuite , plas ticage
d' une librairie par des jeunes gens
qui ont été arrêtés et qui se sont
déc larés «anarchistes;/ , incendie cri -
minel allumé dans une pharmacie ,
attentat contre une permanenc e
gaulliste , bidon d' essence retrouvé
devant le siège du mouvement de
soutien à la Tchécoslovaquie .

Dans la nuit de dimanche à lundi ,
c 'étaient les établissements Citroën
qui étaient visés : plastica ge de la
porte de l'usine p rincipale et de deux
magasins d'exposition à Paris, ainsi
que d'un garage à Orléans. Les terro-
ristes voulai ent-Us protester contre

la signature des accords Fiat-C i-
troën ? Ce pour rait être l' oeuvre de
nationalistes, aussi bien que d'ou-
vriers craignant le chômage.

Mais voici qu 'hier matin était dé-
couvert un engin explosif dans l' une
des salles du musée du Palais de
Chaillot. En même temps sautaient
de grosses canalisations d' eau dans
la région parisienne : à Louvecien-
nes et à Provins. La police a décou-
vert sur p lace des tracts d'autono-
mistes bretons. Mais n'est-ce pas une
provocation ?

Le gouvernement

va-t-il réagir ?
L 'inquiétude règne au sein du

gouvernement . La réforme universi-
taire, votée par le Parlement , n'a pas
donné satisfaction à tous les étu-
diants . Les extrémistes de gauche
veulent faire  de la politique dans
les facultés , mais à condition que
les modérés et les extrémistes de
droite ne pui ssent en fa i re . Les orga-
nisations dissoutes se sont re for-
mées sous d'autres noms . Quant à
«Occident» , qui est de droite et n'a-
vait pas été dissous, il est question
de prendre des sanctions contre lui.

Si l'on ajoute que trois syndi-

cats d' agents de conduite de la
SNCF ont déclenché , la semaine der-
nière, une grève d'un jour sur le
réseau sud-ouest de la région pari-
sienne sans respect du préavi s lé-
gal , on peu t se demander si les tra-
vailleurs, mécontents de constater
que les augmentations de sala ire
qu 'ils ont touchées l'été dernier ont
été amputées par la hausse du coût
de la vie , ne vont pas à leur tour
reprendre l'agitation .

Le gouvernement est mis au p ied
du mur. Il avait proclamé qu'il ne
laisserait plu s porter atteinte à
l'ordre public . Que va-t-il faire ?

James DONNADIEU

P. S. — Plusieurs lignes ayant
sauté dans ma dernière correspon-
dance relative au voyage du général
de Gaulle à Ankara, ma conclusion
s'est trouvée dénaturée. Voici ce
que j'avais écrit : «Le général de
Gaulle voit un pays du Tiers-monde
— qui est d'ailleurs membre de
l'OTAN — contester sa politique : la
Turquie n'estime pas que l'invasion
de la Tchécoslovaquie est un simple
«épisode». Le général comptait sur-
tout sur le Tiers-monde pour faire
admettre sa thèse antiblocs : or, la
Turquie continue de se ranger dans
le bloc américain».

Un gigantesque incendie a éclaté cette nuit à Mont-Tramelan. Une
ferme, propriété de M. Isaac Gerber, père de onze enfants dont neuf ha-
bitaient encore sous son toit, a été complètement ravagée par le feu. Un
domestique et un neveu logeaient également dans cette bâtisse.

Le feu a pris naissance avec une rapidité déconcertante. Les pompiers
de Tramelan accourus sur les lieux du sinistre ne peuvent pratiquement rien
faire car ils n'ont à disposition que l'eau de la citerne.

Dans cette ferme étaient entreposés 100 chars de foin, 9000 kilos d'orge
et 28 chars de regain. Tout a été la proie des flammes ainsi que trois
chevaux, quatre veaux, des porcs et des lapins.

A l'heure où nous mettons sous presse, le feu ravage une annexe qui
abrite 1200 poules. Le domestique qui habitait dans les combles a pu se
sauver en descendant par une corde qu'il avait réussi à lancer par la
fenêtre. Les dégâts se chiffrent à environ 400.000 francs.

C'est Mme Gerber qui a remarqué les premières lueurs de l'incendie
et qui a déclenché l'alarme. Tout est pratiquement anéanti.

Circonstance tragique, M. Gerber a perdu un fils il y a quelques mois.

Mont-Tramelan; une ferme

complètement détruite par le feu Arrêt des bombardements sur le Vietnam du Nord
Calme plat à Paris - Rumeurs à Saigon

A l'issue de la réunion d'hier des
conversations de Paris, M. Harri-
man a fait une brève déclaration .
Il a une fois encore exalté les ver-
tus de la paix . « Elle peut interve-
nir, a-t-il dit, grâce au désengage-
ment des forces belligérantes et par
le retour des forces nord-vietna-
miennes au Nord-Vietnam et le re-
trait des autres troupes étrangères.
Alors, le peuple du Sud-Vietnam
aura là possibilité de déterminer
son propre avenir politique. Sans
interférences extérieures, libre de
toute violence et d'autres formes
de coercition. »

Ce discours a été une fois de plus
interprété par les Nord-Vietnamiens
comme « une manœuvre qui vise à
servir la campagne des élections
présidentielles aux Etats-Unis ».

Pendant ce temps, des r , eurs
circulaient à Saigon selon lesquel-
les le président Nguyen Van-thieu
et l'ambassadeur des Etats-Unis
Ellsworth se seraient mis d'accord ,
mardi, sur le texte d'un communi-
qué conjoint annonçant la cessa-
tion des bombardements au Nord-
Vietnam.

Cet accord aurait été réalisé au
cours de la dernière entrevue des
deux hommes au Palais présidentiel
mardi soir. C'était le dixième en-
tretien en quatorze jours, le plus
bref — il n'a duré qu'une demi-
heure — mais le plus important.

Interrogé à ce sujet , les porte-
parole américains et sud-vienamiens
se refusent à tout commentaire.

(afp, upi)

UN EVENEMENT
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Espoir tout de même
Depuis quelques jours une cer-

taine activité militaire est de nou-
veau notée au Vietnam du Sud.
Les combats ont en effet repris
après une accalmie sur laquelle les
observateurs fondaient beaucoup
d'espoir, cet espoir qui devait per-
mettre aux deux parties en cause
d'entamer un dialogue de la plus
haute importance. Et c'e'st préci-
sément pendant cette «trêve» que
le premier ministre de la Nou-
velle-Zélande a confirmé que les
USA avaient fait des proposi -
tions de paix au Vietnam du Nord.

Et le monde s'interroge. L'allo-
cution du président Johnson n'a
rien apporté de neuf. Les entre-
tiens de Paris sont «officiellement»
dans l'impasse. On en a eu, une
fois de plus, la preuve hier. De
plus, le gouvernement de Saigon
a raidi sa position . ESt-cc réelle-
ment la faillite totale, ou y a-t-il
anguille sous roche ? Il semble
bien que c'est cette dernière hy-
pothèse qui risque de l'emporter
vu le branle-bas diplomatique en-
tamé récemment. Mais il serait
utopique de prévoir qu'un règle-
ment surgisse très rapidement.

A en croire certaines dépêches,
l'espoir d'une prochaine entente
s'estompe jour après jour. L'in-
transigeance affichée par Hanoi
ne surprend guère. II appert que
le Nord-Vietnam cherche à obte-
nir le maximum de concessions des
USA. Et ces faits sont très cer-
tainement à placer à quelques
jours des élections américaines.

Mais un revirement de situa-
tion est, dans le domaine du pos-
sible. Le poids de cette guerre re-
pose finalement sur les épaules
du président Johnson. Sa plus
grande victoire serait de tirer un
trait définitif sur cette affaire.
Une surprise de dernière heure est
dans ce contexte , comme nous le
disons ci-dessus, possible.

Malgré les nouvelles pessimistes,
un chemin est tracé.

M. S'OUTTER.

Le poète grec Jannis Ritsos fait
partie d'un ,¦ groupe de 85 détenus
politiques, dont , la libération a été
annoncée par . le ministère grec de
l'ordre public.

Il y a plusieurs mois déj à que
Ritsos avait dû être transporté dans
un hôpital. La libération de l'au-
teur déporté avait été télégraphi-
quement demandée par des écri-
vains allemands, suisses et autri-
chiens, parmi lesquels Gunter Grass,
Ingebord Bachmann, et Max Frisch,
ainsi que par des hommes de let-
tres soviétiques, dont Mikhael Cho-
lokhov et Alexandre Twardowski.

(dpa )

0 Le général de Gaulle est rentré
hier à Paris après quatre jours de
voyage en Turquie.

H Un soldat de l'Allemagne de l'Est
s'est réfugié hier en République fédé-
rale, (afp, upi)

Libération de détenus
politiques en Grèce

Prévisions météorologiques
Le ciel sera très nuageux dans

l'ouest , où quelques faibles précipi-
tations pourront se produire , et en
Valais, peu nuageux, puis nuageux
ailleurs.

Niveau du lac de Neuchâtel
Hier , à 6 h. 30 : 429.13.
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